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0 N S R / C N E. V te 

ne doubte aucunement cjue 
plufieurs ni cogno'iffanti 
loftregentil efferit illu- 
Jîré de tout bon fçauoir, 
treuueront fort eflrange 
que te lous adreffe & dé¬ 
dié le prefènt opufcule cclefe.Par auature fôubz^ 
Inefaulfèperfùafi on, mueteree opinion que 

les letres n’apartienent a In grand feigneur où 
gentilhomme & que la difetpline ccleftecfl a- 
ùecques la militaire incompatible. Dauantage , 
que ïamais gentilhomme traitant les armes jïa 
(comme il^e fltment)e fie' leu auoir la cognoif 
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fance des chojes du ciel Jaquette en nome ^ro* 
logie.Ce que par exemples & hiflotres,qui ont 
en probat ipn grande ligueur, l'entreprends icj 
autrement leur remonjlrer. Quand le trefillufre 
poète H ornere tefmotgnc enfon Iliade qu^ichil- 
les le plus l'aillant Cheualier de tous les Grec 
port oit en fon militaire bouclier forge' par Vul- 
canje SoleilJa Lune, & toutes fortes défailles, 
de/quettes le ciel ett orné & coroné; les Pléiades, 
les Hyades,<& lepmffant Orionfemblahlement 
l'Ourfe,Vulgairement nommée le chariot,ainfi 
qu’en propres , mott il efcript . Derechef quand 
Virgile au premier de fon Enetde, recite qu’a et 
beaufeélin que Dido Roy ne de Chartage fil a 
Enee fa fmtte,ln certain Muficicnjequel il 
appelle Iepe, en iouant recitoit par harmonieux 
accord’z ce que le grand & ancien Mflrologue 
~4tblas } Roy de Mauritanie , auoit iadis enfei - 
gnéjçauoir ef le cours et mouuemét de la Lune , 
les labeurs écliptiques du Soleil Je lieu & nature 
d’*Ar£lure des pluuieufes Hyades, & des deux 
Qurfes : quand, di-ie, ces deux excellents poètes 
ont loulu ce delaijfer en perpétuelle mémoire par 
leurs efcnptt immortelt, l’oies femblent tl%> 
Monfeigneur, quittaient loulu autre chofefi- 


gnijficrfinon l'inquifition 0 ejlude des chofès 
du cielauoir iadu ejle'familière aux: gentilzjjo- 
mes, capitaines et toutes nobles per fanes ? Qgpy J 
quand le preux 0 doEle Iule Cefkr pourfuiuant 
Cn. Pompeie fin aduerfiire, 0 attendant fis 
Légionnaires en Alexandrie d’Egypte, tient 
long propos des chofès du ciel (y aire tu fines a 
profonde mitèl)dueccjties ce yenerable Ineiliard 
Achalee Pontife Alexandrin, 0 Aürologue 
pour lors incomparable : quand il difpute de la 
quantité 0* raifin de lan filaire ? lequel depuis 
ilmifl prc/que en tel eflat que nous l'obfiruons: 
quand il fienquiert de la nature, cours <0* lieu 
des afres, des parties du ciel, 0* certaine di- 
(tinftion d’icelles,ainfi qu’efiript Lucain auec- 
ques plufieurs autres,n’a il,Monfcigneur fvoulu 
confirmer,0 comme lesfitfdiEl^poetes mofircr 
la cognoiffancc du ciel 0 efloillcs n’cftre indi¬ 
gne d")m Empereur,d’un Roy,d’yn Duc 3 d”)>n 
Cheualier, d’^n Capitaine 0 gentilhomme 
quel qu’il foit'iN’d il houlu démentir ceulx qui 
difint la difciphneceleüe 0 militaire eflre co¬ 
rne le feu auecques l’caueîc'cft a dire incompati¬ 
bles 0 impofiiblesïQuand Dion Roy de Sicile 
grand ami de Plat on Roulant combatre 0 afi- 
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faillir Denis le ieune,pour lors Roy de Siracufe 
(qu'on nomme auiourd'huy Saragofi de Sicile) 
publiquementpreditï a toute fin armée Int ma 
ueiüeufi eclipfi de Lune eflant prochains fans j 
omettre les caufisfin & effeft'xj. & par ce de- 
tournâtfadifte armee d'hne crainte & fimjbe 
opinion qu autrement elle en pouuoit concepuoir. 
l'apeurant que par ladtfle echpfè Indîoire luy 
eihit promifefi la compagnie auoit courage(ce 
qu'en apres aduint,dont igmmimeufemêt JediCÎ 
Denis Roy fut contraint1 f enfuir & retirer a 
Corinthe-.auquel lieu rédigé'en extrême necefitc 
il tint les efcholes a fin de pouuoir yiure) quand , 
di-ieJefiifdiSl Roy Dion par la cognoijfance 
des chofês du ciel laquelle il auoit aprinfe de Pla¬ 
ton,prediël auxfiens ladicie eclipfi,ne Voulait 
il, Monfiigneurfionncr entendre a toute fit po- 
fiente',qu’l>n Roy ou Prince ne doibt eflre igno¬ 
rant de la difiipline cclefle? Quand Alfonfe 
Roy des Rommains <& de Cafiille fifi appeller 
& ajfembler aTolette,toutes fortes de Mathé¬ 
maticiens & Afirologues, tant de la méridio¬ 
nale Aphrique,que de l'orientale Iudee,pour in¬ 
terpréter & mettre en langage Ejpagnol,& de¬ 
puis Latin,plufieurs hures Afirologiques,(? 


Fpiftrc. 

fur tout pour Hreffer etcompofèr quelques tables 
agronomiques perpétuelles & yniuerfelles: lef 
quelles ilfçauoit eflrefort lit îles & necejfttres, 
nonfeulement aJoy <&* auxfiens , mais aujfi a 
touteftpoferite',a toits Royaumes et pais: quaci , 
di-ie,pour cefaire,&fipedier ceulx qui ejloiet 
congrege^pour telle entreprinfe,il expoft (corne 
tefnoigne l'hifioire)quatre cents mille efent^na 
il,Mon flâneur ,~\oulu doner entendre aux Roy s 
aux grands fèigneurs &gentil‘xhommes la di¬ 
gnité, l'excellence <& necejfite' de la dijciphne 
celefle] N'efl il,maïs ne fera iltoufiours immor¬ 
tel ,(? des do fies a iarnats célébré par ce fl acle 
plus que Roy al?Qui eft nation au tourd’huy ,qui 
necognoiffe le Roy ^4lfonfè,a caufe des tables 
que lefdifb^ douleurs feirent a fon nom, lequel 
encores auiourd’huy elles recognoijfent ? Voila 
comme la dtfcipline celefle, la cognoijfance des 
ebofes du ciel,n'a fèmble a l>n Roy fi petite <&* 
fi inutile qu’elle fèmble a plufeurs. Maisey oire- 
ment ie penfè que te neferai mafdeuat que clor- 
re ce propêgjfi ieproduttl^quelque exemple de 
nofire temps :qui euidemment puifie cncores de- 
moflrerja difeipline celefle nflre indigne dlm 
gentdbome fuiuant les guerres & trai fiant les 
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armes >ains 4 luy fort profitable, necejjaire & 
honorable.Quand.le feigneur Chriftofle Colom 
nagueresgrand admirai de tout l’Occaneocci- 
deralfiub^Dom FerradRoy de Cajhlle,1e 1 pre¬ 
mier explorateur des terres neuues, qu'on dit} le 
nouueau mode et le premier inuêteur de nauiger 
par l’altitude du Pole,& du Soleil, comme par 
deuxcfies fuffifitntes de le porter g? fiurement 
conduire par toutes eaues & impitoiables hndes 
océaniques : *V» ficod ^Frchimedes en ingénieux 
fçauoir, & 1m autre Hercules en laborieux y ou 
lotr-.perjonnage merueilleufiment bien y erfié en 
la difciplme celefte,comme aufiien toute Geo- 
graphie & Hydrographie:quand,di-ie, il fujl 
arrtuépar longue nauigation auecques fit copa- 
gnie Effiagnolleprès del’Ijle qu’on nomme Ia- 
mdiquc,<&* les habitants d’icelle ne luy >«»/#/■ 
fênt,par prières,forces ou aut remet, delturer au¬ 
cuns y lures.mefinement en grande & extrême 
necefiité,en laquelle pour lors efioit confiituee fit 
compagnie-partie a caufi de longue nauigation 
& fatigue,partie par naufrage de deux Cara- 
uelles, <&* de maladie auecques fidition Jurue- 
nue près de ladilîe {fie,dont plufieurs ta fcfioict 
vetire‘gy& plufieurs demeure-gnaure^ et meut- 
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tnxj quifai/bit que toute ladiEie copdgnie efloit 
en dcfôrdre,&' par confequent engrandpéril & 
dangier de hie'.car les Barbares pdr ld efperoient 
fins ducunc bdtaille tout Vaincre <&Jaccager : 
quefiji il?comme treffage & prudent, il cnuoyd 
pdrdeuers eulx hn notablegentilhome de fx com 
pagnie, pour les dduerùr quefih^ne luy oflroiet 
hures (y* a fa copdgnie, en engeance de ce il%^ 
fermentgieuement puni^pdrpeflilece <Qrgran- 
deeffufion de leur fang en brief temps : ce quil ^ 
cognoiftroient ,difl: il, pdr l>nfgne trefmdmfefle 
au ciel, (y* fignamment à ld Lune : Uquelle il £ 
hmrroient toute meurtrie & fanglante line cer¬ 
taine nuift qui leurs noma ( Uquelle cbofe lediH 
fngncur Colom^Ldmiral ,duoit preueuepdr /W- 
firologie, cognoijfant le iour £ 7 * heure de UdtElc 
cclipfè, duecques fes couleurs rougeajlres & fan- 
guines) ce qu'indubitablement admnf. <&* Cdufd 
telle tremeur &fraieur aux habitat^de ladifte 
Ijleldmdïque, dinfi que recite l’hifloire Indique, 
que incontinent ilz^fen allèrent lier s leditl fei- 
gneur Celom grand -Admirai ,fè projlerndnt ^ 
datant luy , & prejèntant ^ a toute fa compai- 
grue tdnt de hures qu’elle en houldroit . O quelle 
prudence! quelle inuetionlquelgentil atte’Jc 1/oua 
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appelle icy nobles cueurs &>gentil^ hommes. 
Veyete 1 >oh4 prie,quel profita en extreme & 
■déplorée necefiitéha raporte la cognoiffancedes 
chefs du ciel '/ Voyez^comme l’^djlrologie a plus 
faitl en peu d heures, que toute 1 éloquence d'im 
excellent orateur en plufieim iours lVoye%c<m- 
me elle a incontinet cxcogité , &fans aucune lit 
lencefacilement impetre\ce que les armes (y ci¬ 
tions n’auoient par leur oultrageufc force aucune¬ 
ment fccu gaignerlV'oycgcombien efl necejjaire, 
combien htile & profitable la cognoijfance des 
chofis du ciel à In chef d'armee & grandfei- 
gneur? Ce que d’abundant te mettroiepeine loue 
perjuader par raiforts <&* auftoritez^ n’esloit epu 
ïeTperc ailleurs bien amplement le déduire , Dm 
aidant •& qu’aufii ie crains auoir oultrepajféles 
limites depifire.Voila doneques , Monfiigneurjn 
que prefintement ie defime expo fer aux nobles 
touchant la dignité profit & necefiitéde la di• 
Jciplineceleflc. non que ie l>ows y Cueille exciter 
oudppeller,quienfaue^ce qu’ilfaultiamsplu* 
tofipour donner cueur courage auxgentilxj 

hommes de >ours imiter, qui efies par Inefingu- 
liere dextérité'de nature jet indicible liuacite d’e- 
Jferit merueillcufimetbicnlicrfeen toutes les pur' 
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ties des Mathématiques:&figndmmcnt en celle 
qui eft des mouuement ^, natures ,& effeclzjdcs 
corps celefles-.comme aufii en toutes autres bonnes 
difiiplines . Ce que i'ay de Irofïre bien & grâce 
cogneu par plufieurs colloques & cqfabulations 
auecques lions,do5lcs,certes ,<&* yrayement cele- 
fl- : fmblablemet de plufieurs Hures ajlronomi- 
ques foient tabulaires ou autres,par Irons mi\cn 
François,<& efîript%jde hoflre propre main: lef 
quel^auecquesgradnombre d'autres, lionsfai¬ 
lles conduire ordinairement partout^ lieux ou 
Ions alle^come chofc que Ions aime^, et aue ^ 
enfingulierecommendation'.a hoflregrandpro¬ 
fit,honneur,& confolation.En quoy ie ne heulx 
omettre les belles &do£les librairies Jefqueües en 
toutes ho^fèigneuries lions auez^ enrichies &* 
illujlrees de toutes fortes de Hures &> infirumet^ 
mathématiques,comme aufii d’autres: a fin qu'en 
toutzjicux lions aycxjmaùcre &occafion d’ex - 
ercer loüre noble cFpcrit : <&*fuir oyfiuete'mcre 
de tout ^ maulx .Voila les marques d’irn noble 
cueur. Voila le chemin d’immortalité . Voila en 
quoy ce grand Alexandre,Roy de Macedone, ai¬ 
mait mieulx fleurir qu’en grandes richejfes. Voi¬ 
la le Irray bouclier, le 1/ray filtre , & les Irray es 
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armes de mbleffe . Doncques, Manfignettr ,co- 
gnoiffant en ~Vohs tant belles hcrtuo^&tdnt rs- 
re affèêiio, laquelle acompaignee de bonjçmir, 
yotesportera la difciphne celejle , & ceulx qui 
en font profefïion, ïay bien aufe prendre la bar- 
dtejfe de yous dedter le prefènt opufcule celestt : 
non que horn en aye^afaire,comme ïay deuant 
tefmoigne\ains plus toüpour yous donner quel- 
quejignification de mon bon youloir: (y* dufli a 
fin que lediEl opufcule nefadreffe à quelqueslms 
qut ne ïentedent . corne pourraient ejlre ceulx qui 
aymet beaucoup mieulx ouïr l>n cheual bannir , 
qu’ynliure tenir:ou bien ynchiendbaier,qu'in 
homme do6le parler . Si le petit opufcule yous cft 
agréable,ie m’efforçeray .auecques le temps,yous 
prefènter mieulx, Dieu aidant: lequel , Monfet - 
gneur.ieprie yows youloir,parfa grâce,toufiours 
maintenir en bonne projficrité. Paris ce xij 
tour en Décembre. 1555 . 


SOMMAIRE DES CHO- 
Tes contenues au prefent 
opufcule. 

r E premier trai&écontiétl’explication des parties de 
M’Èphemerideidiftribué en trois chapitres, 
i Que c’eft qu’Ephcmcride,8c de fes elementz ou cha- 
raûcres cômuns,auccqucs leurs figures 8c protraidz. 
i Explication des chofes contenues aux pages fcnc- 
ftres dei’Ephemcride. 

) Explication des chofes contenues aux pages dex très 
dcl’Ephemeride. 

y E fécond tral&é contient la nature des lignes, plane- 
^tesjafpeûz^ manfions de la Luneidiftnbué en trois 
chapitres. 

i De la nature, effe&z, & particularitez des douze fi- 

Î ;nes,dcux luminaires, 8c cinq planetes:comme aufsi de 
a telle 8c queue du Dragon lunaire. 
i Des afpcttz 8c radiations des planetesrenfcmble des 
iS.manfions de la Lune. 

? Vtile 8c profitable admonition. 
t E troifiefmc traidé côtient la méthode de bien iuger 
prédire toutz chagemcntz de temps , 8c mutations 
d’air.-diftribué en fix chapitres. 

i La maniéré de prédire 8c iuger en general de la difpo 
lîtion de l’annee, 8c quatre laitons ou parties d’icelle : 
qaand à l’eftatde l’air 8c conftitution du temps. 
i La maniéré de prédire 8c iuger de l’eftat de l’air, 8c 
toutzchangcmentzde temps vn chacun mois lunaire, 
& chacun quartier d’iceluy. 

! La manière de iuger vn chacun lourdes changemetz 
de temps 8c mutatiôs d’air par les afpedz des planètes. 
4 Aduertiflcmetfingulicr poiir les iugementz de l’air 
quotidiens. 
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ç Lamamere de prédire les mutations d’air & chan- 
gcmenizde temps parles e/loilks fixes:& lîgnamment 
par leurs alpe&z, & leucr ou coucher auccqties lespla- 
netcs. 

6 Delà predi&ion & particulierjugementdes ventz. 
x E quatrième tiadûé contiet, & defcript certaines ele- 
■*-*dirons tant pour la medecine,qu’antrcs chofcs:dilbi- 
bué en ûx chapitres. 

i La maniéré d’eflirc temps pour feigner,& pouryea- 
tofer. 

z La maniéré d’eflirc temps propre & idoine à donner 
ou prendre médecines, & purger certains humcursdu 
corps. 

3 La maniéré d’eflire certains lignes du ciel,& certains 
planètes pour conforter, roborer, aider, & guérit cer¬ 
tains membres du corps. 

4 La manière d’aider,roborer, & conforter foubz cer¬ 
tains lignes & planètes, les trois vçrtuz &facultczdcs 
corps humains: comme aufsi celles qui dépendent de la 
naturelle ; & de la curation des fiebures foubz certains 
planètes & cftoilles. 

5 La manière d’eflire temps idoine pour les bains,& 
aufsi pour femer,planter,tailler,ou couppcr. 

<5 Dcdiueries'éle&iq&prinfes delafocieté des planè¬ 
tes auecques laLunéroübicndc la Lune auecques eux: 
femblablemét dcs elettiohs partiçulierçs,tirées du dif- 
cours de Iadide Lune par les douze lignes duZodiaque.' 
x Ecinquicfme tfaidlécôtientla'methode'debiendréf- 
■*-’fet & calculer les douze maifons du ciefcn toütz téps 

6 toutes heures,diuife en cinq chapitres. 

i Des douzeparcies du ciel vulgaifemét nommeesles 
douze maifons,ou maniions celeftes. 
z La maniéré dciuftemcnt calculer & drefler les douze 
maifons du ciel fur le poin& & heure de midy. 

3 La manière de iuftement calculer Scdrelfcr les dou* 
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«maifons du ciel, quand le temps propofé eft depuis 
nudjr iufqucs à minuifttqui fc diû communément le 
temps d’apres midy. 

4 La maniéré de iuftement calculer 8c drefler les dou- 
zemaifons du ciel,quand le téps propolé eft depuis mi¬ 
nci & iufques à midy fuiuât.qui fe nomme le temps de- 
oantmidy. 

5 Lamanierede colloquer les deux luminaires, auec 
lescinq planètes 8c eftoillcs fixes aux douze maifons 
du ciel. 

r F. lîlîefmc & dernier traité contiét diuerfes tables 8: 
^enfeignementzpour l’ufagc détoures Ephemerides. 

Table pourtrouuer incontinent la longitude 8c lati¬ 
tude des principales viles de France. 

Aduertiirement fur ladifte table. 

Tables des maifons celeftes pour toutz lieux qui ont 
latitude ou eleuation du pôle fur leur Horizon,par 44. 
4f.& 4&dcgrez. 

Tables des maifons celeftes pour toutz lieux qui ont 
latitude,ou eleuation du pôle furlcurHorizon,pat47. 
48.8c 49.deg.tcz. 

Tables des proportiôs à6o.minutes,fora vtiles 8c ne- 
ceflaires pour exa&emét.drdlcr 8c calculer les 12. mai- 
foqs celcllcs. 

Table des quatre minutes du temps. 

La maniéré de réduire le vray lieu & mouucment de 
la Lune,au vray 8c mathématique midy,ou autre heure: 
femb!jb'emct de l’equaliçé 8; inequalitédes iours:cho- 
fc neccflaire pour bien colloquer la Lune. 

Table de l’equatiô du mouuemét de la Lune,8c pour 
la réduire au vray midy aftronomiquc,ou à autre téps. 
Petit aducrtiiTctncnt fur la precedente table. 

De la latitude delà Lune. 

Table pour la latitude de la Lune. 

Des cciipfes du Soleil 8c de la Lune. 
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De la quantitédes cclipfes,&du temps de l’obfcurité 
d’icelles. 

Tablcpour letemps de la totale obfcurité deFedi- 
pfe lunaire:& de la duration d’icelte. 

Pour feauoir fi les cclipfes fe pourront veoir ou non: 
auisi pour cognoiftrc la quanritS“du iour artificieuse de 
la nuid : comme aufsi à quelle heure le Soleil fe lieue 
& couche toutzlesiours. 

Tables pour cognoiftre la quantité du iour artificiel 
& de la nuid:comme aufsi pour feauoir le leuer& cou¬ 
cher d’n' Soleil en toutz temps. 

Tables pourlesxxviii.manfionsdelaLune,Tedtiiâes 
au Zodiaque de la huidiefme fphere celle prefente an¬ 
née 15 j 6 . 

Aduertiflcmentfurladide table. 

Tables pourlesdignitez elTentiales des Planètes. 

Aduertifiementfur ladide table. 

Tables pour promptement extraire du total mouue- 
mentiourncl des planètes, la portion d’iceJuydeucà 
vue heure,ou moindre temps. 

Enfeignement&aduertiflementfùrladide table. 

Figure & demonlltation des afpedz, tant des lignes 
que dcsplanetés ellantz en iceulx. 

Aduertifiemeritfurladide figure & demonflration. 

CoHclufiô,auecqucs aucunes omifsiôs 8cfaultcs oh- 
feruecs au prefent opufculc. 
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Traicté i. de l’Ephemeride, 
quelle fit differente de nojlre Epbemeride de l'aer: 
D> g, laquelle ndgueres nous auons mis en lumière. Elle 
de noms f P eu ^ àufii appeller Memorial, Regijlre,petit 
d 5 Epheme manuel, ou promptuaire celejle,fans trop fejlon- 
ndC ’ £ ner l' €tîmo ^°g te Grecque. Des Arabes efi ~\ul 
gairement diPle almanach : prefque comme les 
Ecclefiafiiques dtfent Calendrier : duquel mot Se- 
neque ha l>fe dinji efcriuat : nul daignerait en fin 
Caledrier regtflrer les bienfaiH^. Ces chojès telle¬ 
ment quellement declairees, ie ‘'viens a l'exphcdtio 
des parties de noftre Ephemeride, Mau a fin que 
I tention ^ € ^ eu> \ defirant auoir cognotjfance des chofis 
de 1’ au- celejles, n'y entre a la 1/olee, & fans conduire, il 
teut bon- me f er nble que ie ferai beaucoup pour lui,fi a i’imi 
dcfte. m ° tdUon de ceux qui premièrement ont enfeignc les 
langues, ie lui propo/ê du commencement les cha - 
raBeres, & clemenfxjie la difciphne celejle : qui 
A font ,(i excepte les marques,& charaPleres des chi 
f^s, familiers a ~\n chacun)nombrepareil que les 
d« U1 fr ° i ettres & e ^ mmt K.dcs Grec^dfcauoir l>ingt & 
nés prin- quatre : fept des Planettes, dou%e des fignes, & 
cipales de cinq des ajfePlzjou radiations:au/quelx,f tu ad- 
ndc^ CmC Mufles les deux charafleres de la tejlc & queue du 
Dragon de la Lune, trouueras yingt fix ele~ 
méritai, ou charaPleres des Ephemertdes celejles. 
Les figures des Planettes, defquelles prefentement 


Ü y z $ ff> 4? © k °c *< cggD^-to^-^^f^Q 


De lexplicatioiî des parties, 
on vfe 3 fnt ainfi protraittèSi 
reprefnte le Soleil, 
la Lune. 

Saturne . 

Iupiter. 

Mars. 

Venus. 

Mercure. 

la tejle du Dragon de la Lune, 
la jueue dudiSl. 

Les charaSîeres desfgnesfont telxj 
dénoté le Mouton, 
le Taureau, 
les Gemeaux. 
l’Ecreuice. 
le Lion, 
la Vierge, 
la Balance, 
le Scorpion. 

l’^frchier ou Sagittaire* 

Capricorne, 
le Verfau ou ^Lquaire. 

X les PoiJTons. 

Les chara&cres des af>e6l\ ou radiations 
font ainfi Vulgairement figure^. 

* fgnifie conionftion. 

*a a 


2 


Les chara 
âcres SC 
figures 
des plane 
tes. 


Les chara 
âcres & 
figuresdef 
lignes. 


Les chara 
âcres et fi 
gures des 
afpcâz. 



Intention 
de l’Au¬ 
teur. 


Déclara¬ 
tion des 
chofes cô- 
tenucs en 
tre les li¬ 
gnes delà 
page fene 
Axe en te¬ 
lle. 
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o° oppoftion. 

□ quadrature,ou quart djfett & radiation. 

A trine, ou triangulaire. 
fèxtil,oufexangulaire. 

Diceux,&pourquoy liront heu telle dppellatio, 
Ç> auft ont ejle des ^flronomes ainft former 
au S.traiSlc, Vieu aidant,plus amplement nous 
parlerons-Car ici feulemèi te propofèfaire comme 
'>» proteEi, coup dèjfay, de ce quatlleurs'ïiue- 
ment, & au long te heulx depatndre. Mais il tfl 
temps, henir a la déclaration des parties de nojlre 
Ephemeride. 

Explication des chofes contenues aux 
pages feneftres de l’Ephcmeridc. 

Chapitre. 2. 

S V commencement d'une chacune page 
fènejlye de l’Ephemeride,/cpnfente,en 
lettre groffette, l’injeription de lan com 
mun,ou biJfcxtil,pour lequel ejl ftppu- 
tee l’Ephcmeridc ,^4pres laquellequelqu’efcri- 
pture de foi affes notoire, fuiuent trots lignes parai 
leles ou equtdijlatesÇie parle de la pagefeneflre)ti~ 
rees au trauers de ladtële page: & font les premiè¬ 
res de toutes, f panes l'une de l’aultre par certains 
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interuaües,ou efpaces'defqucl'xj.s premier & plu* 
hault contient par' petites diuijions quarrees, les 
comuns charaÊleres du Soleil, Lune, Planetes,& 
telle du Dragon lunaireiauecques la figure, 0* 
charaflcre du ftgne, lequel "V» chacun planète 
occupexomme aufi le SoleilJa Lune,& tejle du- 
diH Dragon lunaire : & ce an commencement 
du mois. Dauantage ,tu troilueras deux lettres 
grandettes,fermées, & clofès en petites logettes 
quarrees, au dejjbub ^ defdici^ charaftercs des côrinu*. 
Planètes, & Jignes: de/quelles lafignification te tion He la 
fera declaireecy apres. La partie inferieure'dés 
fùfdiftzjrois interuaües ou effaces,contient deux 
petites lettres,fçauoir e(l,d. & m. qui fignifient 
les nombres defoub^efript^ en dejeendent, ejlre 
àegrexj& minutes. De la tirant "Vers main gau¬ 
che , entre les premières lignes parallèles qui de/ 1 
cendent contre bas,e fl efeript le nom du mois,auec 
le denombremet dejes tours,pour lefqucl'Xjft cal¬ 
culée >ne chacune face de l'Ephemende’.fans y 
omettre la lettre Dominicale, n’dujii lesiours de Le lieu des 
lune ordonneç^par l'EgliJe ,& fefles, tant petites feftes tant 
que grandes,ceft a dire tant fîlenneües que com- 
munesilefquclles grades,ou Jàlenclles, i'ay en leurs nellcs. 
propres lieux diligemment marque' de lettres ca¬ 
pitales,ou gr andett es.D'abondant du mefme lieu, 

%A tj 
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entre lefdiflesfe fies,nous t’auons exprime' quand, 
& en quclç^ tours du mois, le Printemps, Efté\ 
*Autonne,<& Hyuert prennent leur commence- 
Déclara- ment. ^4près cela Retournât l>ers, la mam droiftc 
uon de ce tu trameras en la mefnepage buift petites colon- 
«énct °lcs nÿfcparccs,&* difinfles lime de l'autre,d'dutat 
colonnes. ou plus de lignes droicles, defcendentes du hault 
en bas: (y* bnf es ou couppees en droidl dnglepar 
celles quifont tirees du trauers,<& les départent en 
huicl petites logettes quarreesfub^forme de tred 
lis,ou barreaux.La première contient le lirai lieu 
& mouuement du Soleil, bis a 1ns d'in chacun 
tour colloqué. La féconde l enfumant de la Lune. 
Je 1' a des troifçfne ,de Saturne.La quatriefme, de Iupi- 

fepcplane ter.La cinquièfme,de Mars. Lafxiefme, de Ve- 
tes, tefte nu/S'La feptiefme,de Mercure.Et la huifîiefme,de 
du Dra^ô ^ te A e Dragon lunairede lieu & mouuement 
lunaire™ de laquelle, te mettra incontinent enbeue le lieu , 
chacun ynomement de la queue dudifl Dragon lundi- 
re,par lefgne oppofte. Et fil adulent que le So¬ 
leil,ou ld Lune,ou bien quelque Planete, auecques 
la te fie du Dragon change defgne, fera mis de¬ 
dans faire, & champ des nombres, fis a his du 
tour auquel cela aduiendra. Dauantdge,lme cha¬ 
cune defdifîes colonnes diuifes. (comme difî efl) 
en petites logettes quarrees,conf ient deux ordres de 
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nombres 3 ouchijres : defquel ^ le premier fignifie Dc g rez & 
dègre 2 ^,& le fécond minutes , ctinjî que les lettres 
d. & m.reprefcntent.Et pourfçauotr a quelfîgne quel tient 
dzjipertiennent, <&* et quel Planete fè doibuent v “chacû 
référer 3 fault regarder le char aciere drcillement p ane e * 
mu au deffus ' car promptemet il le demonjlrera . 

Fault toutesfou noter 3 que les mouuements en l’E- 
phemeride doibuent ejlre referezjtu midi du iour, 
lus a lis duquel liront marque % Mais h aire - 
ment tu me pourras obieller qu’en ce lieu te riay Obieéhô 
aucunement traille'de l’equalite\ & inequalite 
des tours,tant 1ulgaires,que Mathématiques 3 ni 
de la hariet'e des meridiens } qui efl chofè trefùtile , 

& moult neceffaire 3 pour iujhfier les mouuemets , 

& lieux des Planètes 3 comme aufit pour les ac¬ 
commoder a toutes régions s pottr l’ufàge des fêcrets 
du ciel , &* iugementx^qui dépendent de la fabri¬ 
que des dou%e mai fions celejles 3 qui ne fè peuuent 
tuflement dreffer 3 fians la cognoiffance des deux 
chofies fufdiFlesdefqued.es auec tables a ce propres 
te t’ay voulu refruer,& remettre a la fin du pre - 
fient opufcule. Ce temps pendent tu féru aduerti 3 Avenir 
que iay fuppute' calcule laprefente Ephe- femée di. 
meride 3 tant exactement qu’il m t a eft'e pofible 3 £ nc<Jec5 
pour le méridien de Pans 3 ^ 7 * lieux circonuoi- 1 cranolx 
fins. Toutesfois,fi quelqu’vn la houloit accom- 
M iiij 
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mode? a autres lieux de nojlre pais François , ou 
bien d'autre Royaume, il pourra otter du mou- 
uement de la Lune,quelques minutes de degrefi /f$ 
lieux font plus onentaulx,que n’ett Parts: & ad- 
ioufier au temps des aFfecl^d'icelle au Soleil 
Planètes,corne aufii des eclipfis,quelques minutes 
d’heure.Mdts fi lefdiElzJieux font plus occiden- 
taulx y fera tout au contraire : car la ou il adiou- 
toit auparauat, ici il oftera:<&* ou il ofloitjlad- 
ioutera,plus ou moins,filon la grande, ou petite 
^Mamere élongation & différence de longitude d’^m cha- 
moder les cun ^ ieu au longitudinal méridien de la célébré 
Ephcmeri fameufi Vniucrfm de Paris (ce qu’il cognoiflra 
lieux LO & tS table efinptefur lafin du prefent opufiule 

p^is, deuant les tables des maifins)donnant comme re - 
quiert l’art fironomique a "V» chacun degré de 
différence de longitude, ou elongantion (laquelle 
encores eü fort incertaine) quatre minutes d'heu¬ 
re, & deux minutes de degré ou plus: lefquelles il 
fault adioutcr,ou ofierfilo ce que maintenait nous 
auons efiript de la Lune'Toutesfots cela ha lieu en 
ladiFle Lune,plus qu en aucun des Planètes,a eau 
de la legierete' de fin mouuement \finon quelque 
t^ü ne fo ls au s oleil,et deux inferieurs Planètes, fiauoir 
fiulcomet Venus & Mercure , fi dauenture il^ augmen- 
tte * tent leurs mouuement& la différence de longi- 
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tu de du lieu,conférée du méridien eu longitude de 
Paris ,eflgrande(ce que tu cognoiflm, comme id 
auons dicl,par la table région dire première de tou 
tes, fiirlafin du total opufiule ) car lors fans aul- 
cunefaulte perceptible,on pourra hardiment ad- 
icuter, ou ojler du mouuemet lournel dudit Soleil, 

Mercure, & Venus Ime minute de degr<f:mais de 
c nows parlerons aux tdbles.^fu reflefi tu Vou¬ 
lus curieufiment chercher le lirai lieu, & man¬ 
iement du Soleil,de la Lune,ou de certain Plane- 
U,a quelque heure du iour que ce fait,tant deuat 
mdi qit'apres,yeu qu'il^fint en perpétuel mon¬ 
ument,pdr tel moien facilement le pourras faire, 
ïfault extrade en premier lieu le mouuemet iour- La ™ anie * 
rtl(cefl a dire la différence des deux mouuemet ^ tra j rc i c " 
prochainement cfiriptzf) & d'iceluy prendre la vrai mou- 
pirtion horaire,qui efl la luntquatriefne partie J^^eUe 
eudifl mouuement iournel,laquelle fi tu adioufie vn chacun 
as mouuement efeript en l'Ephemeride lis a 1ns pli “ ccc * 
lu iour auquel tu l'eulx opérer.autant de fois que 
font pajfees d'heures depuis midi, (file Planète 
fi,comme l’on di£l direct)ou bien ofie Joub- 

Qraicl'zjtant de fois (file fl rétrogradé) le y ray 
mouuement pour l'heure propofie te fera mamfc- Autrc 
fie & cogneu.^utrement & plus facilement, tu nicrc & fa 
prendras le lirdy lieu mouuement du Soleil, r ‘ on * 
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LuAe,ouPlanete % refpondat au midy précéder 
purs celuy du midy enfumât,ce faicl tu faufitrai- 
ras k moindre du plus gr ad, <&* ce (jui refera fera 
le mouuemet dudifl Planete respondat à ton tour 
naturel,depuis midy tufques a fautre.Toutefi 
fois a la Lunefauldraprendregarde quand ellefi - 
ra près lafin dufigne qu'elle tient,& le refie con¬ 
férer & proportionner au mouuement fumant.Le 
fùfdicl mouuement tournel atnfiextrait , te cor,-, 
uiendra diuifèrpar 24 .?» rejoluant les degrcxjn 
minutes, & les minutes en fécondes,fi bejoing ef. 
Puis adioufier autant de fois la yingtquatriefhe 
partie dudicl mouuement iournelau mouuemeit 
du midy precedent,comme il y ha d’heuresgaffes 
depuis iceluy midy,fi le Planete efl direfhou bi<n 
autant de fois la fouflraire,fil ejl retrograde.Et r i 
tu as ou yn quart,ou yn tiers,ou la moitié d've 
heure d'auantage,tu pourras outre ce adioufier at 
foufiraire le quart, ou le tiers, su la moitié de U 
fùfdifie yingtquatriefme partie dudifl motiut • 
m ent tournel. Et ce faicl tu auras ce que tu quien 
ni'crcfde * Mais ceci plus famiheremet te yeulx expliquer 
prêdre le comme chkfé très necèffairc, toutesfois a plujïeur. 
vrai iiea& moultdiffictle.Si tu yeulx doneques auoir le mou- 
ment des cernent de quelque Planete a autre temps que mi - 
planètes, dy,tl tefault premieremec cognoiflrc le total mou¬ 
rais midy 
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uement du iour, & l’extraire tout ainfi que n a- 
gueres bd efté ditt.Lequel fi tu double, & y ad- 
louttc encore fd moitié\tu duras la portion deue d 
Ine heur e:toutesfoisfôub ^ dénomination dudidt 
mouuementchangeexommefilemouuemet iour- 
nel ou total ejloit degrezj firot nommezjminutes, 

&filefloit minutes,feront diftesfécondes.!)onc- Pour trou 
ques fi tu 'veulx auoir, a certaine heure apres mi- ^ 1 ^ V “ Q 1 
dy,lehray lieu & mouuemet de quelque Planète uemét de 
eflant direct, multiplie fin mouuement horaire, 9^“® ^ 
cefl a dire la portion deue a l/ne heure par le nom- p res i c m i 
bre des heuresminutespaffees,depuis le midy 
iufques a celle que tu cherche: celafai£l, adioufle 
ce qui fera produite de ladiSlc multiplication, au 
mouuement efiript enlEphemeride,his a 1ns de 
ton iour,&* promptemét tu auras le Irray lieu,&* 
mouuemet du Planete a l'heure que tu le demade. 
Autrement neferasfi l'heure propofie eft deuant 
midyfinon que le lieu,ou mouuemet du iour prece ^^^0 
dantfira extrait du mouuement,& lieu du iour uemétdcs 
mi t'efl prefènte':&ce qui reftera fappellera le P lâactcs 
mouuement iournel,ou total üeque[(comme a este 
diéi)fi tu double, & y adioufle fa moitie',prouie- 
dra le mouuemet deu a 1/n heure,/àub^autre dé¬ 
nommant,corne nous auos diêî:lequel fi tu 1/eulx 
multiplie par les heures, & minutes qui précédée 
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midy Je Planete eflant direfô, produira le yray 
lieu,&mouuement duditl Planete, depuis midy, 
tujques d l'heure qui t'efl propofèe deuant iceluy. 
Parquoy fi lediSl mouuement cfl extrait,ou ofté 
du yray lieu efript en j’Ephemeride Soudaine¬ 
ment feprefentera le yray heu,&mouuement de 
ton Planete pour l’heure propofe deuant midy. 
Enfeigne- Quant aux rétrogrades,tout ainf qu’a ceulx qui 
les plane- Soient direcl^tu adiouflois apres midy le mou- 
tes rétro- uement refondant & deti aux heures pafiees , a 
grades. ce /^, ^ efript en l’EphemerideJcitu lefouh 
Jbratras,& ofieras: f mblablement, comme pour 
les heures de deuant midy tu le retirais & oStois, 
nierc* lCl ÎH k àdioufleros, & ajfembleros. Autrement 
fore brief- tu pourras extraire ledifl mouuement horaire,par 
uc * la reigle de p roport ion,dicle yulgairement la rei- 

gle d’or,a caufède fès grande profit^ & de fa 
bnefuete'.Doncques tu efiripras premieremec 24 
heures qui font au iour naturel : fccondement le 
mouuement iournel du Planete:& tiercement les 
heures aufijuelles tu cherche le mouuemet du Pla¬ 
nète.Ces trois nombres atnfidifofç^, tu multi¬ 
plieras lefécond par le trafic fine, ou au contraire: 
et ce qui en fira produite diuifiras par le premier, 
& ce qui prouiendra de ladicle diufion ,fira ce 
quilfauldra adioufler au mouuement efript en 
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l’Ephemeridefi le Planete esl diredl^ou bien ofier 
& diminuer fideft rétrograde, ainfi que nous a- 
uons dt£i au parauant.Celafai£l tu duras le ~)/ray 
lieu du Planete,a l'heure qui te fira propofie : fait 
deuant midy ou apres.Et neferas trop mal y pro¬ 
céder félon la forme des Horologes entiers, c’efl a 
dire par i^heures. Si tuheulx opererfélon no^ 
demi^Horologes, feras ainfi qu'au parauatnom 
auons eficript. Mais quant a ce propos fiuffira- au¬ 
quel ie ne me ~\eulxplus longuement arresler,par 
autant qu'il requiert homme bien herfieen *A- 

nthmctique.&fraclions ^dfironomiques.T outef 
fois,a fin que ie ne te laiffe en defifpoir,ie te donne- 
ray,fur la fin du prefient opufeule, au ( 3 . traiSle\ ta j,j e p OUr 
~\nt bnejue et facile table,par laquelle d’hne feu- faeilemet 
le > eue, & entree tu pourras prompt emet extrai- cxtrairc J e 
rela portion horaire d“^n chacun Planete de fin horaire du 
total mouuemet diumel: auecques propre denomi- total. 
nation deladidle portion en fisfracliosfins autre 
fipputation,& calcul. Onufiques icyiepenfia- 
uoir fuffifammentparlé'du îtray mouuement du 
Soleil,Lune,Planètes, et tefie du Dragon lunaire, 
pour le regard de la longitude diceulx au Zodia- ^ } { 
que, quimefiure, limite, & détermine lefdttt^ tude^e la 
mouuement^,Maintenant refile parler de leur la- Lune & ç. 
tirade,ou, fi tu l/eulx, fit nation auditt Zodiaque rlanctcs * 



Aduertif- 
fcmét fur 
la variété 
& change 
ment des 
latitudes. 
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Vers lapartie fcptcntrionale ou méridionale, hon 
la ligne Ecliptique. Les deux lettres grandelettes 
mi/ès au dcJfoub%jdes cinq petites logettes des Pla¬ 
nètes en tejle (de/quelles ha ejlé au parauat parlé) 
mon firent certamemet quelle eft la latitude d’Vn 
chacu Planete,pour le moins , au comencemet des 
mois. S,Mfigmfient le Planete ejlrefcptentnonal 
ajeendent : S, D,fcptentrtonal defeendent. Mwfi, 
M,M, méridional afcendent'.M, D, méridional 
defeendent.Mau par autant que lefdi&cs latitu¬ 
des,en certains iours Varient,foit en fituation, ou 
mouuemet,nom auons a la fin de la page des mou- 
uements,Vn chacun mois note,tant en degre^que 
minutes fioub^ la colonne d’y n chacun Planete, 
au premier tour, dixiefme, Vmtiefme, & der¬ 
nier, les Variations <& diuerfite ^ defdifles la¬ 
titudes,qui prennent leurs dénominations des fùfi 
diSles lettres capitales,trouuees au commencement 
d'Vne chacune page des mouuement^: finon que 
d'auenture quelques autres differentes fè rencon¬ 
trent en faire, ou champ des nombres, & colonne 
dedie'e a Vn chacun Planete : car elles dénoteront 
la latitude, & fituation des Planettes, ejlre chan- 
ge'e,au tour marque'Vis a Vis d'icelles, felo leur let 
tre & figure. Et par ce que lefdiBcs latitudes des 
Planètes ne font ici fiupput'ees que pour quatre 
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tours,feauoir efl pour le premier,dixiefmeflintief 
me,et dernier du mois,ainfi qu’auons diB.Si quel - 
qu’un les defiroit en autre teps,& tours, fauldroit Manière 
predre lapartie propertionale de la différence, la - j ro “* 

quelle fe raportera a toute la différence, comme le tkudes 
nombre des tours,au nombre qui incontinent apres des Pla- 
f enfuit en l’Ephemeride, et aire des mouuemet%. 

Quant e/l de la latitude de la Lunc;il ejl ajfes cer - iour da 
tain par le tefmoignage de tom ^Aflrologucs, que mols * 
ladiBe Lune partant du lieu quon diB la tefle de 
fon Dragon, marchant iufques a la queue, efl 
fèptentrionale en latitude : & de rechef de ladiBe 
queue iufques a la tefle, méridionale. Delaquelle, U Lune. 
Lune di ie,f la difiance,ou élongation de ladiBe 
te/le,ou queue(qu’on appelle le lirai argument lu - 
naire) ejl d 3 unflgne,ou de cinq,ou defèpt,ou d’on- 
ze,lorsfera eflimee ladiBe Lune auoir latitude de 
deux degrez^,& trete minutes. St de deuxfignes , 
ou quatre, ou huiB, ou dix, latitude de quatre de - 
gre%j et hingt minutes.Si de trois flgnes,ou neuf 
latitude de cinq degrez^. Si defix tuflement, lors 
n’aura aucune latitude. Mais fifon diB argument 
iujhfie',a plus de fix fignes,&moms que neufcefl Chofes di 
a dire fl efl defix iufques a neuf lors la Lunefera 8 n “de no 
en latitude méridionale dcflendetc:& de neufiuf 
ques a douze,méridional’ajccndentc. De rechef fi de la 
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leckct argument amoins que troisfignes, la Lune 
fera en latitudefèptentrionale afcendente : fi plus, 
moins toutesfois quefix,fèra fèptentrionale defce- 
dente. Voila quant a la latitude des Planètes , & 
de la Lune: pourjuijuell’ a la fin du prefènt opufcu 
le, tu trouueras tables enjeignement^plus ex¬ 
près. Maintenant ie me tranjfort’ a lexplicatton 
Sio-nifici- re ft e "^ H contcxtc,&page des nombres,tu ren 
tiô dcsfyl contreras quelque fois i parmi les colonnes desPla- 
& Re Dl> neteS} te ^ es fÿttabcSj Di,& Me: ou bien au lieu de 
QueVcft ta derniere yi } qui figmfient qu'au tour, his a 1ns 
que Dire- duquel tu les rencontre, le Planète fèigneur delà 
Mograck! colonne, dirige & drejfejon cours, fi lacjjefcript 
tiô de pu- Di : ou bien fen ha, comme Ion diül , a'recullon 
netc * eflant rétrogradé^ tu lis Me,ou yt •c’ejî a dire pro¬ 

cédé félon l’ordre des fignes & augmente fon court 
O* mouucment: ou bien fe meut contre lordre, & 
progrefion diceulx, & par ainfi diminue fôn- 
di£l cours & mouucment. Or ie penfe iufques ici 
t’auoirfùfffamment declaire',ce am efl contenu en 
la fcneflrepage des nombres, & mouuemenv^des 
Planetes fino quefôubzjes latitudes des Planctes, 
nomt'auons calcule', & mis en hfage, a certains 
iours du mois , pour le méridien , & Horizon de 
Paris (comme aujii d’autres lieux circonuoifîns) 
le leuer & coucher d’aucunes efloilles fixes auec- 
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quesle Soleil, & Planètes : <&fignammcnt de Le leuer, 
celles qui font les plus nobles, ne fejloigneht ^ulraina 

gueres delà ItoiedudiEl Soleil ,& Planètes : da- tion de au 
uantage aufii leursculminat tans,ou,comme par- 
lent les ^iflrologues , médiations du ciel , aucc- xes auec . 
ques leurs noms,prins de toute l’image,en laquel- s ues lcî 
le fur autres ejloiles reluifènt. Nom nauons aufii 1 lanetcs * 
illec oblie'la naturs,<&* qualité'des Planètes, la¬ 
quelle lefdicles eftoiles retiennent ou recognoif 
finti&feftend ladicle cho/è iujques a la page’ 

Juiuant, qui e(l des aïfeélz^ce quen regardant 
tu pourrasfacilement aperceuoir.Nous Voulions 
faire le fèmblable de la Lune, fila grand ,& , Bon vou - 

ri • 1 'j r y 'j ldirdclau: 

Jubite legerete deJ on momemwt,<& Variété de theuraucc 
latitude,ne nom eu/l de ccchemin détourné'. Com ques mite 
bien que pour ladicle latitude, nom t'auons pro- cau ^ c * 
mis table, laquelle { dieu aidant) te donnerons 
fur la fin duprefintopufcule. Ces chofès ainfi de - 
clairets, <&* félon nojlre petit pouuoir tellement 
qucücmcnt expliquées, quant a ce que comprent 
la face des mouuement^ ^maintenant te me déli¬ 
béré ,foub'xjmefme breueté, & facilité, t y expé¬ 
dier la fécondéface de no ^ Ephemerides,ou fi tut 
~)>culx ta page des ajfeél^, 
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Traidé i. de l’Ephcmcridc. 
Explication des chofcs contenues aux 
pages dextres de rEphcmcride. 

Chapitre, 

^ P a & c ^ exire l’Ephemeride, e(l 
prefque expliquée de fin par deux til- 
tres > & cjcnpturcs mips en tefie,qui 
la dipnt contenir dtuers ajpcEhtjAc la 
Lune au Soleil\<& cinq Planètes ")>n chacu iour: 
& de rechefdefdiélzJPlanetes entr’eux,& a cer 
taines efioiles fixes: le/quel ^ aJfeSlç^ nous auons 
marqué de leurs propres charattcrcs, auecques les 
heures efquelles ilxjpherront (pion la forme de 
nozjiorloges) &pgnament de la Lune auec les 
Planetesde tout réduit au méridien tat de Parts, 
que lieux circonuoifinséTu trouueras aupi le iour 
defdiél^ a ffeél% y} , a ~)>is de leur marque, re¬ 

gardant droiélement hers le cofte'gauche, en l’or 
dre des iours.Etp tu 1/eulx fcauoir a quel Planè¬ 
te ilxjdoiuent cfire refere^da propre colonne d’un 
chacun, parfon charaélere capital facilement le 
monftrcra.MaU entre lefdiél'XjtffieÜ-xju trouue 
ras les comonélions des luminaires & oppoptios, 
cnpmblc les quadratures non pulement recepuoir 


Dé l’explication dés parties. or 
heures } mais aufii minutes :foubz^ lefqueües nous 
fanons ''voulu donner & eferipre lefigne du %p- Kouuellc 
diacjuc,&fis degrez^^ui d l’heure defdiB.es con ™ et ^° clc 
figurations de ld Lune aueccjues le Soleil triom- t h C ur,& 
phe du principal heu du ciel : cejl d dire , régné en fore ytilc.’ 
l'dnglet de l Horizon oriental, & conduite, co¬ 
nte capitaine foubz^ foi, & deuantfoi , toute U 
gendarmerie celejlei Ce que nous auonsfatftpar 
méthode nouuelle } toutesfois merueiüeufement de- 
fine uijcjucs d prefent de pluficurs:&fi ie ne ma 
bufefort agréable par beaucoup de caufes :lefquel 
les 'yn chacun facilement petit entendre. Mats ici c k°fe di¬ 
re te Tveulx bien aduertirqu'aux heures defdiftz^, f“ 
djpcft^yc’efî d dire du temps qu’ilz^fferont ucrtcacc. 

tfeherrontja lettre d , fgnifie le temps deuant 
midy,commencent a la minuit,&finiffant au- 
diclmidy:&* a , celuy d’apres midy, commen¬ 
çant audtft midyfiniffant a minuit filon la 
fonnerie & mode de nozfhorlogès François. Tu 
as dauantagcÇafin de ne rien omettre) le dénom¬ 
brement des iours du mo ts itérez^ & correfpon- 
dentz ' droittement a ceulx de l’autre page pre¬ 
cedente ^ers le co/te gauche : aufjuclz^(commc 
t’ay dtft)f doibuent raporter lefdiclz^ aïfeBzj 
pour en temps deu,fidèlement les colliger O* ex- 
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r , traire.^dpres ces afbeélxflefQUelz nous duons 
de afpcdls dmfizjpar petites logettes quarrees ,fdictes de 
en l’Ephc fix effaces pdrdüeles defeendent<& croife 
naendc. ^ / w hg nes des tours, qui les tYduerfent) du co- 
Ih'droift ^ers le bout, tu en trouuem d'autres, 
feauoir efl du Soleil Planètes entr’eux, & a- 
uecques aucunes ejlotlesfixes des plus luifantcsty* 
renommées. La nature defiquel'zjtjfcft^, comme 
aufi a quel^Planetes il\,fe doiuet raporter, & 
a quels iours approprier, famihdiremét ejl décla¬ 
rent at par ce que deflus a eflé dtB,que pdr les ch a 
radleres des Planètes auprès d'eulx figure^. La¬ 
quelle chofi cogmiffant auoir efle tufques ici aux 
Diligence Ephemeridcs négligée , de très boncueur ïay en- 
dc l’Au-^ trepns le premier en ouurir la l>oie, & faire le 
vouloir. ° C ^ emin dtiX autres‘.qui beaucoup mieulxque moi 
ci apres en feront leur deuoir. Certes la chofi n’ejî 
de petite conjequécc, ains a grande fiecret?^,qui 
feruiront a pluficurs, pour.gr ades chofès, effort 
htiles: Qui ejl la edufe que m’esbdhi comme les 
anciens ont ce négligé,&* omi^.Nous duons auf 
fi note', audiâl lieu,l'application de la Lune auec 
ques la tefle & queue de fon Dragon, "V/s a Iris 
du tour auquel elle fi debura faire. Fmablement , 
pource que les Planètes aucunesfois font orien- 
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taulx, aucunesfois occident aulx, nous auons de - 
claire tel ^ accident ^ par deux fyllabes, ori, 
occi de/quelles hoir as inferees, [oublies charafle 
res des Planètes, mi'gen te/le d’une chacune page 
des afiefl^ori,te dénoté <jue le Planete efi orien¬ 
tal,au regard du Soleil, c’eft a dire qu'il fè leue 
du matin auant le SoleiLocci, qu'il eft occiden¬ 
tal,c’eft a dire qu’il fe couche au Joir apres le So- 
leil.Mais fil aiment deuantlafin du mois, que Aduertifïc 
quelque Planete au par auant oriental,[oit faift ® c " lticl " 
occidentaUou bien au contraire, que l occidental 
[oit faift or létal, ne fera difficile le colliger çjj* 
cognoifire par lefdiftesfÿüabes entre les afipefi^ 
rencontreeghis a his du iour auquel ce aduien- 
dra.Or iujfques iciie ne penfi t’auoir rien omis, 
quant a l’explication des parties de nofircEphc- 
meridefinon qu’en lafin de la page des ajpcftz^ 
nous auons a certains tours, tant efcript que fi- 
gnifie le leuer <& coucher d’aucunes belles efioil- 
lesfixes, enfèmble leurs culminations auecques le Le leuerfc 
Soleil, & cinq Planètes fumant lordre & con- coucher 
tinuation de la page precedente , qui eji des mou- queseftoil 
uemenfg, comme défias a efie'difi. Chofê certes les fixes. 
fort htile & necefiaire, te ne dirai pour bien co¬ 
gnoifire 0* preuoir les faifitns de l’an, mutations 


Trai&c i.dcrEphcmeride. 

de l’air fert dit enflerilite ^, & maladies, mais 
aufli pour commodemet nauiger,labourer,fimcr, 
planter, cueillir, medicamenter, & faire autres 
chofès innumerablès-comm’ont efcript les ancies, 
& nom auons auecquesplufieurs, longuement 
obfêrue',& ailleurs declaire'. Ici doncques ie met¬ 
trai fin a l’explication de nofre Ephemeride, 
quant aux parties de fa composition & firuttu- 
reiaiant intention <&* vouloir cy apres traidler 
l’uftge , 0* pratique d’icelle, non hniuerfille 
(carfèroit^m labeur outre, mefuregrande fit- 
per fusains particulière en certaines chofisfar 
moi <& autres de long temps obferuees , Toutefois 
deuant que paffer outre, ie te ’yculx bien aduer- 
tir,que nom auons marque'les Eclipfes des lumi¬ 
naires, en leur mois , & propre iour,fi aucunes 
doibuent eflre. fauoir efl/ka'yts de la nouuelle 
^fes des* L m e,fi le Soleil ejl empefihe', ou ( comme l'on 
%eax iumi dift) Eclipfe: & delà pleine Lune, fi elle doibt 
paires. Eclipjer. La duration defquelles Eclipfes, auecr 
ques les poinclx^ écliptiques, le heu ou fe ferot an 
ciel, les couleurs & autres,chef s nom te propo- 
fons declairans, a la fin de nofire Ephemeri¬ 

de, ou lournal celefle, incontinent apres le mois 
de Décembre . Toutesfins,pour te foulager nom a- 
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uons fur la fin de l’ufage de noflre prefnte Ephe- Aducrtif- 
meride,apres les canons & tables pour domifer, g c ®^ 
efcrit ~)>ncpetite tableJeruantpour la cognotjjan cftre omis 
ce du temps, & duration des Eclipfes , auecques 
enfcignement a ce propre, Voila ce (jue grande¬ 
ment ie defroie te donner entendre & communi¬ 
quer, quant a la compofition de noflre Epheme- 
ride, & explication des parties dicelle. Mainte¬ 
nant gratièufemcnt ict'imite a meilleures cho- 
fes,fauoir efl a lufagc & fruitt dicelle, comme 
par cy deuant te t’ai promis. 

B iij 
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^LE SECOND TRAE 

fie'del’Ephemeridecelefte d’ANTOINE 
M I Z a v l D, Delà nature des Signes, 
Planètes, ^fpe6l^, <& man¬ 
dons de lune. 

Delà nature, effe&Z,& panicularitez 
des douze lignes,deux luminaires, & 
.cinq Planètes:comme auïli de la telle, 
& queue du dragon lunaire. 

Chapitre. I. 


| OV R autant que nous a- 
uons di6î cy deuat , nojlre 
. Ephemeride celeüe conte¬ 
nir (comme toutes autres) 
\ trots chojès finguheremet, 
I fçauoir eft, Signes,Plane- 
S tes,& ^fpeél'xs fi main¬ 
tenant t’efen legieremet quelque choje d"\n cha¬ 
cun diceulx, il meJemble que ie ne feray contre 
mon entreprinJè, <& merueiüeufement foublage- 
ray beaucoup de teunes eüudiant ^ en la Philo- 
Jôphte celeüe.Doncques ie parlerai premier emet 
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1 desfignes,par dutant quil^fnt comme hottes 

logeant^ les Planètes tous les tours : pour lef 
quch^fignamment ett compofie l’Ephemeride 
celette. Mais auant toutes chojes ie promais fdi¬ 
re bref difcours de la qualiténature defdiBz^ 
Jignes.Dc la fioudain tournant bride aux Pldne- 
tes,& afpeSl^comme aufii a autres chofès de - 
pendentes d'iceulxaaçoit que n'dgueres en aions 
ajjèz^ amplement traite' en nottre Zodiaque 
poétique,ouiardémet des Signes du ciel ■ dufii 

aux Planètes. Vexpedierai donçques du commen 
cernent les triplicite^des fignes,qui font quatre Des qua- 
en tôt alité.La première comprent les fignes hul- 
gairement nomme%jgnecs,c ctt a dire reprefn- gaes. 
tentzjd nature dufeu, car il^fo% chauls 3 fc ^ 

O* bilieux y ou cholériques, heu quilx, excitent 
tellesquahtegauxcorps humains,&chofes in- 
fericurcs:&* font trois en nombre, Le Mouton, le nies&cfo 
Lyon, & le Sagittaire,ou ^irchier. La fçonds briques. 
reçoit les fignes terrettres , c’ett a dire. qui r.eco- 
gnoifient la nature de la terre, froid\ffecg,, 
melancholiques'Xenfiigne defquel^ fiuuent, le 
Taureau,U Vierge, & le Capricorne. La tierce rcTtressT 
ejl des fignes de lair,chauld^jhumides, fan- melancho 

guins, de la bande defquel^fint les Gémeaux, h< î ucs * 
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Signes ae- la Balance,& le Verfiau ou Quatre. La qua- 
r u'iaf fa " P AttY &ucles fig nes humides,fioid^, &* 

Signes a- pituiteux ou phlegmatiques,comme font le Can- 
quatiquesj C re ou Efireuiceje Scorpion,&* les Poijfons.Lcs 
patiauM- fifditt^fignes ignées ou du feu,font diurnaulx, 
majculin$,&* orietaulx: c'efl a dire ont ligueur 
le tour, et en la partie oricraleicxcitantzfïent^ 
d’icelle,le plusfouuent.Lcs terreüres font noSlur 
naulx,féminins, &fiptentrionnaulx, Ceulx de 
l’air,ou bien aerces,diurnaulx,mafiulins,goc - 
cidentaulx.Les aquatiques,noSlurnaulx ,feme- 
nins,& meridionaulx. Derechef , aucuns di~ 
bifcTfixcs ùulxfint mobiles, corne le Mouton, le Cancre, 
Sicômuns la Balance, & le Capricorne. Les autres fixes, 
çomme le Taureau t le Lyon Je Scorpion, ~4- 

quaire: & les autres communs, comme les Ge- 
meaulxja Vierge Je Sagittaire, et les Poiffins. 
Voila quant aux fignes. Maintenant it Inens 
aux deux luminaires,et cinq Planètes.Le Soleil 
luminaT* donnant O lumière a toutes chojes, d’an il 
jes &cinq appelle'de Moi filegrand luminaire,eft ma - 

planètes. fiulin,diurnal,chauld,&fecmodérément: diSl 
Du Sol cil. jr Qrtune p ar infortune par corporelle con - 

ion6lion.ll faiSlfin cours de fin propre & na - 
turel mouuementid'occident en orient, contre le 
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premier,paffantparles dowxc flgnes, en Vn an 
<& fix heures, 

La Lune,eélféminine, notiurne froide de fa ^ c c ^ a L “ a * 
nature,mats beaucoup plus humide:&par con- tUfe . 
fequent pituiteufe, ou phlegmatique : c’eft a dire 
engcdrant,ou augmetant aux corpshumains,& 
chofs de la terre humidité.Ttoutesf ois tlfmbl’a 
Claude Ptolomee ,qu’Vn bien peu elle efehauffe: 
faifont aux quatre quartiers ott quartcros de fon 
cours, propre rcuolution,ce que le Soleil faï£l 

aux quatre quartiers ou parties de /’ année , ainfi 
que puis apres , Dieu aidant, nous declairerons. 

Eflefaiélfonceurs par le Zodiaque tout com¬ 
plet en ly.iours & $. heures. 

Saturne efl maflulin,& diumal,froid, & fie, Dc Satur¬ 
er pour cefc cauf,ennemy des biens de nature , 
chofs de la terre,et corps humamsfil neft aidé 
de quelque bon planète. Parquoy Vulgairement 
efl nommé des *Aflrologues Gws malfaifont: SatUrn * 
et des ydrabes grand’ in fortune,ou malheur; qui 3 31 at * 
proprementfattribue le foc melancholique, ou 
plus ton la Vraie melancholie. il fa\£l fon cours 
par Içs Iz.flgncs en 30 . ans. 

lupiter, efl mafulin, & diumal, auecqucs ce ° c Jupitc* 
chauld, & humide, & par confiquent fonguin t 1C ilfant 
0 ami denture:parquoy dePtolomee, 0 au - 
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très Grecs ejl diEl bienfdijant • & des Arabes 
grande fortune ou heur, ilfaillifon cours par les 
Ii.fignes en 12 . ans. 

De Mars Mars ejl mafculin, noSlumc chauld, fec 
pemc in- ignée & cholcriquc-qui ejl caufi que des Grecs a 
fortune. ^ nomme ' m alfaijant, & des Arabes ou Chat 
dees petite infortune, ou malheur . Il faicl fon 
cours en deux dns. 

De Venus Venus ejl féminine,noElume, froide^ humi 

di&c bon- de médiocrement :parquoy pituiteufi,ouphlcgma 
ne fortune e f caufi quon la eflimee duecques Iu- 

piterejlre bienfdijant : & fortune,ou heur.toutes - 
fois moindre que Iupiter. Elle faillifon cours qua - 
fi en an& fix heures. 

’ De Mer- Mercure ejl yaridble, inçonfldnt: mafculin 

cure varia aucc les mdfculins, & féminin duecques les femi 
ble& inco n \ n5 . chauld, humide, froid, ou fie, duecques les 
an ' Planètes chauld ^ ,humides,froid\oufies: fortu 

ne duecques les fortunes,& du contraire,infertu 
& ne, duecques les infortunes : & finguherement 

quand il ejl duecques eulx corporellement affo - 
rie',ou bie par quelque mauudis ajpeft ou regard. 
De la nature duquel ( comme aufit dès autres 
Planètes) tu pourras lire ce que nous en duos eferi 
en nojlre Planetologic,&Hormonie des corps ce 
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lejles auec les corps humains : aufquel^deuxh- 
ures nous ne tachons a autre chojèjinon qu’a con¬ 
cilier & marier la Medecine auecques l’^éflrolo 
gie:ainfi qu’onfaiél les anciens. Quant a la tejle 
du Dragon de la Lune ,&defa nature, ie n’en ^ 
trouue rien eferipten Ptolomee, lequel trefuolen - lunaire. 0 
tiers tefeoute. Les Arabes la feulent mettre du 
rec de Mercure, c’ejl a dire auecques les bons, la 
dijênt bone } & auecques les marnais, mauuaife: 
de forte qu’ejlant comomcle auecques bons Plane 
tes,ell’ augmente leur bonté',&auecques les mau 
nais redouble leur malice. La queue dudiél Dr a - De la 

gonfai£l(dtnfi qu’dxjlifent)tout le cotraire: car ^“ 5 ^ 
elle ejl malfaifant auecques les bons, & bïenfai- nairc. 
fant auecques les mauuais : c’ejl adiré mauuaife 
auecques les bons,& bone auecques les mauuuais 
Mais leflimc ceci ejlre inuention des Arabes,qui 
cofondent les cercles celejles , ou bien leurs fcêlios, 
auecques les ejloiles. Voila quant a la nature des Aucuns a 
Planetes.Enfùiuent aucuns accidentqui aug- c ^ tz des 
mentent,empefehent eu aident les forces,lier- Planètes. 
tus defdt£l%J > lanctcs: au nombre defquel'Xjnom 
mettrons premieremei le lier été,ou tardité de mou Lc g crcte 

i rr Cl r - dc ntouuc 

uement. La premièrefefaicr,quant le lirai cours mcnc , 
eu mouuement du Planète efeript en l’Epheme- 
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ridera ( fiiuant l'ordre naturel des fîgnes) plut 
Tarditéde tojl que le moien,ou mediocre.Lautre, icditardi- 
moime- te',qudnt le Planete lia contre l'ordre des fîmes 
a recullon : ccft adiré, efl rétrogradé, marchant 
moins que fon moien mouvement* Ce que facile¬ 
ment tu cognoiflras de l’Ephemeride , conférant 
le mouvement iournel eflant là efcrit, auecques le 
moien mouvement du Planete. Mais peulteflre 
que tu ne fiais quelfont lefdiSlz^ moiens mou¬ 
vementz^ iournel'xjdes Planètes.pour te fiullager 
te les diffofè en tel ordre . 

Les moiés Saturnefaiftpar fôn moien mouvement tour - 
momie * ne l c’ejl a dire paffe in 1/n iour naiureLo dep-rer, 
nelz des & deux minutes j 
Planètes. lupiter, o degrez^, f. min. 

Mars , © degrez^, 31. min. 

Le Soleil , o degrez^, 5 9. mm. 

Venus & Mercure,prefiue autant. 

La Lune , 13. deg. z.mm.ouenviron. 

méntdehi ^x fufdiSlz^dccidentz^ des Planètes, on met 
miere. aufii accroiffement & diminution de lumière. 

Le premierfifaift quand les Planètes fi retirent 
& recullent du Soleil ( ce quefont les trois infe¬ 
rieurs ) ou bien le Soleil d'eux ( comme iflfattt 
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aux trois fùperieurs ). Le fécond ha lieu quand les Diminu- 
Planctcs inferieurs y ont au Soleil, ou bien le So- tion delà 
leil aux fùperieurs : combien qu’il y a autresfa~ micrc * 
çons declairees aux théoriques des Planètes.Et de 
ce dépend la cognoifftncc du Planet' oriental , ou 
occidental. Laquelle chofc,iaçoit que par l’Ephe- 
meride, en la page des affcEl?^ (comme nous a* 
uons difl ) fait ajïcz^ notoire, ce néanmoins bre- 
uement & facilement par autre moien la te de- 
clairerai.Les troufùperieurs,plus hault^Pla 
netes , du iour que le Soleil ejl ioinEl auecques p lanct 
eulx , iufques al’oppofition,font appellexjsrien- r icntal& 
taulx: & du iour de ladiSle oppofition de rechef occidcul, 
infques'a la conionttion occidentaulx. Mau Ve* 
nus & Mercure quand au Joir fument le Soleil, 
cefl a dire fc couchent apres lui,font occiden- 
taulx : quand fe leuent deuant lui, orientaulx: 
Ufquel\deux accident^ font aufii d’aucuns no - 
mcz^matutination yeffertmation. 
il y a autre accident appelle' combufhon, op - 
prefoon ,&* irradiation: quiefl y ne des gran¬ 
des débilitations rf j ajfoibhjjèments de ycrtu,qui 
puiffent auenir aux Planètes, comme aufîi ré¬ 
trogradant}. Docques le Planète fera cogneu eflre 
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Combn- en combuflionpar la, moitié de fin orbe<& lu- 
pj on miere 3 ainfi que parlent les ^ifivologues : c’cfl a 

anc c * dire quand ilfera en dijlance du Soleil moins que 
la moitié'defimdiEl orbe a ou precifiment par lar 
diêle moitié ', fait deuant ou apres. Voirement 
peult étire que tu ignores,qucl^fint les orbes & 
lumières J ant des luminaires que des Planètes. 

L’orbe de Saturnejommeaufii de Iupiter, co~ 
té des or* tient 9 . degre%. 
bes d es jy e j^ 4rs g. degrCQ 
1 lanetes. ^ y enm & Mercure 7. degrc^ 

De la Lune , 12* degrc%. 

Du Soleil , 15. degre-g. 

Ce qu’ilfault entendre tant de la partie anterieu¬ 
re quepofierieure:c efi a dire tant deuant la con- 
ionSlion d iceulx auecques le Soleifqu apres: gy» 
dedansfis limites & degrcg,fint Icfdift^ Pla 
net es appeüe^combuüesjorujle^ & iradiexjdu 
dertenctc So ^ : e ^ ant K, encom enueloppe ^ fiub^ fis 
rayons (& par confiquent mis hors de noflre 
~\>euc) toutesfois non l>ni^ corporellement auec 
luy. Ce qui eftfai£l, quand il ;^ font en diflance 
de luy moindre que fii%e minutes } tant en longt- 
Opprefsiô tudedu Zodiaque 3 comme aufii en latitude : 
de rlanctc [ ors fî nt dittzjflrccngrand’ angoijfi , & op- 
ue* 16. mnutes font Ca quantité du demy diamètre^ 
du cerfs du Soteiî car tvut Jon diamètre contient 
32-' 7n du* degre du fyâutyut • 
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prefion: de laquelle font deliure^, efiant ^ ejloi - 
gne'xjdu Soleil par la moitié de leurs orbes, amfi 

que nous auons diél. Vn autre accident adment 
2 . , Obfefsion 

Planètes, nomme ajùegement ou objejsion a c Planc- 

quand de deux malfaifanrx^, ou bienfaifant ^te. 
quelque Planete ejl ajiiegé: c’ejl a dire comme ca 
ptif dune part, & d’autre, deuant & derrière, 
enclozjïr rembarré.Maulefiegeftiéldes bons, 
ne nuit tant que des mauuaü. Et Jil aduient que 
par comonéhon ou ajjetl, hn Planete ffpare, 

(g* diftraicl de l’autre,n’aiat en apres focietécor 
porelle, ou bien par aucune radiation, & ajpeél, 
auecques quelqu’autre, tant qu’il marchera par 
lefigne auquel il efl,fira diél faire chemin inuti 
le, & ejlre liacue enfon cours, ainf que parlent p IaDfte 
les métrologues. Ce qui doibt eétre entendu & va eue tn" 
pris par moitié des fùfiü6t^orbes,ou lumières des f° u cours ’* 
Planètes. Si outre ce le Planete n'efi trouuéen an 
cune de fis dignitéle/quelles on .appelle ejfen- 
tiales(pour le/quelles te donnerai fur la fin du pre 
fint opu feule propre table) fera efiiméejlre com¬ 
me efirangev,extrauagant,ou pelerin:& par co- pIancte e * 
fequent debile& foible. Et fi par fortune quel- ou pèlerin 
que Planete aiant lors fin mouuement fiibit 
legier fifipare d’un pluspoifant O* tardif que 
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luy, et deuat iufle feparation il f coioincl a ~\n 

Trâflatio dUtVe C 0 r P ore ^ ement > ou P ar ü fpeB a H f*d dltt 
de nature transporter la nature du premier au fécond : le- 
aux Plane quelfécondf de rechef efl accouplé & focié a 
nctcs> plus poi/ànt, & tardif que luy , il trafortera la 

nature d’iceluy au troifefme. Laquelle chof pro¬ 
prement ha lieu entre Planètes qui contiennent , 
& fymholifent en qualitéEtnefault oblier 
quefilinferieur PlanèteRegarde le fupericur e- 
fiant rétrogradé,ou çomhuflejl reçoit toutes les 
forces hertus d'iceluy : mejmemmt fil cfl en 
aucune des dignité ^ dudiB fuperieur. Mais ie 
crains eftre trop prolixe fur ce propos’.parquoy te 
teheulx defouurir autre cho/è 3 ceft la cognoif 
fance des afeB^ des Planètes, & 28. man- 
fions de la Lune. 

Des afpedz Sc radiations des Planètes, 
enfemble des 28. maniions de la Lune. 


Chapitre. 2. 

£ R af>e£l icy autre chof n’enten- 
^ dons que certaine diftance </’>» Pla- 
nete uo efoile a l'autre:f/o le propre 
* lieu fituation d”\n chacun. Et 
font en general proprement quatre afpeB\:fa- 
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unir eft l’oppofiteje au adrangulaire de trUnyii- Denobre- 
laire } &* le/extile.oufixanguldire.^tu/quel^fi a f pc a z . 
tu adioufte la conionftion qui n'eft droiftement 
nombres ne mifi entre les afpeft^ tu en duras 
cinq en tout, le commenceray donc ques par le 
dernier } c'eft d dire par la conionftion, comme 
lapluspuijfante & noble:laquelle eft reprefèn - ^'^5 
tee par l/ne figure circulaire ,ou ronde , duecques aion& co 
yn petit traift de ligne } ainfi cr: comme nous a- ™“ r ° nl * 
uonsfiguré du commencement de l’explication 0 
des parties de l’Ephemcride. Ladifte conion- 
ftioneftpdrfdi£le } & commedifentles ^éfiro- 
logues partile^quand quelques Pldnetes ou efioi - ou partile 
les fint ajfiociees ou couplées les l'nes duecques les 
autres en 1/n mefine degré minute dufigne. 
qu’elles tiennent , ou du moins pdr fiizg minutes 
deuat ou après, tant en logitude que Idtitude du c on i 5 < £liô' 
Xodiaque,fi f aire ce peult. Delà, ou d’I/n de- p U tique.’ 
gré,tdnt deuat quapreSj/è failli la conionftion , 
que les ^4Urologues nomment Viatique : ad- 

uient quand quelques Planètes ou eftoïües fi 
lient ou conioingnent parla moitié des dgre ^ 
de leurs orbes affcmbleou peu moins. Laquelle 
chofi aucuns difint feulement efire application 
a conionftion. Etfault noter que les Planètes oti 

C ï 
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efloilles quifont par douze degrez fait douant ou 
apres prochaines du Soleil,font ( comme auons 
dift)combuftes:&par quinze irradiées , c’cfl a 
dire encores enueloppees des raions du Solcii.par- 
quoy aucunement napparoijfent ,/inon qu’elles 
eujfentgrande latitude,comme iladuient aux e- 
Jloillesfixes-ou bien médiocre,comme en la Lune 
ç£n Venus .Voila quant a la conionthon, de la¬ 
quelle ie me tranjporte aux hraizaFpeftzjcntrc 
^fo°u P ^f c { ue ^KJ-’ 0 Pî > 0 f lte h plu* fort, & putjfant: 
diamétral H ul dti fo e fl nomme'Diamétrale radiation, ejlat 
figuré par deux petit^cercles^u rodeauxfointts 
et entretenuzjL'hne petite ligne par le milieu, en 
cefteforte o°. Et cefaift lediCÎ aïfeft oppofite , 
quand les luminaires, ou bien Planètes et ettoil- 
les font lés ons des autres diüinBs par la moi¬ 
tié du Zodiaque,qui font 180. degrez, ou bien 
fixfignes:& delà ieélent raïons l’Vnfur l’autre 
tenants de lieu oppofite par droifte Voie, & 
foubzcontrairenatureiqui faiclque lediEl af 
peB efl estime'eflre mauluais & de parfaifte 
Afpe&qua inimitié',ou haine defouuertc.Le quadrangulai- 
drangulai re,autrement tetragonc,ou quart , qui fi pcinët 
xe ouquart & f orme p ar p c tit quatre Géométrique en 

code forte □ ,dont eft aufii ditt quarre' f ce faitt 
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lors que lefdilil'xjuminaircs, Planètes eu cftoil- 
les font tntr’eux en di(lance de 90. degre^c’efl 
a dire de trois fîgnes, qui font la quarte partie 
du Zodiaque, ou fi tu 1 /eulx, des douTte fignes: 
dont il efl appelle'quart,aiant toufours lieu en¬ 
tre fignes de contraires natures (9* qualité 
qui cfl caufe que leditt aîfeEKainfi que nous a- Af P c & 

uons diEl de l’oppofte)efl aïfeEl d’haine & ini & ^inimi 
mitléitoutes fous tmperfaiflc &* moindre, dont tié. 
met qu’il efl mediocremèi mauluaü .Car,par luy 
les ejloilles ne iettent leurs raïons hnes fur autres 
par droitte Iroie (y* ligne, ains l>n peu oblique¬ 
ment,& de code.Le trine asfetl diH aufii tri- 
gone,ou triangulaire,qui fe forme corne 1m trian 
gle Géométrique ainfi A ,efl faiél lors que lef 
ditt'zjuminaircs,Planètes, ou efloilles font en ae outrai 
dfiance /’>» de l'autre,par 102. dégrève efl gulairc. 
a dire par quatre fignes qui font la trotfiefine 
partie du Zodiaque-dont il efl nommé trine: &* 
efl afpeél de perfaicte & eutdente amitié : car 
toufiours il ha lieu entre fignes qui fÿmbolifint A f C( af cx 
enfemble en natures, &• qualite^L'afipect fextil tilou fcxâ 
fixangulaire,ou hexagone,qui fi depainct corn- guUire. 
munément par ~)>ne petite eftoille,contenantfix 
lignes corne petite raïons ainfi ■%, efl acompli 
Ciq 
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lors que les luminaires,Planètes,ou efioïlles font 
fiulemét en difiance /’>» de l'autre par 60.de- 
gre^.ou bien deuxfignes Vulgaires: qui font la 
fifiefme partie du Zodiaque .dont il e/l nommé 
fixtile. Et ejl ledifl afpefl d’amitié médiocre,& 
imperftidle hainexar il n’a lieu entre fignes co - 
trams & répugnants en toutes qualitéVoila 
quand a la nature, qualité, ordre & defiription 
des affefl^, Pour lefquelz^ mieulx entendre tu 
trouuem en lafin du prefent opufiule,figure 
demonfiration à ce propre: auecque s fa déclara¬ 
tion. Refie ici efiripre quelques chefs propres 
aufdi£l\aîfeEl‘x^. Defquetx, l'application & 
Quand fe a proche ffaifl.fi Ion l’opinion des Arabes,quad 
fai4t appU lesefloiües comencent ietter leurs ruions des Jufi 
afpcaz & diclxjieux du Zodiaque l’^nefur l’autre,ejlats 
fcparatiô. encores en difiance defix dcgrezfie l’affcB: ou 
bien par la moitié'de leurs orbes, ainfi que nous 
auons dict n’agueres.Etfi feralafeparation de 
l’affect ou conionction, par tant de degrés d’¬ 
près. Toutcsfois les anciens débatent & difient 
que l'application de l'affect, fi faict quand les 
Afpc&dex efioïlles font en difiance d'iccluy feulement par 
nrc & fcnc trûli degre\:& la fiparation.d’lm. Mais ici ne 
fanlt eblier que tout affec(foit oppofite.quadra- 
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gulairc,triagulaire,ou fextile)cft de deux fortes . 

Lin fe nomme dextre 0» droict, qui fcprend 
cotre tordre & fuitle naturelle desfgnes,en al¬ 
lant a recullon. Vautrefineftre,ou gauche, qui 
liafélon la lraieftuât ion, & naturel ordre des 
fgnes. En quoy nefault omettre que le Planete 
aiant cours & mouuement fùbit ou legier, y a 
chercher le poifant & tardif: parquoy il donne 
nom a la conionction ou afpect-.commefi Mars, 
ou lupiter efloit auec Saturne, la conionction 
fe diroit de% & non au contraire. Ces 

chefs tellement quellement expliquées ( com - 
me principales de l’Ephemeride) ie me délibéré 
paffer oulrre, & ainf que requiert la prefente 
méthode hcnir aux lingt & huict pérégrina¬ 
tions, ou inambulations de la Lune : lefqueües 
lulgairemetfont appeüees manfons.Pour l'in¬ 
telligence defquclles conuient noter,que tout ain - 
fi que le Soleil faifànt fon cours par les douze 
fgnes du ILodiaque,en tours, & prefquefx De linfti- 

heures(qui conftituent l'annce)c auficy bas 
en l'air plufeurs ejfectz. & qualité^, flon de la Lune 
la nature defdictz. douze fignes, l exaltation, 
ou deprefion dudict Soleil, diffoftion des cho- 
fe 5' inferieures , & diuerfitez des natures d'i- 
C tiij 
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celles Ja Lune di/courant par les fufdiSl^dou^e 
fignes en 27. tours & qu*fi huiëî heures, chofi 
prefquefèmhlable entreprendfelo la t rencotre des 
ejlotllesfixes,quifontfimees & dijperfies ça & 
Grad pou- l* p ar lefiliElzJïgnes’.cdr elle caufi dtuerfis dite - 
yciir de la rdtions & mutations en ld région elementdtre de 
kTchofes P ar confiquent dux corps inferieurs, qui 

jnferieu- l>eullent ou non, "\tuet & refpirent çn icelui dtr. 
f cs * Quoi confiderdnt les anciens^iftrologues&pre 
mers interprétés du ciel, pourfacilement difier- 
ner & cognoifire lefdiâles '\>artetc\,alterations, 
çT 4 mutations, ont dm file cours lunaire par le 
Zodidque,qui cft (comme mus auons ditt)acom 
^ pli en 27. tours &prefque 8. heures , en 28. par 
ties ejgales nommées manfions, ou mai fins: d'on 
chacune contient 23. heures & prefque 16. mi¬ 
nutes: aux quelles rejpodent 12. degrexjfy' qudfi 
52. minutes du Zodiaque:comprcnat% les ejloiles 
tllec cldufis,de la nature de/quelles, chacune 
maifion, ou manfion prend fa propriété', qualité\ 
tes man- f 0YCe > hertudaquelle chacun iour elle coin 
fions de la munique aux Planètes y efiant^logc^Veu doc 

lune di- g m „ ue ^ me p QUr j a l e *i ent ' t de fin cours, 

gnesdeco 7 7 , . 7 . , 9 . 

guoiflan- *>oifinage de la région de l’air, oultre toutes au - 

cc - très efioilles merueilleufiment (comme nous duos 
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diCî)peult altérer l'air ><&par cofcquent les corps 
inferieurs, ilferatresbon &fort l/tile obfèruer 
diligemment cognoiflre, en quelle defdiCles 
28. ma'fions chacü iour elle loger a.Ce quifê- 

j rafacile , en retirant denoflre Ephemeride fon Manière 
lirai lieu/efl a dire lefigne &degré quelle tiet , 

& le trdjfortant a la table defdiCles manfions, de la Lune 
laquelle cefle année nous tauons calculée & iu- 
fiifiéepar fies commencement ^ <&fins tant exa¬ 
ctement que nous auons peut• les raportant toutes 
au Zodiaque de la huiCliefme ffherc, qui apper- 
tient'aux influences : comme celui de la neufiejme 
aux mouuement\. En quoi nous n'auons oblie, 
n'omi\aufii les natures O* qualité ^ d’une cha¬ 
cune manflon: ainfl quetupourras Ireeir parle 
difcowrs de ladiCle table Jaquelle tu trameras a la 
fin du prefènt opujcule, apres les tables des regtos 
ou eleuations polaires pour domifier. 

Vtilc admonition. Chap. 3. 

Es c h°fés p rece dentes ainfi expliquées 
i au P r °fî t (frfoulagement de ceulx qui 

S3 encore* entret au college du ciel,ou de 

vLtrMrJ&lt philofôphie cclcfle , maintenant ie 



ta cognoi 
fancc des 
chagcmcs 
de temps 
eftre vtilc. 


Les pro- 
gnofti- 
gués] de 
Lait eftre 
difficiles. 
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prens en main le lirai hfagefruiSl et pratique 
de l’Ephemeride:Laquelle iaçoit que trefample- 
ment s’eflande a diuerfes chofès, ce néanmoins te 
en choifirai prendrai la plus ht de, pim necef 
faire, & moins calmiée : qui me femble ejlre la 
cognoiffitnce du temps, ou fi tu heulx des muta- 
tions <& changemetfide L’air:fient pour les qua 
tre fifons de tannee, ou biepour hn chacumois 
de la Lune, & quartier d’tcelui: c’eft a dire pour 
prédirions hniuerflles, ou particulières. Ce que 
hn chacun entend ejlre trefutile pour bien & fa 
lubrementpaffer la hie, pourfeurement nauiger, 
labourer,f mer,planter, cueillir , medicamenter, 
& autres chofes imumcrables, comme au para - 
uaut,& ailleurs nous auons fuffifamment efirit, 
cy apres, Dieu aidant, ef rirons. Mais hoi- 
rement te pourrai ejlre heu trop téméraire, hou - 
lant commencer par hne choje laquelle fur tou¬ 
tes autres qui procèdent des tugementé celejles, 
efl difficile,hariable, & incertaine : heu quelle 
ne dépend fulement d'unprincipe, ou confédé¬ 
ration, ains en ha mille, mille: ccjl a dire in¬ 
finité,tant de la partie du ciel,que de la fituatio 
des régions, nature de terroirs, différence des cli- 
maté> habitude des henté & plufieurs autres. 
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D’aucuns aductiflfcmentz. 
ainfi que nous auons amplement demonflre en 
noz Ephemerides de l’air: lefquelles pourrontgra 
dément aider a la confirmation des iugementz, 
& prédirions des temps : iaçoit que proprement 
elles fécondent aux cèle fies Ephemerides. Voire 
mais tu me pourras dire, que nemonftres hous 
ici la manière d’enger ,<& dreffer les douze mai- 
fins du ciel neceffaires tant pour lefchêl^ iuge- 
mentz, de l'air, que pour autres chofis. Certes 
trefuolontiers & de bon cueur ici ie l’euffefaiël , 
rieuü efleque la ebofe m a femblé longue 
prefque en ce lieu impropre: a caufe des tables des 
régions merueilleufiment a ce necejfaires : qui ne 
fi peuuent compatir ,finon feules <&* a part. 
Qui failli que l’ai le tout remizfie di l'cnfiigne- 
vnent, & tables ) fur la fin du prefint traiëïe' &•’ 
opufiule, corne tu pourras l>eoir. Toutesfots a fin 
que le ieune efludiant en la diuine philofophie 
celefle, ne fi fâche, fi longuement attendant , 
i’ay youlu en toutes les pages des affeêîz, en 
nejlre Ephemeride, parmi les colonnes du Soleil 
inférer le figne a fendant, ou(comme Ion di£l) 
tenant l’Horofiope en y ne chacune conion - 
0 ion, quadrature , 0 * oppofition de la Lune 
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ne ait Soleil tout le long de l'année. Laquelle ch» 
Je cogneue,fira tresfacile drejfer entièrement la fi 
gure cclcflc, c'ejl a dire les dou^e maifons du ciel 
donnant a hne chacune dicclles trente degrexjco 
menceant compter aux dégrevât*figne afeendei 
four la première, iujqucs a l’acompliffmtnt de 
trente fait au mefmcfigne,ou fumant'.auquel lieu 
Deux for- commencera la féconde,& ain(i confie quemmev. 
tes de do- fil on l a façon des anciens par degre2^, qu’on di6l 
mi cr ‘ egaulx,ou du Zodiaque. Laquelle l'aiplus de nul 
lefois tramé Véritable, quant aux iugement\de 
l’air.combien que te neheulx nier lafaçon quon 
nomme rationeüe(de laquelle en la fin ef rirons) 
eftre plus ratfinnable, & Véritable. Les fignes 
ain fi difiribue ^ en chacune manfion ou mai fin 
de la figure celefle drefieefilon l art, fera tresfa - 
Corne fc cile colloquer les Planètes, <& efioilles pnnfisde 
^erlespla ^phemeride chacune enfin propre lieu & mai 
netet mx fin: fumant le degré,minute dufigne quelles 

maifons tiendront. Mais de ce,Dieu aidant, parleras plus 
cclcftcs. . 1 1 

amplement cy apres. 
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LE TROISIEME TRAI 

Üéde l’Ephemeridecelefte d’ANTOiNE 
M I Z A V L D, contenant lametho * 
de de bien iuger & prédire tout*^ 

, changement*^ de temps, & 

mutations d’air . 


La manière de prédire & iuger en gc« 
ncral de la difpofition de Tannée,&qua- 
tre faifons ou parties dicelle:quant a Te- 
ftat de l’air,& conftitution du temps; 

Chapitre, i. 


j; Tolomee (a fin que par U 
centrions en matière) 

| me femble Vouloir dire , 
a (juepour auoir affèure tuge 
| ment , & iuger affeuremet 
1 ; de l'flat de iair , diffo - 

a fit ion du temps en general 
(c ef a dire , pour toute II année) nous deuonspre - £ n f c jg ne _ 
mierement drejjer nofrefgure celefe y en la for - ment prof 
me que ci apres nous dirons , lors que le Soleil en - 
treen lafclion ‘\emale i on bieaupremier mmu - noter. 
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te du figne du Mouton. Ce que tu cognoifim par 
l’Ephcmeridc gp* laditlefigure tufiement erigee. 
Coulent doncques diligement regarderai lefigne 
lors afcendat ,c efi a dire eflat en l'angle oriental, 
efifixexar icelle figurefeuleféru ira,et fat isfer a, 
en general, pour toute l’annce.MaUfil efloit mo 
bile, en fauldra drejjèr ou eriger quatre :fcauoir 
efi, au commencement des quatre parties de lan¬ 
née: le Soleil entrant au Mouton, pour' l’efiat du 
Printemps: en l’Efireuice,ou Cancre,pour l’Efte': 
en la Libre, ou Balance,pour teutonne : & en 
Capricorne,pour l’Hyuert.Etfi ledit figne efloit 
comun,cn fault drejjèr deuxfiulemet: ceji afia~ 
noir,au commencement du Printemps ^Au- 

tonne. Ce failli,conuient fioigneufiment prendre 
garde a la conionclion, ou oppofition de la Lune 
auecques le Soleil qui ha prochainement précédé 
lentrée dudit Soleil au figne du Mouton , ou bien 
d’autresfufidiLl^fignes: & a l’heure r & minu 
te qu’elle aura efie'faillie dreffer la figure celefie: 
O* curieufiment l/eoirfi le figne auquel fi failli 
ladifUe conionlUion , ou oppofition ( qui efitoufi 
tours au temps de ïoppofition pris du luminaire 
eflant fur terre, ou s’ib^y font tous deux , eflant 
au plus noble lieu de la figure) tombe en quelque 
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manfion de Lune (juiJoit humide, ou fichefroi¬ 
de ou chctulde, ou bien temperec. Puis fi les Pla¬ 
nètes dominateurs fur leditl lieu, & quatre an¬ 
gles de lafigure, refident en fimblable manfion : 
c’efi a dtrede telle qualité, corne aufi le figneur 
& maifire de l’afiendant, & du figne de ladi¬ 
te comonflion, su bien oppofition qu'on di6l 
preuentionale : nc t négligeant en ce les efloillcs 
fixes plus nobles qui fiuhz^fimblable nature Je 
lieuent, Couchent, culminent,ou ont quelque fort chofes di 
aîfeLl auecques les fufdict^ figneur s n’aufi gnes de 
le figne qui tient l’angle de la figure, fuiuant le notcr ‘ > 
lieu ou fi faict ladicte conionctien ou oppofi- 
tion preuentionale. Car fa nature, comme aufi 
de fin hofie ou figneur ha grande puijfancecn 
ladicte figure : mcfmcmcntfi ledict hojtc,&fii- 
gneur ha quelque prerogatiue fur lefdict ^ lieux 
de conjonction, ou preuention. Mais fur tout 
aufi tu prendras garde au Planète dominateur 
fur l’eclipfi, ou grande conionction, fi aucune 
ha précédé : car s'il auoit puifiance a U fitfdi- 
cte oppofition ou conionction,plus grand’ autho- 
rite par ce il recepuroit.Ce faict esnuient aufi di 
hgemment regarder, a quel Planète, ou eflsille 
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fixe incontinent apres Ufiufidicte conionctionou 
oppojïtion la Lune premiercmétfapplique } et a- 
couple,fott corporellement ou par quelque fort a- 
Jfeft:car infaütblement d’elle & de fonfcne 
en partie dépendra leprefiage, & figmficatm 
de la diFf ofition de lair : mefimemeut fi ledift 
Planète ou eftoiüe recognoiü quelque priuile- 
ge>&puijjance en la figure, atnfi qu’a elle' ditt. 
Exemple Doncquesfi ceft auecques Saturne ettant en 

flri'ôTe" “«î* * dfy K ,&fim 

chofespre Aucun empefehement en humide manfion 
eedentes. fig ne , n’appliquant a aucun autre Planete,pro¬ 
mettra pluies temperees & en temps: conuena- 
b les,auecques obfiuritè d’air, groffes nuees, & 
médiocre chaleur : & fignamment aux Lunes 
cjqueües il prefidera, & fiera fiigneur. comme 
aufii au temps qn’ilf’affiociera auecques la Lu - 
Signifies- ne » Planètes, çty fixes efloilles. Mais fi lediél 
tiôs de Sa Saturne audict temps eilempefiché, ou en maul- 
urnc * uatfie diïfofition fignifiera pluies fortes & fiu- 

perflues, auecques grands l>ent%jfroidures,grefi 
les,obfiunte d’air,&groffes nuees’.mefimcmctfi 
Venus & Mercure de quelque angle & figne 
humide,a ce luy donnent tefinoignage, 0* le for¬ 
tifient par quelque putffant affect: car lors tu ’ 
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psftrw prédire pluies eXcefiiues &* dommagea¬ 
bles. Itfpiter en telle pofinon, O* habit du ciel, fi De îupi . 
mfieroit hentxjparfois dmcnant^pluics, auec- ter. 
ijucs nuees rougeaflres. Mars nuees iaunaflres,a- De Mars. 
uectjues tonnerres,efclam, & pluies -&* ce en 
temps & lieux idoines,aucunes tefmoignage de DcVenuî 
Iupiter & Mercure. Venus régenté & dame de De Mcrca 
telle conflitution de ciel & figure, promettrait rc * 
doulces pluies &* menues comme rofee, ou neiges 
& brouillatxjen temps & pais (comme nous a- 
uons dift )acepropres. Mercure, pluies fondai- 
nés, auecques Ircnt^ horribles “violent^. 

Lesquelles chofes feront grandes, ou petites, filon 
la nature dufigne logeant le Planete dominateur 
£7* la manfon de la Lune en laquelle il refidera, 
enfimble le lieu de la figure qu'il tiendra, & co - 
mifiion, ou focictc qu’il aura auecques autres Pla 
nctes,&* efioillcs fixes. Et fi ledfl Planete domi du temps 
nateurefl lors oriental, & legier enfin mouue- deseffetts 
ment, aucuns Veulent que fis ejfecl^fi manife- 
fieront au commencement de tannée, ou bien pre 
mier quartier d’icelle;, fi occidental, tardif, 

en la fin. Tu pourras de ladite figure, iuger de 
chaleur, froidure, oufiremte parfemblable mé¬ 
thodele tout accomoder non feulement a la fi 
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gure preuentionale de l'année, mais aufii des au¬ 
tres quartiers d'icelle année . Doncques,ces cho- 
fis ainfi diligemment obfiruees 3 a l'heure delà 
<mrc cclc- ' cmion ^ ton > 0H oppofition qui précédé l’entree 
Ftc ncccf- du Soleil au figne du Mouton , ou autre fignc 
fauc & commenceant quelque quartier de l’annee, faul- 
• ° * dra a l’injlant de ladifle entrer,dreffer hn autre 

figure celefie , iuger corne de la preuentionale 

(combien que plufieurs fe contentent de la pre¬ 
mière Joutesf ois ajjèxjviblement corne plufieurs 
fois i'ai obfirué)&fi tu heois ~\n mejme Pla¬ 
nète auoir dominatio fur les deux figures,n'aiat 
change' defigne, tu auras grande confirmation 
& ajjcurance-maisfi c'efi hn autre 3 & de \di- 
uerfi qualités en dînersfignes, tu diminueras 
quelque chofidespremièrespromeffes.Quoy que 
ce fait fur tout n’oblie les efioillesfixes fi leuant , 
couchant,ou eflant ajfociees par fort affeft a- 
uecques ledicl dominateur , fiit fiul, ou aiant 
compaignommefinemet celles quifint plus pro¬ 
chaines du Zodiaque.Orfira affexjquand ace 
lieu t’auoir tellement qucllement façonne'& m- 
firuiâl pour le iugement ~)>niuerfil de l’air , pour 
l’annee 3 ou quartiers d'icelle. Maintenant te te 
'yeulx monfirer comme particulieremet tu pour- 
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m prédire la dispofîtion du temps ÿ non feul'emet 
pour Irn chacun mois lunaire, mais aufdi pour 
tous quartiers d’iccluy,& tous les tours d'iceulx, 

La maniéré de prédire et iuger de l’eftat 
de l’air,&: tous changemëtz de temps 
vn chacun mois lunaire, &c chacun 
quartier d’iceluy; 

Chapitre. 2. 

EV\A NT qu entrer en matière , il 
mefemhle que ie ne ferai mal de t’ad- 

uertir que tu doibz rarement, deuant 
, 1 * , x y «=> ' precepté 

qu entreprendre a iuger, &* f rogna- digne de 

[tiquer du temps,&conjîitution de l’air, auoir eftrcnotc. 
regardfur les chojes qui font generales: car elles 
peruertijfent,changent, & empefehent les par¬ 
ticulières ,corne leurs chambrières, et de moindre 
' \igueur.Parquoy deuant toutes autres chofes ejl 
neceffaire,en quelque mois lunaire que ce fait,que 
tu regardes Jongneu/êmeifi aucune grande Ecli - 
pfè, ou coionElion ha precede',quelque temps de¬ 
uant :de laquelle les ejfecl^ puiffent encores du¬ 
rer,ie di an temps de tes iugemetz^puis qui font 
Dÿ 
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les dominateurs de l’annee,ou quartiers d'icelle, 
auecques lefgmfcateur de l'air- car infalhblc' 
ment il\auront grande puiffancefur le total & 
particulier iugement :de forte qu’tlz^ pourront 
empefher les fignifeateurs lunaires, & aufi 
quelquefois leur aider-mefinement f ilç^ ont au - 
Honte'aux temps des conionHions, ou ajpeëh^ 
lunaires. Ce cogneu & entendu fault en apres 
Jçauoir les natures & quahte^des quatre fai- 
Nature du fi ns de Vannée fournir eft que le Printemps eft 
Printéps. naturellement humide a ientree, £> chauld fur 
lafin'.prcnantfon commencement (ainfi qua¬ 
tions ditt ) lors que le Soleil entre au figne du 
De PEftc. Mouton. VE fie' eft chauld,&fc , qui com¬ 
mence lors que le Soleil entre au figne du Can- 
Dc PAu- cre,ou Efcremce, L'^iutonne eft Jec & froid, 
tonne, prenant fon commencement de l'entrec du Soleil 

De I’Hy- au figne de la Balance, ou Libre. VHyuert eft 
iicrc. froid & humide,commentant quand le Soleil 
entre au figne du Capricorne. Fault dauantage 
cognoiftre les natures & qualitédes dou%e 
fignes du Zodiaque çÿ* des Planètes : lefquelles 
nous t’auons expliquées au comencement de cefe 
Jêcddcpartie.Ce que te di par autant que fi quel- 
queconionttion,&' affett lunaire } ou bien de 
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quelques Planètes, mefmement chauldz^, adue- Aduertif-^ 
no;t en fîmes chauld^&fic^, oufitu lieulx, 
ignees,chaleur (y* fèichereffe cxcefiiuc, durant pianctcs 
l'Efte en[croit caufee(fi quelqu’une desfùfdiftes cîiauldz 
gcntrahtexjny donnait empefihement) en chalfldz. 
Hyuertfroidure aucunement remifè, ou adoul- 
cie.^iu contraire fi lefdiftes conion£lions,ou a- 
Jpetlzi fi fai fient en fignes froidz^ & fi c K> 
ceft a dire terrefires auec [mblahles Planètes, f r ™idf 
caufiroient en Hyuert gelees, neiges & grefles , fecz. 
en Elle'chaleur temperee .Enfignes,chauldç^ et Enfignes 
humides(lefi]uclg j difons aerées) abondance de 
lient s. En aquatiques froide^ humides,pluies &f ro idz& 

qui modererot la chaleur de l’Efle,& aemtront humides. 
hntemperature de l'Hyuert. Tout ainfi tuge- 
ras des Planètes froidz^ ou humides, chaul^ 
humides en femblables fignes,ou de qualité con¬ 
traire. Et fur tout n’omettras les ejloilles fixes 
contomfles auec lefdiEl%J?lanetes,ou bien affo- 
ciees par quelquefortt affection qui fc leuent <&* 
couchet auecques iceulximefimemet les plus nota 
blés, prochaines du Zodiaque.Fauldra aufii 

dihgemmet cognoiflre le naturel du terroir 
païs,fûr lequel tu heulx iugercar aucuns lieux 
fontfubiectzf ~* oire p*r petit* fignification) a 
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Le naturel tonnerres & Jentz-ks autres a nettes <& Ftp 
cun pais b^ucuns et pluie jh brouillât & ctinji confe- 
debuoir c quemmennt : comme amplement nom auons 
ftre, co- mon fi re ' m nozJLpbemcrides de l’air. 

D Or 1 /oila quant aux généralité^, lefijueües pre¬ 

mièrement il te fault cognoifire : maintenant ie 
li/'enfeT d e ftwde aux particularité2^. Quand tu aurai 
gueméede exactement & iuüement dreffé ta figure du 
ratr pour ciel,pour les douxemaifons,au temps de la con - 
lunaires* iwthon ou nouuelle Lune, fèmblablement de 
l’oppofition ou pleine Lune , & deux quadra¬ 
tures ou quartiers d’icelle, tout premièrement tu 
confidereras,en quelle maifon ou manfion de la¬ 
dite figure, <& en quel figne tumbent les jùf- 
dtfles conimllion, oppofition quadratures. 
Ce faiêî tu auras aufit efgard fur le figne & de¬ 
gré' afiendenf. en quoy tu n’omettras les fignes 
qui tiennent les angles de ladiCiefigure. La cau- 
Marquey£ efhcar le Planete en tous ces lieux aiant pim 
te fei- DC " de te/moignages,privilèges,&* dominations, eft 
gneur & certainement principal Jèigneur d'icelle figure, 
d eur°dè & difpofiteuY du temps futur. Et celuy qui en 
pair: & de aura moins, fera participant ou adioinCl auec- 


(o n ad- 

joind. 


ques luy en domination. 

Toutesfois ne fault ignorer,que le Planete qui au 
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lieu de la conionElion 3 quadrature, oppoftion, 

0 de l’afendent ha plu* de tefnoignages 3 eft 
apréférer fur l’autre. 

Doncques tu feras fongueux prendre garde de 
quelle nature fera ledicl Planete dominant, 0 Confîdera 
en quelfirne 0 manfion de Lune.çar la difbo- tlon du , 

r 7 j ° r J r , r t , n ■ Jr planctedc» 

Jition du tempsfe conformera(j’il n ejtoit corn- m i natcur . 

bufle ou rétrogradé) a fs qualité'g a ce toinElc 
la nature dufigne, auquel fera lediB domina¬ 
teur , Comme fi Saturne efloit Jeigneur ou f- 
gnificateur , efïant enfigne humide , 0 man¬ 
fion humide,a cauje dudiftfigne 0 manfion , 
tu prédiras pluies debuoir aduenir. Mais quel¬ 
les?a eauf de Saturne tu diras ~\ehementes 3 0 
groffes: jiparfortune il n’efl empefhe'(comme 
nous auons di£l ) 0 ainfi conjequemment de 
luy mefmes 0 autres Planètes 3 en diuers f- 
gnesflon la nature 0 qualité d’hn chacun. 

Les anciens 0 modernes n’ejlifnt pour rec¬ 
teurs oufgnificateurs le Soleil 0 Lune : car les 

difènt eftre reneraulx rouuerneurs, 0* domi- Do “ ina ‘ 
_ o , /«=> , tcur fur 

nateurs fur toutes chofes . En la conwnctton 3 par i> a j r cn i a 

autant que les deux luminaires font enfemble, coniôaiô 
ilzi cjlifnt le gouuerneur d’icelle 0 feigneur ri 0 ° PP u ° na i 
du lieu oufgne auquelffaict ladictecoiottion: re . 

D t iij 
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puis en l'oppofiti^n, heu qu défontfipare^ <& 
en dîners lieux ilz^ l’ejliset dufigne auquelfera le 
luminaire efletnt lors fur terre : ou fignament en 
l’Horizon oriental, fi l’autre efioit en l'occiden¬ 
tal: car la il fi monfireplus Vertueux ,&efile 
lieu pim noble,Autant prefque en iugent des qua 
dratures ou quartiers de l<* Lune : aufquel^ih^ 
choifijfient & prenent lefigne du luminaire qui 
lors efi fur terre, fi l’autre efioit defoub ^. Mau 
fi l'un & l’autre ( ce que fouuent aduient) efioit 
fur terre, on bien defoub^, aux quadratures il^ 
retiennent le lieu de celui qui apparoifira en la fi¬ 
gure pimfort,mieulx colloqué,&plus dijfio^. 
Corne, fi l’un efioit fitue' en quelque angle, ou bit 
au lieu prochain a luy, lequel on nomme fiuccedet 
& l’autrefufi au lieu qu’on appelle cadent, qui 
efi troifiefme de l’angle, fumant l’ordre desfignes 
en lafigure, il^ cjhfint celui dudi£l angle,ou bie 
du lieu a lui/accédant,pour recleur & domina¬ 
teur de la quadrature, ou quartier lunaire, com¬ 
me le plus noble,le plusfort & puijfant. Quant 
aux hertut,& prerogatiues dudiEl dominateur, 
oufignficateur, elles fi prendront & extrairont 
de la table a ce propre Jaquelle nous te defirirons 
fur la fin du prefint opufiule. Ce temps pendent 
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il mefemble que te ne ferai mal, fi, comme par 
la mainte te conduis, & donne entree famihai- 
ye aux iugementz, de l’airCvn chacun mois lundi 
re en la maniéré qui Jenfuit . .Apres cjue tu auras 
drejie'ta figuretrouue'le feigneur du lieu de la 
conionttion de la Lune auccejues le Soleil, ou bien 
de ïoppofition & quadrature , il te fauldra tout 
premièrement cognoifire la nature qualité' du 
diEl feigneur, comme aufii de la manfton de Lu * 
ne,laquelle pour lors il tiendra. Carfiuuentesfois 
& plus communément le temps, ou fi tu heulx 
la conflitutton de l’air, l’imitera, & reprefènte- 
ra. Secondement,fauldra confidererle figne le¬ 
quel ledi6l feigneur ou dominateur ainfi choifi 
poffede : filon la qualité' duquel, chaulde, froide, 
humide ou fciche, communément le temps pren¬ 
dra fa difpofition: n’ometant ïamdis la manfion 
lunaire d’icelui. Tiercement,fauldra diligemmëi 
cognoifire le figne afcendant,ou bien tenat l'Ho¬ 
rizon oriental audiâl temps, enfimblefa qualité 
Csr en quelle manfion de Lune il refide. ne négli¬ 
geant en rien le feigneur & hofle dudit figne a- 
fcendant (lequel tu cognoijlras de la fùfilittc ta¬ 
ble des dignitczjjfcntialcs des Planètes cy apres 
defripte)auecques fa propre manfion luna ire. 
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Quartement regardera* les Planètes quifiht aux 
angles de la figure, car ceulx qui occupent la di- 
fie/me maifin,ou bien l’afiendant ou Horofcope, 
font plusfort *' Zÿ* puiffantxjque ceulx qui tien - 
net la fieptiefine & quatriefine. Cinquiefinemet, 
tul/oirras auecques quel Plancte la Lune dpres fa 
conion£hon,oppofition & quadrature première- 
mer s’ajfociera: & en quel figne & manfion de 
Lune fera ledift Planete. Sifiefinement tuconfi- 
dereras auecques quel*J?lanetcs, ou eftoilles fixes 
le feigneur & dominateur furies fùfdiEllieux 
lunaires & toute la figure celcfte lors fera con- 
toinfi,ou autrement ajfocie': ou bien fi leuera,cou 
cher a y ou culminera . Septiefimement tu riobhe- 
ras le figne qui eft en ïanglet prochainementfitt- 
uant la Lune,auecque le feigneur dicelui & ma 
fi on lunaire en laquelle fera l'un & l’autre: 
car il eft degrandehertu auecques les précéder % 
Ces chofies ainfi par le menu confidereés co- 
gneues, il te fera tresfacile prédire toute mutation 
d’air , en toutxjemps & pais. 

Exemple, fi le feigneur de la conionflion, plei¬ 
ne Lune, ou quadrature efloit de nature humide, 
& lesprincipaulx lieuxjufdifî*^, pareillement 
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humides: & duecques ce, fi lcdiftfiigneur efloit 
ioinftcorporellement,oupar quelqued'speftput/' 
pint duecques Pldnetes ou eStoiües fixes humi¬ 
des , ou bien duecques elles fi leudnt ou couchât: 

& ld Lune incontinent dpres IddiEte conion- 
ttion ou dSpcB^fi,fipdrant du Soleil fuft l/eue 
fdcoupler ou djjbcier duecques quelque Plane- 
te ou cflotlle humide, fi ld fitifin & pdrtie de 
l'annee, duec le ndturel du pdis y confintent, 
par ce infdüiblement tu pourras prédire gran- 
des humiditex, & pluies debuoir aduenir. 

Et fi IcfdiBxJicux & Pldnetes cjloicnt ficxfu 

tugeras ficherejjefifroidx^,froidurc:fi chduldx > 

chaleur:fi Venteux,’Ventx,-' & (tinfi confi- 

quemment des dutres qualitex- 

Maufi les tefmoignages efioicnt efgaulx, c'eü d 

dire , s'il y duoit autant de tefinoigndge pour ld 

pluie , que pour fiicherejfi, pour froidure que ^QjyMles 

pour chaleur, &c. comme fi le Planete domi- gnagcsfôt 

ndteur ejloit humide,toutes}ois enfignefie, de re «gaulx. 

chef en manfion humide, mais iotncl duecques 

quelque Planete, ou ejloiüe fiiche, en telfigne, 

lors tu prédiras temps indijferct, c’efl adiré entre 
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fie & humide, & ainfi des autres qualité ^ 
QjjançUes mutations Etftl^ cfloicnt megaulx, la plus 
* «font in f orte partie guignera t & fera changement de 
egaulx, temps filon fis qualités^, commedeuant ha cfté 

di fl. Maisfaultfiongneufiment entendre que U 
fignification promifi fur le changement du 
temps : principalement apparoiftra quand U 
Lune apres fa conionflion auecques le Soleil, ou 
Tcpsdes bien oppofition, &deux quadratures ou quar- 
promettes tiers,corporellement f ajfociera, ou par quelque 
cations!^ putjfant affeflfalliera auecques lefiigneur & 
dominateur des fufdifl^ lieux. Pareillement 
quand elle paruiedra aufigne, & filon aucuns, 
au degré afiendent a l’heure de la conionflion: 
mefinement fi ce aduient deuant l’oppofition, ou 
pleine Lune:&* que ledifl figne, comme difint 
aucuns, foit humide. Laquelle chofi plufieurs 
Veulent aufii attribuer aux autres afpefl^ de 
la Lune auecques le Soleil : ce que i’ai obfern 
milllefois n’auoir lieu. Ladifle mutation durera 
autant de temps que la Lune fira audifl figne. 
Toutesfoit ieme fouuiens auoir leu en ~dbraha, 
que cela eél "Rentable, fi le figne lors afiendent 
ett ~Vn de ceulx qui tiennent les angles princi¬ 
paux en la figure de la reuolution de l’année , 
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Autrement pour plu te pourroit feulement don¬ 
ner obfcuntéd’air,ou brouillât ce en temps 
lieu propre. le ne pafferai oultre ,fans t'ad- 
uertir cjue tu doib^aufii diligemment obfiruer 
en toutes ces chofisles dominateurs de tannée, 
des echpfes grandes conionCÎions,fi aucunes EclipfcsSc 

ontprecede'icar défont de grandifime hertui grades c6 
& ont telleprerogaiiue, qu’il^peuuentgrande- 10Q<ai0ns * 
ment empefeher, ou aider ( comme cy deuant 
plufieursfou auons di£l)les particuliers ejfeiïz^ 
des comonctions & afpect'xj.e la Lune au So- 
leil.Et.fi quelque comonction } oppofition,ou qua¬ 
drature des Planètes & edot lies fixes, fi faift 
au temps de ladifte conionction 3 oppofition ou 
quadrature de la Lune, elle aura beaucoup plus 
grand ejfett& apparence quen autre temps. 

Comme aufit le leuer & coucher defdiB.es efioil- 
les fixes auecques les Planetes:& mefmemcnt a- 
uecques les dominateurs , tenant lors quelque 
puiffant angle de la figure,ou bien lieu prochain 
defdiB\angles.Matsfaultefireaduertique les 
fùfdictes mutations d'air plus Jouuent aduien- 
nent a la feparation des aîfect ^ conionc- 
tions,qu’a l'application d’tcculx : c’cfl a dire , 
lors que les Planètes ou efioilles commencent a fi 
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Applica- départir, & prennent conge'l’une de l’autre:car 
paration^ ^ P u ^fp tnte c floiüe lors comme regente ,mo- 
des afp. Jbe fa higueur, 0 hfurpe l’duthorite' de fa com 
pagne, f par fortune la rencontre débile : 0 le 
tout en apres, nous communique : Toutefois t’ai 
fouuent obférue que lors qu aucuns Planetesfgni 
feateurs de l’air p armement de leur propre mou - 
uement auxfignes qui tenaient les angles en la fi 
gure de la reuolution de lannée, ou bien de la co- 
tonâlion, ou oppoftion qui la precedoit, ou au 
lieu de l’Eclipfè 0 grande conionLlion deuant 
pafiec, ontprefque toujiours excite'certaines mu» 
tâtions d’air ici bas, félon la nature des fignes , 
des Planètes, 0* manfions de Lune, que lors il ^ 
tenoiet. Ce qu’dufii tu pourras expérimenter aux 
particulières comonfiions,0 opofitions delà Lu 
ne auecques le Soleil, Irn chacun mois: 0 ne 
mettras en obli que fi la Lune, apres la conion- 
Applica- Slion, ou oppoftion des trois fuperieurs Plane- 

tionde la tes faitle entre eux, ou auecques les inferieurs , 
Lune aux . , 1 r / i 1 ■ 

trois fupe incontinent applique a eux , ne fauldra produi - 

rieurs rla- re quelque infgne mutation d’air, f Ion la na- 
nctcs * ture du Planete lors yiftorieux 0plus puiffant: 
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fignamment filadiéle conionélion ou oppofi* 
fition cft fatéle en b angle oriental, ou méridio¬ 
nal auecques tefmoignage Jùffifant de ladite 
Lune, par Valide aspcÈl aux fufdiEl'x^ Plane - 
tes.Ce que tu pourras aufii accomoder aux efioil- 
les fixes: prenant toufiours ejgard a ïuniuerfali 
té cy deuant efcripte. 

Aiant doncques amfi cogneu la generale. &par 
ticuliere diTpofition du temps : te di pour l>n 
mou lunaire, ou demi, ou bien lw quartier, ou 
fi tu l>eulx huiCÎ iours ou enuiron, ne fera diffi¬ 
cile cognoifire le particulier efiat d'un iour, de 
deux ou de trots : Ce que tu feras promptement j? our 
hoiant la diFJofition du fiigneur domina- 
teur de la figure : enfèmble lacommixtion & vniour. 
fociete qu’il ha auecques les Planètes & eéloil- 
les fixes : pareillement la qualité du figne qu’il 
tient, manfion de la Lune, autres chojès de¬ 
uant déclarées : Plufieurs epeluchant ^ par le 
menu ces chojès, apres auoir drefîé & iufiifié 
la figure celefic a l’heure de la conionélion de 
la Lune auecques le Soleil, & tiré d’iceüe le fci- 
gneur & dominateur,amfi qu’a eflédift,& co- 
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gneu quet^ Planètes ou cftoillesfixes tiennent les 
angles de ladiBefigure, il^ dirigent l’Herofio * 
pe, ou degre' afeendant "yers iceulx: donnantxJ 
■>» chacun iour 13 . degre^ & II. min. Et qmd 
ladiEle direction ou progrefiion paruient, a quel- 
1 lieu de 
ure, db 
en y oie 

on au do filo la nature dufigne,qualité du Planete,&mii 
—de la Lune,laquelle tout deux tiennent:fino 
«atcur. que le Planète fuft fi debile, & foible, qu’il ne 

peuft montrerfa force tcar lors diminuerait quel 
que chofi de ces menaces. Mais il ne conuient ut 
en generales que particulières obfiruations &prc 
diftions omettre les iournelles applications delà 
Lune aux Planètes : & de rechef defdiB ^ Pla¬ 
nètes entreux, & aux cftoilles fixes: le/quelles 
tows les iours tu trouucm marquées en la page des 
affieft^ en l’Ephemeride: dont lafignificatiort 
fort "V tile necejfaire ,te fird maintenant dé¬ 
clarée. 


Direction que Planète, ou ejtoille fixe qui eftoit en 
del’horo- maie fié, ou bien au dominateur delà fig 


f^rèfsi- fi nt certaine coionttion d’air 



Des iugemcntz de l’air. y. 

La maniéré de iager vu chacun iour 
par l’Ephemeride^des changementz de 
temps, & mutatiôs d’air, paries aipeftz 
des Planètes* 

Chapitre. 3. 

Vpiter coniomdl duecques Saturne ^eri 
fignes ignées, ç’ejl et dire chauld ^ & 
fic^/ignifie en lieux& fatfons a ce 
propres, parplujieun iours deuat & 
apres garde JeichercJJe: aux humides, continuel¬ 
les longues pluies: <&prefque délugesparticii 
liers\auxfroide, froidures,grandes où petites fé¬ 
lon la partie de l’annee , ligueur et puijfance des 
deux Planètes: ou bien du l/i£ieur,&* maifon lu 
naïre en laquelleJe faiSl ladite conionttion: a 
fin que ie n’ohhe la domination & prerogatiue 
fur l’annee, ou bien quartier d’icelle, <&* mois lu - 
naire, de l'un & autre Planete : ou bien de tous 
deux enfemble: fans omettre les afpecl^ focic 

té des autres Planètes & efloillesfixes auecques 
les fufdiB'Xj n’aujii le tefmoignage de la Lune 
par coion£lion,ou quelque pmffant ajpeiï confir 
mant les dittes thofès. Ce qui fera Imefou diSl 
E 



0*T£h- 


Bo &prof 
fitablead- 
uertifle- 
ment. 
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pour le rcfle.Mais ladicle comonBion de Iupiter 
O* Saturne en ce n’aura feule ligueur,ains aufli 
o° &□ l’oppof tion,& quadrature.Lefquelles,f tuap- 
^ I? ' perçois eflrefaffies,ou tumber enfgneshnmides, 

promettront grades mutations troubles d’air, 

par pluies auecquesl/ent^,^ grejlesfélon la fai 
fon : & ce par plufieurs iours deuant & apres. 
Mux autres fignes,feront ainfi que deuant loa e- 
A & ^ fiéditt de la coionâlion. Ce qu’auf i tu attribue- 
% î)- ras au trine,&fextile ajfeSl d’iceulx fino que U 

hehcmece des ejfefl^ etpromeffesnepourra ejlre 
fi grade,que par les fufdvxjtutres ajfefl^. 
cr, □, & Mars coioinSl enfignes humidesauecques Sa- 
turne,ou bien eftant ajfocie' auecques lui par quel 
que puiffant ajfe£l (lequel t ouf ours cy apres tu 
entendras de l’oppoftion & quadrature) engen¬ 
drera,pour le moins trois iours deuant & autant 
apres,greffes pluies,auecques grefes,grefil, ounei 
ges félon la faifon,&ln£loire de l’un fur l’autre •' 
fans aucune infortune, ou empefhement. 
cr, o,o Mars coioinH enfignes humides auecques Iupi 
°* ter,ou bien en fon oppoftio ^quadrature Je plus 

f Huent engendre e(clairs, & tonnerres auecques 
pluies:& ce en temps & lieux idoincs.En fgnes 
chauld'xjgr fichereffe: et quelques fois ef 

clairsfans pluies mefmcmet en Efle',& aucune- 
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fois auecques pluies. ^4ux autres /ignésfera félon 
leur nature' Mais fauldrapour le plus fiur touf 
tours recourir a ce qui a cfte diSl au comencemet 
de ce chapitre: ^regarderfi quelque puiffantee- 
Jloillefxe fe leue,ou couche,auecques lès fitfdiftz^ 
car elle peult augtneter ou diminuer leurs promef 
fis félon fa nature, du figne quelle tient . 

Le Soleilconioin5l,ou bieen oppofitio, &>qua 6*. □ 
drature auecquè Saturne, en fignes humides ® 
fai fin a ce propre,fignifer à pluies, tepsfroid,gref 
le,grefl,frimât^,ou neige quelque tours deuant 
(y* apres ■ en petite quantité', ou grande, félon là 
force duditt Saturne, <&* cho/ès deuant efriptes. 

Le Soleil ioindl, ou bien en oppofition & qua- crsnstdo 
drature auec Iupiter y fiuuetesfois dénote grande O Tp. 
’ïcntxjdecha/fantz^ pluies: O* ce en fignes pro¬ 
pres. ^4ux autres, autre chofifignifera filon la 
propriété' dufigne. 

Le Soleil conioinSi, ou tien en oppofition & cr,a&o® 
quadrature auecques Mars, en fignes fic^figni- O c*. 
fiefiicherejfc,en humides & aquatiques pluies a- 
uecques tonnerres,pourueu que les chofis cy deuat 
eferiptes y confintent. 

Venus conioinEle, ou bien en oppofition 
quadrature auecques Saturne en fignes humi- o-DScoO 
des dénotégrojfes pluies & fiubdaines , accom- * ■ 
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paignecs de froidures, quelquefois brouil¬ 
lât ^ ‘.félon la Jàifon, force, ou débilité, de l’un 
& l’autre : a ce loinft le tcfmoignage de laLu- 
Tcfmoi- ne confirmant ladicle comondhon ou djpeilpar 
biLune C d ^ lCdtl ^faille a l'un autre audift tour.Jfux 

autresfignes futur a leur nature communément, 
cr □ &o° Venus ioinflc, ou bien en oppoftio <& quadra 
£ ture aueccjues Iupiter en fîmes humides , caufe 

doulces pluies,menues,& le fier es. autrement fi- 
gnifiefrenite': tout es fois nefault oblier auoiref- 
gard a ce que deuant ha ejlédi£t. 
crn &o° * Venus coioindle auecques Mars, eubien enfon 
Sf cr. oppoftiori i & quadrature en fgnes humides, fi- 

gnifepluies &yent , xj aux autres félon la natu 
re du Planete yidlorieux, & qualité'dufigne. 
cr □ &o° V enm CMioinftc auecques le Soleil,ou bien en 
Ç 0. oppoftion &•* quadrature de lui , la Lune donnât 

a l'un & l’autre tcfmoignage par tel^ ajpcct 
fgnifiera pluie : mefnement en fgnes humides. 
Aduertif- En Hyuert,fin d\Autonne ,<& commencement 
& t profHta dt* Printemps,neiges, frimats,brouillât^, grefil, 
blc. ougrefle,duecques froidure felo le pais. En autres 

f gnes 3^ ftifons, autrement. 
cr □ & o° Venus ioincte,ou bien en oppoftion, &quadra 

^ ^ ' ture auecques Mercure, en fignes humides, s'il ne 
Juraient empefhement d’aucun Planete plus puf 
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fmt.combufie,rétrogradé ou maleuole,ftgnifiera 
pluies ou IrenfXj. Aux autresfigues,félon la fai- 
fou de l’an,la nature dufgne,& ce que dejjtts ha 
efie dict, £ 7 * fi fouuent recommande'. 

Mercure coniomct, ou bien en oppoftion 
quadrature auecques Saturne, enfignes humides 
amènera pluies:enfic^.fiicherejfe: & <imfi des 
autres, félon la ftifinje pais, & nature ou force 
du Planete dominateur. 

Mercure ioinct,su bien en oppoftio &quadra 
ture auecques Iupiter,promet grdd^ Trente quel 
ques fois enfignes humides plûtes : enfroidz^, froi¬ 
dures :cn autres,autrementfilon que dicte fi. 
Mercure coniomct,ou bien en oppofitio &qua 
drature auecques Mars , en fignes chauldz^, le 
plmfouuet promect chaleur, & quelques fois ef 
clairs, ou tonnerres: en humides, humiditéen 
fic^,fiicherejfes \enfroides.froidure: en ao¬ 
rtes , le tout raporté a ce que diffus. 

Mercure conioinEl, ou bien en oppofition & 
quadrature auecques le Soleil,en fignesl/enteux, 
comme font ceulx de l’air, produit l/cnts^: & en 
humides^ ou aquatiques, pluies,neigesgrejles, & 
quelquefois "V entfilon la nature du temps & 
pais. Aux autres félon leurs qualitc?^>& drffo- 
fition dudicl Mercure. 
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a □ & o° Mercure iointt auecques Venus,ou bien en oppo 
v * fition & quadrature d’icelle,faifl le mtfine que 

Venus auecques lui. Mau nefault ici obher que 
tous les fùfdict^ajfett^ auront plusgrand’ejji 
cace & ~\trtu,fi la Lune leur donne tefmoigna - 
B 5 aduer- g C , ceft a dire fi elleejl conioincte, ou bien en a- 
tifTcment. jp ect 9 pp 0 jj te > QU equadrangulairt auecques les 
deux: Planètes conioinctou fi regardant^ain 
fi que dict efl.Cc que diligemmentfault noter & 
ohfiruer,comme chofe 'Rentable & approuucc. 

La Lune conioincte, ou bien en oppofition & 
quadrature auecques Saturne, enJîgnes humides 
fignifie brouillâttemps obfcur, nubileux & 
froid,félon le pais, la fiaifon,force dudict Satur' 
lie, çÿ* domination qu’il aura fur l’année ou mois 
lunaire. Etfi la Lune départant dudict Saturne, 
fi conioinct immédiatement auecques le Soleil, 
ou bien applique a lui par oppofition ou quadra¬ 
ture ,firafaict ouuerturêaux l/entz^. principa¬ 
lementfi les Planètes fuperieurs par conjonction, 
oppofition, quadrature,ou autre aïfeçt entr’eulx 
y cohfintent donnent tefinoignage: i’entendx, 
audict tour,ou précéder,ou bie fùiuat: auquel iai 
le plus fôuuent obfirue'les afiecezjauoirltigueur. 

La Lune coioincte auecque Iupiter au figne du 
Mouton & Scorpion, feme en l’air par cy par la 
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mets blanches. Etfi Mars lui donne tefinoigna - ° & °° 

, efclairs, et tonnerres font a craindre: & ce en * ' 

temps & lieux idoines: pourueu que lediët Iupi- 
terfiit biediffoxj&'fortune. Mais fi apres telle pour ^ 
çonionftio la Lune 'yient incontinet a Mercure, vcntz . 
Ufchcra la porte aux ycnt^comc aufii faift bie 
fiuuent l’oppofmo & quadrature de la Lune au 
diCl lupiter.Etfi parfortune lesPlanetes tardifs 
C“7* pejantzjpy donnet tefmoignage, beau temps 
en fer a produiëhconforme a la fai fin,& naturel 
du pais. 

La Lune coioincte,ou bieenoppofition &qua- 
drature auec Mars en fignes humides, fignific 
pluies. Et fa lafeparation defdict^affect^ elle 
fi trajforte ou ajfocie auecques Venus, par quel¬ 
queforte radiatioJ.es portes des 1/et^firot ouuer 
tes fur ladicte Venus :& au contraire. Mavs en f 
gnes chauld^,nuees iaunaüres, quelquefois 

rougeadresparmi l'air apparoi front: amenant^ 
filon lafaifon par fois pluies,parfoU Soleil: &fi Eftoillcs fi 
gnammentfi quelques Planètes , ou eftoillesfixes XC8 ‘ 
par affect,conionctionjeuer,ou coucher,donnent 
aux fùfdict^,quelque tefmoignage. 

La Lune conioincte,ou bien en oppofition ern &o° 

quadrature auecques le Soleil enfignes humides, ^ ® ' 


Trai&c 3. de TEphcmcride. 
fignifiepluies. Et fi apres ladite coionftion im¬ 
médiatement payâppofition,quadrature ou au¬ 
tre afpeff,ellepermet &*faJfocie a Saturne,ou- 
Pour les ttertureaux ^entzg fera faiBc.En autres fgnes 
L ' fera flon leur qualité. Mais en ce fault pour le 

meilleur affeurer fn lugcmcnt fur ce que nous 
auons efcnpt au commencement de ce chapitre. 
0 * □ & o° La Lune conioincte, ou bien en oppoftion (p 
^ quadrature auecques Venus, en fignes humides 
fignifie petites pluies <&* legieres en forme de ro- 
fe,toutesfoisfroides félon le temps : & quelque 
fois brouillatXjEt quant ladicte Lunef retirant 
des ffhcï^afeB^,immédiatement chocquc- 
Èmcat^’ YcLaueC( l ues Mars par oppoftion,quadrature,ou 
autre affe£i,ouUertureffera aux l>ent^:quife¬ 
ront tel^quelque fois que la latitude des Plane- 
tesiaUtrefois flon que lesfgnes promettront: fi- 
uat ce que cy apres nous efcriros,au chapitre des 
~)>ent%. Mais ne fault iamais oblier la puijfance 
du P la nete aiant authorite',&* domination fur 
les principaulx lieux de la figure annuelle,tn- 
mefirc, ou lunaire, félon ce quedejfus. 

La Lune en conionBion, oppoftion, ou qua- 
o-n&o? drature auecques Mercure, en fgnes humides 
^ £ engendre pluies fùbites, O* quelque fois memes. 
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& légères.Et fil adulent qu’apres fa fiparat ion 
dduecqucs Iupiter ellef applique & affocie im¬ 
médiatement auecques Mercure,donnera ouuer- 
ture aux iïèhfQquifrontfort^& grandefi 
Saturne,& Mars par oppofition, quadrature , 
eu conionSlion y donnent confntement & tef 
moignage. ^4ux autres fignes fgmfieràfilon ce 
quedeuantha efle' di6l, & en plufeurs lieux 
répété. Etfir tout nefault obher, que quand la 
Lune fera en quelquefignejïaiat afefta aucun 
Planctejors elle eau fera mutation d’air filon la 
nature dudtctfgne tant quelle y fira:& le plus 
fiuuent donnera pluies ou neiges , ou brouillât 3 ^, 
ougrefe 3 ou'\ent'Xjoutempeüesfilon la faifin 
&< p dis fi aucunes ef aillesfixes ne l’empefihet . 

Aduertiflfement fingulier, pour les iu¬ 
gementz de l’air quotidiens. 

Chapitre. 4. 

OVR l’ajpurancc desJufdict^ iugt - 
ment^particuhers,touchât les chan - 
gcmtnfxjle temps,nefault obher> ne 
poftpofir les généralité ^ cy deuant 
firiptes,répétées & tant de fois rec ommandecs. 



Pourlcs 

venez. 
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Dauatage nefault aufii omettre l’eflat et natu- 
rel des quatre parties ou faifôns de l’annee : ef 
Chofcs di quelles fè montreront les fùfdiEl^ ajpcftxj car 
gnesdeno indubitablement le plus Jouuent il^ partici- 
fta/dckir P mt ^ cs tem P erdtures d’icellesdcfqueües prefque 
touft ours dépendent du dominateur annuel, ou 
trimeüre,ainfi qu’a efte'dicl. 

Doncques ,fi tu hois au Primtcmps quelque 
conionâlion,oppofition,ou quadrature delà Lu- 
ne(par maniéré d’exemple )auecques Saturne, 
tu prédiras air trouble, ou humide, ou froid, ou 
grefant, félon la nature dufigne , man/ion de 
Lune,&force duditl Saturne. 

En Èflé, air mbileux auec chaleur remifé. 

En-*4utonne,froidure, brouiüdt^grefil ou fri¬ 
mât z^En Hyuertgreffes nuees,gelées ou neiges, 
félonie lieu & naturel du pais. Et fi ladiBe 
Lune auoittel ^ affeetgaueeIupiter, auPrim- 
temps tu diras ce figmfier température d’air : a- 
uecques Mar s,diminution de froidure: auecques 
Venus,humidité,fraîcheur ou brouilldtz\^tinfi 
Dcduftio de Mercure auecques Saturne : qui au Prim- 
que^des 1 tem P s fgnifiera het^pluuieux:auecques Mars 
chofcs de- "\ent%jquclqucs fois neigeant^comme auecques 
uâtdiftcs. Venusgrefidant'X^ouamaffant'gbrouillaf^Ù^ 
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dinfi des autres félon la propriété & tempera* 
turc d’hne chacune fdifin. Mau fur tout ne 
fault oblier la nature des fgnes qui logeront les 
Planètes,ny l’efat des efioiües fixes : de/quelles 
confcjuemment ie te “Veux eferipre quelque cho- 
fe digne d’obfruation & pratique. 

La maniéré de prédire les mutations 
d ? air & changement de temps, par 
les cftoillcs fixes :Ô£ fignamment par 
leurs afpeâtZjleucr& coucher auec- 
ques les Planetesde tout contenu en 
npftre Ephenicride. 


Chapitre. 5. 



E me fuis plufeurs fois efmcrucillc, 
& eshahi, corne cef peuft faire que 


S les anciens & modernes jùpputa- 
® teurs d'Ephemerïdes (do6îes certes &* Mo Jcftiç 
labourieux)aient négligé & omis leleuer,cou- ^^ u ' 
cher & affect^plus notables des Planètes, a* 
uecques les cf ailles fixestet me finement auecques 
celles qui font près du cours & h oie defdiB^ 
Planètes,c'efi a dire du Zodiaqu e: comme aufi 



Trai&c 3. de rEphemeridc. 
d’autres tant célébrées Recommandées, & olfer- 
uees des anciens ^4utheurs d'agriculture,0 au- 
Aquoyfcrt tres.Cbofe fort necefiaire, ht île & profitable, 
fan celles non feulement pour le labourage,les femencesja 
cftoiles fi- nauigation prognofiiques defienlit'e,ou fer- 

xcs * tilité de grains, d’huiles,defruict%r,& de Inns, 
mais aufii pour la medecine, & mille autres 
chofes-.comme eferipuent Marc Caton, Varm, 
Columeüe,Pline,Pallade,Virgile, Hefiode, A- 
riftote, Hippocrates, Galen, cent autres. 
DoncejucsRoulant en ce non reprendre g? ca• 
lonnier la parejje ou négligence des anciens <& 
modernes A ut heurs d'Ephemerides : le/qupl'g, 
certes, t’aime, reuere, & honore : ains pltistoü 
pour/apporter & fiulagcr leurs labeurs fie me 
fuis mis en debuoir,félon ma petite faculté, rédi¬ 
ger en ordre Trn chacun tour du mois,les ajpeflx, 
leuer,coucher, 0 culminant) des Planètes auec- 
queslefdictes efioilles fixes: & ce pour iHori¬ 
zon & méridien de la noble & célébré Acade¬ 
mie,oufi tu heulx Vniuerfitéde Paris, & lieux 
hoifins,comme notés auons efecript au parauant. 
Defqüelles chofes refie te doner brieue praSltyuc 
0 ifage. Si tu yeux doneques t’aider des iuge- 
mentzjde l'air,etfèarcmet prédire les mutations 
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colligées des préceptes,tant hniuerfêl^que par¬ 
ticuliers cy datant afcript^il te fault cofiderer 
(comme plufeursfois nous auons dict ) haff eét Enfeignc- 
6 "* Jocieté qu’aura le Planete fgmfcateur du ^ tpout 
temps ou dominateur, f it ~\n ou deux, auecques des eftoil 
quelque efloillefixefmblablemec aueefon leuer Ics fixes. 
oucoucher:pourueu qu’elle fent notable & pro¬ 
chaine du Zodiaque.Ce cogneu, fault en apres 
regarder de quelle nature qualité elle fera:qui 

n’eftpetite chofe^eu que les anciens & moder¬ 
nes en plufieurs eftailles ne conuiennent: pareil¬ 
lementfi le Planete ejlant en affect, ou bien fe 
leuant & couchant auecques eüe,eft de mefme 
nature, ou contraire fi de mefme,fault heoir en Con fi<Je- 
quelfigne ejlledict Planete,en quelle manfion de pjj ° c ° e du 
Lune,quellepuiffance il ha au mois,ou quartier aflbcic a - 
lunaire,&fil eftfort ,ou debile.Etf tu apper- “ ç c ^ olI “ 
çois le tout, ou plus grande partie,conffirer a hu¬ 
midité',tu iugeraspluies, ou neiges, ouggefle,fé¬ 
lon la faifon, ainfi que n’a gueres ha efté di6l % 

•Au contraire ,fi le Planete cfloit chduld 
fec,comme Mars & la qualité de l’efloiüe auec¬ 
ques luy affocieefufl martiale, tu iugeras cha¬ 
leur & fèichcrcffe: pourueu que lediéi Planete 
fufl enftgnefymbolifant auecques l’eüoille • 
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dinfi des autres,félon laforce & nature du Vld- 
neteaufi,du fîgne lequel il tiendra pendent 
le temps dudiél âffeft, ou bien leuer & cou¬ 
cher ainfi que di6l eft : fans ofnttre la man- 
tonÇ\àzufî m Lune,eft laquelle pour lors il loger a. Mau 

non pour fi l’ettotllefixe ejl de deux natures ,c’ett a direfi 
l'eftoillefi elle tient de deux PlanètesyCome font plufiews, 
nctc en- le Planete auecques qui elle ett ajfociee pat 
fcmblc. aïfe£l,ouparfin leuer ou coucher, ne recognoit 

la qualité'de l”\n & l’autre fauldra regarder 
en quel^ftgnes fint les Planètes, defijuel ^ elle 
retient la nature : Pareillement fi les feignews 
defdictgfignts regardent le Planete efiant af¬ 
fidé auecques ladiëlc ejloille, ou bien ïl>n des 
deux par quelque fort afpeâl ou conionttion 
corporelle-car en telle diffiofition il auroitparti¬ 
cipation auecqucs ladtttc cfloillc : &* filon le 
lieu ou ilferoit, & la fai fin > cauferoit change¬ 
ment d’air.pourueu qu’il eufi authoritéainfi que 
dittefi. Et filejloitfeulement delà nature de 
eufi copulation auecqucs le Planete , U 
qualité duquel fiit ficondement lejloille fixe, 
firoit fitfffant pour exciter trouble & change¬ 
ment d’air-.moiennant qu’il ne fufi débile, corn- 
butte,rétrograde,ou empefihé.Si tu heois le co - 
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traire, feront menaces fans ejfeâîç^, ou du tout . 
ritn.Etfault toufeours auoir l’oeil fur les feignes 
qui logent les Planètes : defquel^ tejloiüe fixe 
prent fit nature : feins oblier la domination çfc* 
putJJance defediElxPlanetcs, principalement 
de celuy qui eft afefeociéauecques l’cfloillc : com¬ 
muniquant le tout auecques le feigneur de ïan¬ 
née mou lunaire, ou bien quartier d'iceluy , 
fans rien omettre des généralité ^ au parauant 
efecriptes.Pt fil aduient que quelque Planète eufi 
en l/n mefene iour afefeociation par aïfeecl , leuer, 
coucher, ou culmination auecques plufeeurs efe 
teillesfixes'.ou bien au contraire plufeeurs Plane- fieurs c - 
tes auecques 1/ne efioiüc,fauldra tirer sûrement ftoillcsfi_ 

-r •i/»'*/ xesrou au 

du plus puijjant Planete , mteulx fortune, contraire. 

aiant prerogatiue fur l’annee, quartier d’icelle , 
ou mou lunaire qui lors ha decours. Mais ie ne 
te 1/eulx ici omettre qu’il y a certaines efeoiües 
fixes, qui de leur propre nature font prefque 
toufeours humides : ceft a dire caufeent humi- Eftoilles fi 
dite^, icy bas-, comme les Hyades, la nebuleufe humi- 
d Or ion,le Prefeepe, la plus lui fiant e de l’Hydre, acs’&c! U ' 
femblables. 

Les autres font chauldes,c’efe a dire caufentcha 
leur,comme les deux chies, le cueur du Lyon,& 


le Soleil 
& Lune a- 
uoirgran- 
dc effica¬ 
ce auecles 
eftoillcs. 
fixes. 
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fèmbUbles ..Aucunes caufinttonnerres ) efilairs 
<& Irent'Zjcommc loeil du Taureau, Airflwe. le 
cueurdu Scorpion les fufdifl^ Chiens. 
Quanddocques quelque Planete conforme a leur 
nature fe leuera ou couchera auecques elles(pour- 
ueu qu’il ne fait par trop debile) ilexcwra } & tf 
mouucra l’air félon ladicle qualité' de l’ejloiüe: 
plus ou moins félon la faifon de lannéele m 
turel du pais:deforte que l'ejloille chaulde en Hy 
uert ne fera grande chaleur en ce pais fèptentrio - 
nahams plut oftfeulement adoulcira le froide 
l’humide,pourpluies donnera neiges,&c, 

^4u Printemps , brouillât^, grefil, ou frimatg. 
& ainfi des autres faifons, flan la nature de l’e- 
floille , Planete. En quoi te te heulx bien ad- 
uertir que ici fiub% le nom de Planete, ie coprens 
aufh les deux luminaires, c’ejl a dire le Soleil (y* 
la Lune .combien que improprement : lefquelxj» 
ne doubteras auoir efficace auecques leleuer (g 
coucher des fufihfles ejloillesfixes .beaucoup plus 
grande que les Planètes■ qui fai fl qu’il'gfont di¬ 
gnes déplus grande obfruation & confideraw 
Iciie donner ois fin auprefint chapitre, rieftoU 
que ie te ~\eulx admonncjler les anciens auoir at¬ 
tribue' telle ~)>ertu & efficace a certaines ejloilles 
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fixes,que par leur/cul leuer coucher, liront 

ajjèurement frediél la fierilité & fertilité des 
biens de la terre: comme par le leuer des Ÿcrgi- Lcsanci - S 
lies, ou Pléiades,de l’efiat des/rméh^: durant 1er auo i r par 
quelil^jcelebroicnt les fejles nommées Florales. J es eftoil- 
Par celuy des Hyades de l’efiat des grains & p^edidfc * 
bled^j auquel temps aufii ilcélébraient les tout leftac 
Rubigales. Et du coucher d’^irfture de l'efiat j“ e ^ ns 
des lunsiauqueltemps il^ célébraient aufii les 
Vinales : fimblablement des oliues, ou huiles* 

Combien que plufieurs le réfèrent au leuer des 
Vcrgilies 3 &* le confirment par l’hi/loire de De- 
mocrite,comme efcnpt Plme 3 ou bien de Thaïes, Belle hi- 
ainfi que sirifiotc l>eult:qui preuoiant la futu- ^^j,*** 
refterilitédes oliues , par confequent grande de Thaïes 

cherté &* pénurie d’huiles 3 emprunta quelque 
argent défis amis 3 duquel il acheta a lui prix 
toute l’huile du pdisdaquelle en l’annee fuiuan- 
te il lendit bien & chèrement : non par la fi 
Voulant enrichir (qui efl contre le naturel d l>n 
Philofiphe ) etins pour donner a cognoijlre a 
fis citoes(quifi mocquoient des ^4firologues)&* 
a plufieurs mauldicl^auaricieux, quil efitrefi 
facile a l>n homme doéle, Philofiphe aiant 
la cognoijfance des chofis du Ciel 3 f enrichir 
F 
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quandilhouldrafiricheffes faifoient l'homme 
bon & heureux- Voila quel profit peult amener 
la cognoifiace du ciel, ctfinguliercmet descftoil- 
(esfixes:parlefqueüesfi tu yeulxprognoftiqucr 
a la mode des anciens,touclut l’eflat des bies de 
ïannée,li^ ce que nom en auons efeript en no ^ 
Ephemeri Ephemerides de l’air fur lafin . Lefquelles tu tm 
uem tant en Fraçois qu’en Latin:toutesfou cel- 
theur cfcri lès du François font pim amples & faciles que 
tes * les Latines.T) oc ques, iufques ici fera affe’zjtuoir 

facilement traiile'explique ceüepartie des 
efloillesfixes: laquelle ,fans aucune taCÏance,te 
penfc le premier auoirfamtlieremet mis en efiat 
& lumière,par bon ordre et méthodeicomeaufii 
la façon & maniéré de feuremet iuger de toutes 
mutatios d’air ,foitl>niuerfellemer ou partie»- 
lierement.Reüe pour coclufim de celle partie de 
l’air,parler des “\>entz^,et dc leursfignificateurs. 

De là predi&ion &r particulier iugemét 
des ventz,par rEphemeride. 
Chapitre. 6 . 

Ombitm que au troifîe'me chapitre du 
prcfiht traiëie nous aïons aucunemet 
parle des '\ent\ & djftfizi qui les 
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mitent, ici neanmoins ie délibéré en faire 1m 
narre exprès: non que ie Cueille traiter de leurs 
lieuxi natures , accident^, efféElx^ & diuerfi- 
tezpcarJufftJamment & par bon ordre, tenay 
n’a gueres parle' & efeript. en nojlre Epheme - 
ride de l’air. Quifera eaufè que ie me contente¬ 
rai d’e/crirepar quel^Plànetes font excite ^ les 
hentg, & par quel^fignes, & en quel temps 
il\doibuentregner , auecquesleurs dijpofitions 
& qualité^: cho/è certe mfutile : car d'elle de- Leproffîc 
pendent les princlpaulxiugcmentzjdc L’air,& & vtilité 
prédirions, te ne dirai des bonnes <&* mau- gnolffan- 
uaifès faifons de l’annec , mais aufii de bien <& « desvétz 
feurementJêmer,nauiger,planter,preuoir mala¬ 
dies, <& autres fecrct%Veirement deuant que 
entrer en matière,i’aimerueiüeufèment bon vou¬ 
loir t’aduertir de deux chofes'X^ne ejl que le iu- 
gement des hent^eflprefque incertain & fort m çnt des" 
Variable,a cau/êde la diuerfe nature des cftoilles vétz eftie 

qui les excitent , indicibles mi/ion de leurs ma- vanable& 
, r r 2 mcoaftât. 

litex j) mutation de J ignés en Jignes, <&* autres 

mille accidentant de la partie du ciel que de la 
terre'.come font lesfnuatiosdes lieux prouin- 

cts differctcs les Imes desautres:dont aduiet qu’a 
F if 
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aucunesfont familiers certains 1/entXi, & en cer 
t ainesfaifons : & n'y ont puiffance , cjucbicn pe¬ 
tite, les autres quelxjpu'ilx^foientailleurs au con¬ 
traire. De rechef, toutes terres nefont colloquées 
Qui fai a foubxfm mefme aîfcEl du ciel, hn mefme parai 
la cognoif / e / ffj climat ou meridienin’dujïi en mefmepoftio 
vcntzcftre teyre fî n ‘-^uifaiB que l'une reçoitp>lutojl,& plus 
difficile, facilement l/n lient qu'autre: pour raifon defafi 
tuation entouree d'une part plies que d'autre de 
mont dignes: & par plufeurs autres caufes trai- 
CÎees,& amplement démon ftrees au prologue de 
no^fùfdtflcs Ephemerides de l'air. L’autre cho- 
fè de laquelle ie te l/euxfingulierement aduertir, 
Certains fùrldquelle ieme h eux arrej}er,ejl que cer- 
pais cftrc tam $ pût f nt fùbiedîxi a certains Planètes ,fi- 
fubieaz *gnes<&* eÛoillcs,auecqucs lefqueües il^fÿmboli- 
cftoUles* f ent confentent : deforte quefi lefdittes efloil 

& figues, les ont quelque mutation, defordre, accident, ou 
pdf ton,en leur orbe,meuuement & progrefion, 
incontinent par ie nefcay quelle occulte fympa- 
thie & conjcntimet,lefdiÈlx^ pais en font fdiShc 
participdnvxd.es autres non. Votre mais tu demi 
deras commefe pourront cognoiftrc telxPlanetes 
dominateurs des lieux, & fmpaüfantx^, ou a- 
iantxfamiliariteauecques eux. laçait que Clau * 
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de Ptolomee en Jôn fécond Hure des ingement^jce 
lefles en donne deux ou trois maniérés ( le/quelles Maniéré 
cherchât breuete'je dclaifie) ce neantmoins pour de cognoi 
te contenter & fatisfaire, ne deprifànt aucune- news do* 
ment les autres ,ie t’en donnerai l/ne très facile, minateurs 
mais quelque peu longue a ohferuer. C'ejl que tu desprouin 
doib^fôngneufment confidererfubz^quel Pla¬ 
nète Je fai£l en ton lien, ou autre, le plus fouuent 
grande & infigne mutation d'air fait que ledidt 
Planete fufl relieur de 1 année , ou quelque mois 
lunaire,ou autremet. En apres tu regarderas auf 
fi par L'Ephemeride ,fi au temps que ce Planete 
change defigne, ou eft rétrogradé, dire£le(fi ce 
nefloit quelque fois en fa propre maifon)(latio - 
ndire,afcendant,oudefcendant,feptentrional,ou 
méridional,oriental, ou occidental, fe leuant,ou 
couchant auecques nobles cftoiüesfixes, ou bien 
eftant en coniondlion , ou puijfant aîfeSl auec¬ 
ques elles, ou certains Planètes,il caufc quelque 
changement de temps ou alteration d’air fur ton 
di6l lieuplutofi que fur autre : & auecques ce fi 
les moeurs des habitant 2 ^ en plus grande partie 
confentent auecques la nature duaidl Planete. 

Et fi tu 1/o 'u ce auoir lieu,de la auras certaine co- 
gnoijfance du Planete feigneur & dominateur 
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de ton lieu & terroir.Quepieu fl a Dieu qu")m 
chacunaiant cognoiffancc delà diuine Philofi- 
phiecelejle, houlufi a ce Itacquer, & quelques 
années confient tues- obfiruer & eferipre les mu¬ 
tations quil cognoifiroit eflre propres afin pais, 
auecques les Planètes figues & efhilles,qw co- 
munement les excitent filon la maniéré cy de- 
uant declaree.Pt fi la lue d'imn’yfiifffiit, que 
l’autre reprint & continua les obfiruations , efi 
criptures & annotations de l’autre, & confie- 
quemment l’autre de l’autre. Certes ieïfereme 
que atnfifafiant nous aurions en tous pais, cer¬ 
tains & affieurexjugement^ des chyfies de l’air. 
Ce que i’ay depuis dix ans en ça, tant que i’ay 
Mercure peu,tafichefaire en cefle yiUe de Paris,& lieux 
anoirgrao circonuoifins: fur laquelle indubitablement i’ay 

de puifTan > _ ,/ . •* , n i 

ce fur ra- obfer us le Planète Mercure être dominateur 

ris &licux fieigneur auecques participation de Iupiter- 
fins° U01 ' comme plufieurs de mes amis fçauent, aufquel ^ 
i ! ay communique ceficret,qui leur haprofite'di- 
quelt’ai collige par les chofiesfitfihcles,& aufi 
par les moeurs des Citoiens : & fignamment de 
deux nobles marques qui font audiùl lieu : fia- 
uoireil de la trefidoSle Academie,qui recognoifl 
Mercure pour fionpatron : & du xrefiremmmè 
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Sénat,aiant Iupiter protecteur&fignificateur. 

Mats te crains merucilleujémeiit auoir cft'é trop 
long en ce proposant faiCl que ie me remets en 
'\otc,&'deuat toutes chofést’aduerti ^ ~\n cha¬ 
cun des cinq Planètes (félon ce qu'en ha efcnpt 
PtolomeeJauoirycvtz^propres.Lc fèptentrional 7entz P ro 
% d’oriental b:le méridional ?; l'occidental o* : cinq pu! 
& $ mdiferemmentlandes quatre fufdiCt netes * 
félon l'application et ficiete'qu ? il aura auecques 
lesfùfdici^Planetes .ce que toutesfois ie n'ai ob - 
férueéfire Rentable toufiours ennojlre climat. 

Mais nefaült en ce oblter les fignes qui loger lef- 
iict‘xJPlanetcs>car il% ont,félon les anciens,aufii Ventz pro 
leurs propres ^ent^La triplicitc tgnee ha ceulx a “ x 
qui font entre fiptétrion et occident daterrejire, f c iô leurs 
entre orient le mtdid’aeree entre orient & fé- triplieitcz 
ptentnon: et l’aquatique,entre occidet et le midi. 
Toutesfovsfaifouuent obférttc'ennojlre climat obferua- 
Fraçoisle cotratre '.auquel 1 ai Seules fignes ter- non de 
refîtes exciter ’ïentz^fèptètnonaulx (a ce cofin- i>Authcur - 
tant le Planete dominateur,c'e/l a dire,ejlant de 
telle qualite\& enfigne féptemonal)les aquati¬ 
ques,mer idiondulx. aerees, occidet aulxiet ignees 
orieiaulx,pourueu qu'ilx^ euffent hojle de me fine 
nature et qualité,auec prerogatiue fur le. temps. 

Doncqucs il fauldra pour auoir affeuree cognoifi 
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fiance des hent^jpremierement prendre la lati¬ 
tude de la Lune,0* du Planète dominateur en U 
???/d° comon ^ lon édifie Lune auecques le Soleil, 
de Lune C ou bien oppofition ou autre afpeft :fans oblier 
& planete cjuel l>ent fera propre aux fignes, lefquels tien - 
domma- dront ladifle Lune 0 Planete : car félon eulx 
lient^fejleueront: &> fil^fint fimblables, fiera 
conformité de hentfi dijfemblables,mobilité 0 
inconfiance. Comme fi l’hn 0 l’autre auoit la - 
titude méridionale , & le figne qui les loge fifl 
Vcntz in- propre a exciter lient méridional,il firoitmeri- 
conftantz dionaimakfi l’hn auoit méridionale latitude, 
des.” 3 Uü l’autreJeptentrïonale,a ce confcntenfxjeurs 

fignes,tantofi ça,tantoJlla déclinera le lient :qui 
produira commotions 0* changements tclz^ que 
fra la nature dudiél Planète dominateur.0 du 
figne qu’il tiendra : non omifience la manfon 
lunaire de tous dcux,0* ficieté des Planètes, co¬ 
rne aufii ejloiües fixes. Ltfi par fortune aduenoit 
que le Planete fiigneur du pais eufi quelque pre- 
rogatiue 0* puijfanceen telle confittution,gran¬ 
des & infignes mutations lors admedront, filon 
la nature dudiCÎ Planete, 0* de finfigne,enfem- 
lle de ld manfion lunaire laquelle lors il tiendra, 
0* ficieté qu’il aura auecques autres Planètes, 
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ou efloiüesfixes,comme diEl efi. Mais fur tout 
fuit auoircfgard a Mercure,qui toufiours ha e- v hnltà% 
fiedi£l des anciens Vlanete ~Vcntcux:carfU eft ceurdigne 
allieauecques le dominateur lunaire,ou bien a- 
uecqueslaLunc,efiatxjowsen figneacrcc,grads tout" P3f 
troubles d’air exciteront filon la faifon, nature 
du fais,&force de l’hn & l’autre Planète. Et 
fiaueccjues le fignificateur des hent^fi trouue 
quelque Vianet e rétrogradé, cjlant enfigne hu¬ 
mide ou autrement, fignifiera pluie competente : 
fi deux,grande fi trois,plus grande. Le fembla- 
ble adutendra fi leditt fignificateur efi couplé 
en lieu idoine auecques les deux Planètes infe¬ 
rieurs ,furuenant a ce quelque puiffant tefinoi- 
gnage de la Lune,f it par afieèl ou conionélion, 
faiÈl en figne propre. Voiremet il me femble que 
te neferai mal fi enfaueur des aprenti\ ie parle 
plus familièrement. Doncqucs quand tu Itoirras 
la Lune fi fiparer de la cr> o°, ou □ d’aucuns Enfcigne- 
Planetes aiants manfions oumaifions oppofites “*“*£““* 
(ce que tu cognoifiras par la table des dignité ^ fort fami- 
ejfentiales des Planètes)grad%^ troubles de T>eiz ^ llcr 
feront a craindre : qui fejleueront de la partie du 
monde,fur laquelle aurapuiffance le Planète do 
minât eur,auecques le figne qu’il tiendra : fins 
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ciblier la latitude dudidl Planète: le/quel^fient^ 
Qualité produiront ou pluies, où froidures ,ou brouillât^, 
des Tenez ou neiges,'ou jrrejle, ou frimât^ , ou beautmps 
* venir * y^/a» la nature dudidl figne, Planete domina - 
teur, &* manfion de Lune, laquelle il occupera\ 
fans ob lier aufii la copagnie qu'il aura auecques 
autres Planètes & efioiües fixes.Mais holutiers 
tu me demanderais, qui font les Planètes aiant ^ 
Planètes maifins, oufignes oppoftes. Ce font le, l) : 

aiants mai j a (£ & £ & i£ : 6* & £ : „u bien au rebours. 

mne^'s U or o° , ou □ de l’un des Jùfdîft^ 
auecques l’autre, lâche communément les portes 
aux l/ent'xg. non grandes ams petites, <& mé¬ 
diocres, filon la puifiance du dominateur, gp* du 
lieu qu’il tient. Et engendreront les 'Ventçgamfi 
caufiz^, telle qualité'en Pair, que leur commande¬ 
ra ledidl dominateur. Mais fi la Lune fi reti¬ 
rant delà cro° ou p du Soleil, droiftement 
tion'de'la imme d iat emet s'affocic auec ^par cr ou o°, 

Luqc aux □ : ou bien fi dudiEl b elle fi transporte Tiers le 
rlanctes © ,s’tlny ha empefihement, figmfiera ’Tentg, 
vcntz. tZ tres T>ehcment^& tempcüatifi^, auecques cha 
gement de temps gp* troubles d’air, confirmes a 
la nature du dominateur lunaire, g^duditt b 
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(s’il nefl faible, ou infortuné ) ou bien a Ia qua- 
lite'des fignes manfions de Lune qu’ikzjicn- despianc- 
dront. ^Autant en pourras attendrefi ladifle Lur tes qui eau 
ne de % fe tranfforte a ’Ç. Joubz^fèmblables a- fcntvêtz ’ 
fyeël'Xj ou de en a $ ‘ & au rebours y ceft adiré 
de $ a W y oU de $ a efi . Toutefois .tu feras 
aduerti que le Planète auquel premièrement fi 
toindra la Lune, fait corporellement ou par puif 
ftnt dffeB, ainfi que nous amns di5l,commu¬ 
nément fai fl ouuerture aux hent^par defiuslc 
fécond : & en ferra la diTpofition du temps tel¬ 
le" qu’c fl ld nature du Planete defônfignc: 
en ce non obi te-le particulier dominateur lunaire, 
enfimble le refleur general de l’annee, eu quar¬ 
tierd’icelle, auecques les manfions lunaires que 
l'un&* l’autre tiendra. Laquelle chofe frie re- u cn ° t ^ C p°^ 
petefouuent, n’eftfans iufle eau fi. tee, mais 

Doncques fi Ç ouuroit la porte des ^ent^par dl S nc de 
dejfus <y> y filon le fgne qu’elle tiendrait y & fai- 
fin de l’annee, elle produirait 1/entT^pluuieux a- 
uecques efclairs, tonnerres , fouldr.es : pour- 
ucu que ce fufl en pats idoine, & que o* don¬ 
na fa >f rtu & force a Iddifle $, aiant quel¬ 
que prerogatiue en lafigure lunaire, ou quartier 
de l’annee. 
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Chofedi- Autant en fera Mars fur Venus ,ftnon que les 
wr? C n ° f^ cs ne fa™* cotinuclles,nc la gelee,neige, gref 
le, ou froidures. Mau il fauldra toufiaurs auoir 
cfgard aufigne, &* faifon de l'annteiainfi pour- 
rus iuger des autres,félon U nature dulnlîorieux 
&*pluspuiffantPlanète. Et fi Venus regardait 
quelque Planète qui faift ouuerture aux lient 
fufl l>n ou deux, fignifieroit luiBes de diuers 
hentz^ tcmpefldtifc, et furieufemet parmy l’air 
1 triantEn quoy ne fault oblier,quefi les def 
fufdiB'xJPlanetcs lient eux efioient rétrogrades, 
débités ou infortune^, domineraient quelque cha 
debiïef ** ^ * u & ement C 'iZpromeffe. Et icy nous mettons 

pcuYëceux fi n (tuprefentchapitre, & tugementz^de l’air, 
pourfùiuantzje reflefilon nojlre petite capacité. 
Mais deuant qu’en partir nous taduertiros qut 
quand tu hoirras legicres nuees holtiger foubz^ 
greffes,tu iuger as quelque inferieur Planète auoir 
^ participation auecqueshnfùpericurjoutcsfots en 
moindre puiffance. ee que tu cognoijbras de la cou 
leur. Et iujques icy fuffira auoir traifte' des 
1/entz^. 
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la maladie,l'eage du patient, fa température <& 
complexion,fisforces ,la partie de l’annee, & au 
très chofis foigneufiment par les médecins obfer- 
uees : lesquellesfi Ion Ireoit confentir a ta fùgncc, 
fault recourir au ciel: c’ejl adiré ejlirc temps pro¬ 
pre & falutaire pour ce faire : la négligence du¬ 
quel ha fouuentesfo'vs caufe'la mort aplufieurs : 
iaçoit que la maladie ne la promit: aux autres in 
flamation de la partie phlebotomee, ou augmen¬ 
tation de mal, & plufieurs accident ^ qui fe¬ 
raient longs a reciter. '.) 

Doncques,fi tu heulx feigner, ou bien faire /li¬ 
gner quelqu’un, il te fault aduifr premièrement 
ïcmpspro aa g etle fi : f m iùntjfiffîubijaquelle 

preafei- ici nous comprenons adolefcence £ 7 * 'yirilite'iuf 
fcuncf CtZ y u:S a *l Hdrante ans ou cm iron, ceftùldra faire 
la Lune tenant de coionftisn iufques en oppofi- 
tion-.cejl a dire depuis la nouuelle Lune iufques a 
la pleine : mais s’ilpaffe lefdiEl'zjjuarate ans,ou 
trente cinq, ce fauldra faire apres leditt temps 
, lunaire : qui fi doibt entendre fi necefite riy ré¬ 

pugné : laquelle n’a aucune loi, tant au ciel qui en 
terre : quifaiEl que bien fiuuent le médecin a eau 
fi de la qualité'tant des corps que maladies , ne 
doibt a ce toufiours auoirgrand ejgard: Mats ou 
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il ternit l’eflat du malade maladie permet¬ 
tre qu’on attende l’occ afion & temps proprè a la 
fignee, il doibt fongneufement & deuant tou¬ 
tes chofès regarder a la Lune, qui cfl mere régen¬ 
te des humeur s,& ha grandifime putffaiiçc non 
feulement fur iceux, maisfur tout le difcoürs 
temps des maladies '.comme nom auons fuffifam- 
mei traifle'etprouue'au hure fufcliEl, par raifins J dc 
(y tefmoignages tant de Galen cjue de Ptolo- accorc j ant 
mee : & plus amplement dieu aidant confirme- les Medc- 
rons quelque iourpar nojlre Hure qui fera de la 
conciliation & accord entre les ^Aflrologues Aftrolo - 

Médecins touchant les iours critiques. S ues fut 

_ / ,, 7 • ~ les iours 

Doncqucs Le Meaectn Voulant ejlijre temps taoi- cric iq Ue s; 

ne pourfeigner, regardera ‘aufigne que la Lune 
tiendra, & aîpeêqu'elle aura auecques les 
Planètes. Laquelle s'il heoit par l’Ephemeride 
tflre dehure dinfortune ou empefehement 
conioinLle auecques Iupiter,Venm ou Mercu¬ 
re', ou bien eflant affociee auecques eux par affeLl 
fexangulaire, triangulaire , quadrangulaire ou 
oppofite, & ce en figne idoine, aura temps pro¬ 
propre pour ouurir la "Veine, feigner. ~ 

Mats tu demanderas, qui font les fignes propres 
alafèignnee. 
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Signespro Les/ignes conuenables aux fanguins chauld^ 
Sanguins, humidesfont les terreflres } come le Taman 

& picui- U Vierge & le Capricornc:quifont froid ^ 
tcux * frc^^uxpituiteux ouphlegmatiques , quifont 

humides &froids^, les/ignés ignees chaulé^ 
& fecXi excepté le Lion qui domine au cueur 
fontaine de ~)>ie.&> la partie du Sagittaire, par 
laquellepaffe le cercle La6îee } qu’on diél le che¬ 
minfainSl Iacques ,qui eft du 8. degré, iufques 
au 13. ou enuiron. ^îux cholériques qui font 
chauld ^ & f ec \ j font propres les fignes a- 
quatiquesfroidxj.y* humides } comme le Cancre, 
les PoiJfons,&* la première partie du Scorpion. 
Signespro ^uxmelancholiqucs froidxJ&ficxfes acrées 
choleri * c ^ ati ^K O* humides'.comme la Balance, <& le 
ques&me Verfeau ou .siquatre'par 1/n axiome & reigte, 
lancholi- comunctant en Philofophie que Médecine, qui 
qucs di6î que contraires font remede mcdecme a 

Pourquoy leurs contraires. Tu l'ois doncques comme les 
iTeauxSc Gemeaulx <& le Lion font hors de lordre desfi- 
lcLyon ne gnespropres a lafèignec.Lcs Gemeaulx,parau - 
font pio tant que communément la feignee fe faifl aux 
feignee* hrasfrrlefquelxdominentlefdtctxjGemeaulx, 
par confèquent empefchent ladiBe feignee’. 
comme tresbien nous ha admonnefre' Ptolomee, 
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dfant enfs *dphorifines,ou Centiloque,qu’il ejl 
fort dangereux toucher de ferrement "V» mem¬ 
bre, pendant que la Lune eft au figne qui domi¬ 
nefur icelui : qui eft chofe digne de noter: laquel¬ 
le nous auons trouuee trefentable , comme aufii 
flufieurs autres. Quant au figne du Lion,nous en 
auons au parauantparléTouchant les Ventofes Des veto- 
tu leur pourras "V entablement accomoder ce qu’a fes & te P* 
eflédiB de la feignee: car entre les deux ie ne trou eiTesl' * 
ue différence, finon que les hetofes font beaucoup 
meilleures (ïentendzfbors necefiité') apres laplei 
ne Lune que deuant : la phlébotomie ou feignee, 
au contra ire.Ce que tu doibgfainement interpré¬ 
ter aiant toufiours regard auxgénéralité^. Ma ts 
ilfault entre les fifdiftes chofes auf i prendregar 
de que le figne afcendant au temps de la (èignee, 
c’e/l adiré tenant l’anglet oriental , f it figne 
idoine, fumant ce que nagueres nous auons dibl: Chofes di 
& que lefiigncur dudièl afcendant duecques là ano 

Lune ne fit en la quatriefine,ou hutHiefine mai 
fin: n’aufii qu'liraient aucun aïfpeEl ou ficicte 
auecques le figneur de ladible huibliefine :&quc 
les flanetes malfaifantrC ?ui font Saturne & 

Mars ) fient hors des angles xelejles. Et fur tout 
fault bien regarder que la feptiefime, ou fin fil - 
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gneur ne fient empefhe^ou infortune%jdutre- 
ment tumberoit la faulte fur le Barbier, ou Me- 
decin'come dufii fil frapoit,ou ouuroit U Vei¬ 
ne (ainf qu’a ejcript Ptolomee) pendant que U 
Bon aduci Lune e/l au figne qui prefide fur le membre du- 
tiflemcnt quel ladiftc ^eine ejl cotenue. Et par ainfi qui 
&Jingu- j a au figne du Mouton nefauldra tou 

cher aux "Veines de la tefte 3 ou qui dépendent d’i¬ 
celle. .Aux Gémeaux, des bw : au Cancre des 
poulmons:a la Balance, mefmes fur fa fin ,des 
feffes'.comme pour hemorrhoides : au Scorpion, 
des membres honteux:au Vcrfiau ou Mqudire, 
des iambcs:& aux Poiffons,des pied%. Ce que 
aufi plufieurs "Veulent attribuer aux membres 
Obie&ion qui font député^ au figne afeendant , ou fei- 
a l’auteur gneur d’iceluy. Voire-mais tu diras, iene fiai 
quel\membresfont dttribuez^aux douxefignes 
celeflesfpour te complaire te les te defcriprai par 
tel ordre. 

Le Moutof attribue la tejle,auecqucs fis parties. 
Les mem- Te Taureau,le col & efpdules. 
buezau”* Les Gemeaulx,les bras & mains. 
douze fi- L’EfcreutceJapoitrine & poulmons. 

£ DCS * Le Lyon,le cueurfioye, diaphragme & "Ventri¬ 

cule ou ejlomach. 
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La ViergeJa rate Je l/entre & inteüins. 
la Balance Jefime du dosjes rongnons & fef- 
fes. 

Le Scorpion Jes hanches & parties honteufis. 

L’archier y ou Sagittaire Jes cuijjès. 

Le Capricorne Jes genoulx. 

Le Verfiau ou quatre Jes ïambes* 

Lei PoiJJonsJes pied'xjùr chenilles, 
le houloie ici faire fin au prefent chapitre fi 
hntchofenemefuflfuruenueen mémoire : ceft 
qu encor es que la Lune Yefi.de enfigne idoine pour 
la feignee y ne lafault toutesfois entreprendre (hors C h 0 f c q U ï 
necefiité)fi ladible Lune ejl en conionèhon, op~ em perche 
pofition ou quadrature auecques le Soleil , Sa- la fc, S acc 
turne ou Mars : <&* ce par hn tour deuant 
apres-.comme aufiU auecques la tefte & queue 
de fin Dragon : ou quand Mars & Saturne 
font en conionùlion. Fault doneques pour bien 
fèuremcntfiigner,ejlire tour auquel la Lune ha 
ficiete' corporelle ou par bon afjpebl auecques 
Venus ou Jupiter. 

Etfi tu aubvs la natiuité de celuy que tu heulx sms la na 
fiigner , (qui ejl chqfi merueilleufiment bonne et uuu ^ ou ‘ 
fiure } car fins elle peu Valent débitons quelles t j ons f 0 â t 
quelles fiient )firoit tresbon et ht île que tu prin- àc petite 
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fisgarde n’ejlirefigne a fendant contraire & 
ennemy a celtty de la natiuite': comme fournit 
eflre celuy qui ejioit en ladifte natïmtè a la 
Empefche clou^iefinemaifin, huiâliefine, &fifiefine : ou 
ignée? bien auquel efioiet les deux Planètes qu’on nome 
infbrtunes:ou les raïons d’iceux par aJfieEl oppo¬ 
site ou quadrangulaire.En quoy ie mettray fin 
au prejènt chapitre,afin que ie ne foie heu Iroj) 
prolixe . 

La maniéré d’efiire par l’Ephemeride 
temps propre & idoine a donner ou 
prendre médecines , & purger cer¬ 
tains humeurs du corps. 

Chapitre. 2. 

negligece et ignorace des ch&fis du 
ciel ( certes indigne d’hn bon et dotte 
Medecm)ha finuentcsfois\caufe', & 
eau fè tous les tours plulieurs accidetz 

gencedes . , J , r J 

choies du aux malades, et reproches a 
ciel eftre Car les médecines,h oire boni 
deoinvi- delement ordonnées & dijfiofies , n’ont tel ejfett 
tupcrc. qu’onpretendiou bien quelquefois purgent plus 
hiolcntemcnt 0* dangereufement qu’elles ne 


ceulx qui ordonent. 
les, récentes, {y* fi- 
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debuoient: a cauf qu’elles ne font en temps idoi¬ 
ne & oportun preprarees, ou exhibees : temps, 
dne, non dépendant de l'efiat de la maladie, 
lequel toutefois n’eél a negligeriains de la par- 
tie du ciel:par lequel, & le corps & les natures 
prennent ligueur -.comme fuffifmment nows a- 
uonsÇpar lagrâce de Dieu) ailleurs demonfire, bo vouloir 

& demonftrerons plus amplement auecques le de l5au ' 

■ r * / - teur,8cdr- 

temps:qui Jera eau Je que d ici en auant le Juge i; CTC nce. 

Médecin ne dejfnfra les aides etfaueur du ciel. 

Laquelle choje a fin qu'il puiffe plws ’ comodemet 
exercer, ie mettrai peine facilement interpréter ce 
que l’en ai leu, <&* iufjues ici fidèlement obfèrué 
Doncques les temps idoines a medicamenter font 
propremei(hors necefiité)lePnmtemps £?* *Au- Tem p S 
tone defquelxjouresfois nous exceptons les tours idoines a 
excefiiuement chauld'xjufroid^: comme aufii 
l'Efle & Hyuertfil^fuiuent leurs naturelles 
confiitutions. Semblablement les iours qui prece¬ 
dent & enfùuent les Caniculaires'.ainf que no- 
firebonpere Hipocratcs ha efcript. Mais en ce 
pais Jcptentrional, auquel les quatre faifons de 
l'anneefont fort inconfiantes, ces préceptes n’ont 
toufiours lieu: quifaicl qu’en toutes faifons falu- 
brement on y/ede medecines’pour le/quelles dici 
G tij 
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chofefort en (tuant prendre purement, & auecques bon- 
digne de „ e eleélionfaultfçauoir que au Zodiaque trois 
fgnes,entre autres, fqnt humides : qui faiéî que 
la Lune,dame des humiditexj.es difiourant ,eü 
fort propre a Guider & purger les fuperfluitex 
des corps,cornefirnb olifant auecques elles. Mau 
par autant que les humeurs defihfffcorps font 
en trois différences ,il me femblc que ie ne ferai 
mal f particulièrement ie parle d’im chacun. 
Téps idoi- D° nc ques fi tu heulxpurger, reparer, ou corri- 
ne a pur- ger l’humeur bilieux, ou bien la cholere ffaifl^ 
ferou cor - e ^ ^ une e flant en aucun des fnfdiélx, fgnes 
riger la humides:& f gnamment au Cancre ou Eficre- 
cholerc, mce auecques quelque bon aîpecî de Venus :'qui 
eü (comme nous auons dicl) le trine ou fixtile. 
I> h| Ur Ic Si I e phlegme ou pituite,qu’elle foit auecques le 
Pour la me Soleil. Si la melancholie,auecques Iupiter : & cc 
lancholie* (ainfi que Veulent les anciens)par elecîuaireUU 
Scorpion,par potios ou breuages : et aux Pôifios, 
D^ne parpillules.Mdit entrelefdi£ix,fignes le Scor- 

noter • pion est eftimémeilleur, filon aucuns ,que l’Efi 
creuicexar elle ha quelque participation, auec 
le hentrlcule, Vulgairement nommél’efomach. 
~4u figne de la Balance ou ^quatre plufeurs 
donnent medeetnes indifféremment: &• Veulent 
que aufii l'humeur melancholique foit purgé, la 
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Lune eüant auxfignes de l’air. Et fil aduenoit 
que deux Planètes en ~)>n mefme tempsfoubzjes 
Jùfdifl^aJpcft^&fïjrnesJùJftntauccejues la 
Lune dors deux purgations/croient tolérables 0 
profitables'.c'eü a dire deux humeurs enfmble- 
ment fe pourraient purger. Comme fi la Lune e - 
ftoit affociee auecques Venus & le Soleil,par 
trine ajpeùl ou fextile,lephlegme 0 la cholere 
pourraient enfemblement e[Ire purgeai car Ve- 
nus froide 0 humide purge la cholere ( comme 
fon contraire)qui efl chaulde 0* fiche:0 le 
Soleil chauld 0* fec,le phlegme froid 0 hu¬ 
mide'lupiter ch auld 0 humide, la melancho- 
lie ou humeur melanchohque froid 0* Jèc. 
Voirement fur tout fault euiter la contondlien, 
quadrature, 0 oppo/ition de la Lune auecques 
Saturne'.car il fruflre 0 empefehe l'effeEl 0 
operation du médicament : engrofijfant par fa 
terrejlre nature les humeurs,et referrat les petits^ 
foujpiraulx du corps,qu’on nome pores, tant in¬ 
térieurement que exterieurcmet par fa froidure 
etfèichereffe.Semblablemecfault euiter lefdict^ 
afpect^auecques Marsxar par fa chaleur faict 
ebuüittd d'humeur s,et les efguifê et red plus fu- 
rieux,quelquesfois iufques a euacuatio de fang. 


En quel 
téps deux 
humeurs 
pcuuét e- 
ftre pur¬ 
gez enfem 
blcmenr. 


Empefehe 
ment de 
purgation 
par Satur¬ 
ne- auec ; 
raifon de 
«e. 

Pourquoy 
Mars & Tu 
piter ern- 
pefchët la 
purgation 
& quand. 


Iupitcrve- 
teux& vo 
mitif.cn- 
fcmblc le 
Lyon. 


Corne Ion 
peut aider 
a l’opera- 
tiô du mé¬ 
dicament. 
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Autant enfault penfir de Iupiter,par autat cjuil 
diminue & abrege(ainfi qu’a efeript Ptolomec) 
l'effeB du médicament : fort if fiant nature parfis 
qualite^chauldes & humides,contreledicimé¬ 
dicament : afin que ie ne die qu'il ejl aufi Ven¬ 
teux: & a cefie caufe fuhuertit ïejlomach & le 
prouoque a ~\>omir: comme aufsifaicl lefigne du 
Lion qui prefide audiEl efomach : parquoy ne 
fault aucunement donner medecme quand la Lu¬ 
ne y fera', fi necefsité Urgente ne commandait le 
contraire . Oultrécetu aideras merueilleufèment 
a l'efficace de ton médicament, fi a l'heure defd 
prïnfe le figne a fendant, c’ejl a dire lors tenant 
l’anglet oriental, ejl idoine & propre a l'humeur 
que tu l>eulx purger:& le feigneur dudiElfigne 
par bonne radiation & affect ftrouue affocié 
auecques quelque Planete lors eftant fouherjerre , 
& propre audiEl humeur . Et ne fault oblier que 
les Planètes ejlant^aux fignes qu'on appelle ron 
geantxf corne font le Mouton, Taureau,le Lion, 
la première partie du Sagittaire, & le Capricor¬ 
ne, font afuir) & fignammet ceux qui feront au 
Mouton & Toreau (qui regardent les parties fu 
perieures du corps ) g? femblablement aux Gé¬ 
meau Ix: car il% excitent ~)/omiffemecx^,<&' em- 
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pefichent loperation du médicament'.comme aufi S 'g ncscm 
fifaiclle Planète feigne ur dufigne afeendantfil 
e(l en afpefl de quelque Plane te lors fiubxjerre tion, &c 
loge': ainfi que Claude Ptolomee philofôphe ex- P ourt l u i o y 
cellent & Mflrologue tmcomparable nom a laif 
fié par tefimoignage: & deuat lut Mercure Tri fi 
megifie, ou Hermes en fin Centiloque. Qui aufisi 
commandent fuir en exhibition de médicament 
laxatif tout Planete rétrogradé e fiant corporelle 
ment iomfl auecques la Lune , ou en quelque puifi 
fiant affieft auecques elle. Et quand a ce propo ^ 
fuffira, apres t’auoir aduerti, comme auprecedet 
chapitre auos faiB, que la cognoiffance de la na Cognoif- 
tiuite' ejl ici fort necejfairc.car quelquesfois ,1 \A- j* natiuité 
Urologue s’aide des marnais Planètes^orncfaifl eftrenecef 
le médecin de drogues peu Jalubres, toutesfoiste- 
perees auecques autres: ainfi que pim amplement purger. 
cy apres nom déduirons . 

La manière d’eflire par l’Ephemer 
ride certains lignes du ciel,& cer- 
tainsdManetes pour conforter,™ 
borer,aider &guerir certains mé- 
bres du corps. 
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Chapitre. 3. 
duos efirit aux precedent\cha 
J pitres, que certains Planètes ont cer 
\taine domination fur les quatre m- 

_ ymeurs des corps humains : lefquel^ 

ilzjudent,augmétent, fort fient & roborentfé¬ 
lon leur force & ">ertuxomme Mars la cholere, 
Lcsplanc- laquelle auons diEl eflre purgee par Venus, com- 
tcs go u- me p dy ç on cotraire.Satume la melancholie,pur- 
les hu* g ee P ar lupiter . Venus le phlegme, purge parle 
meurs des Soleil.Et Iupiter lefang,lequel propremet ne pur 
corfS ‘ geons,ains euacuons par phlébotomie , ainfi qua 

ejle'diElfinon que quelquesfois le nettoions d’hu¬ 
meurs en luy abodant^,filon la forme quedejfuf. 
Maintenant nous t’aduertiffons (corne aufit na- 
gueres auons fdiEl ) que certains fignes du Zo¬ 
diaque ont domination fur certaines parties des 
corps humains : lefquelles liquident & foulaget 
quand elles font malades,ou intereffèes , mais au¬ 
trement que les fufdi6l i zJ > lanetes.&oncquesfi tu 
Tepsidoi- "^ eu ^ x donner remede & aide a quelque infirmi- 
nc pour ai té occupât la teflc,ou aucunes defis parties, com- 
rTfd^cs mC yeu ^ x * ^ eS om ^ es » ^ ne K,-> l* bouche, les 
de Iatcfte, dent & c. faiSl'xJ.e quand la Lunefira aufi¬ 
le de Tes gne du Mouton, qui domine fur ladiîle telle & 
parties. 
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fis parties,pourueu <ju’ilfoit en ïafeedant ou pre¬ 
mière mai fan du ciel, hors de toute infortune: co¬ 
rne aufliladicle Lune, & Mars fèigneur dudicl 
fîgne.Ce qu’ilfault entendre des aides qui ce font 
par médicament^, hnflions,Uniment^ irriga- 
tions,/4chetXj,on/èmbldble$: & non d'operation Chofcfort 
chirurgique,par ferrement^,cautères,feu,ou au- ^ 

trement félon le precepte de Ptolomee datant al- f cmation " 
legué.Voila quad a la curation du chef, & defès 
parties. Tuwgeras des autres par mefme maniè¬ 
re,& fèmblable méthode,colloquant la Lune au 
fgne qui prefide, & domine fur le mebre mala¬ 
de, & la fortunant auecques le fèigneur dudi£l 
figne,ainfi que di£l efl . Mais ilfera bon ouïr ce 
que l'Mrabique Meffahelach autheur ancien ha 
efcnptfur ce propos. Regarde,di£l il, en quel lieu Precepte 
du corps efl la maladie que tu heulx curer, <&fi de Meffa- 
tu la trouues au chef& fès parties, ou bieau col, ^ a ^’ n ^ 0> 
effaules, bras mains, commence y donnerre- dénoter* 
mede la Lune ejlat aufigne du Mouto, Taureau, 
ou Gemeaulx,fortunée comme di£l efl, auecques 
lefèigneurde Pafcendant. Etfi ladicle maladie 
efl aux parties peElorales , eflomach ,foie, rate, 

Centre, & intejhns, remediesy quand la Lune 
fera au Cacre,Lyo,ou Vierge, &ainfî des autres, 
félon la diflribution des fignes furies membres 
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Quai tout du corps humain-.de laquelle nous auons efript 
1 R C T d ati P arattant 'M.dU fi la maladie ef oit en tout le 
corps, pu colloqueras en l’afendant ou Horofco- 
pe lefgne de la Balance efant lien fortuné, a- 
uecques le feigneur duditl afendant. Et f tu 
heulxguérir quelque maladie inueteree ,fait^ 
Pour ma ^ ^ ^ une f 0lt dut f^ ne du Taureau,ou en fa tn 
ladies îue- plicit'e. <Aux nouuelles maladies & récentes, 
terees ou communément on eflit les fgnes aquatiques. Et 
pour toutes maladies qui font depuis la tefe tuf 
Ch °d C v- J ues au nom ^ n ^& > plu•s bas,on prend la Lune e- 
noter. fiant entre le méridien quief deffouh’xjtne^iuf 
ques a celuy qui ef deffm.Et depuis lediùl nom¬ 
bril iufques aux piedladiBe Lune marchant 
du méridien qui ef fur terre, iufques a celuy qui 
ef deffoubzfToutesfois en ces cho fsfault que U 
Lune fit legierefef a dire heloce en fon mou - 
uemet,f faire ce peult, & coniotnùle ou bien en 
bon affdl auecques Planètes fortune^: ou a tout 
Aduertifle le moins que Iupiterfit en la ffe'me.Et fr tout 
utile' f dult predregarde,en quelque curatio que cefoit, 
que la Lune ne fit en oppoftion du feigneur de 
ladidle ffeme, ou huidliejme , ta foit que lediB 
figneurfuf Planète fortune' : lequel fi tu trou- 
uois en affedl fextile ou trine auecques elle, ru 
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nttift en rien. Fauldra aufii regarder en tome ma Alltre . 00Q 
ladte,que la Lune ne fait en la fondant {comme aduertife 
nom a (tons dici)ne aufi quelle occupe le qua- frisent. 
triefne , ou huichejme domicile de la figure du 
cicl:& que lefiigneur de ladiEle huichejme foit 
hors des angles & affett^ des fignificateuvs 'de 
la maladie.Doncques le mebre maladefera fort Pour bien 
bien conlole'.robore,ou p;ueri quand le Cime do- confoler 

r i r " 1 j J ° .& guérir 

minant fur iceluy fera exempt de tous mauuais q U eiq Ue 

djfteci^& raions des Planètes malfaifanvx^gÿ* membre. 
infortuncxjpQurueu que la Lunefott logee audicl 
figne hors de tous empefehementg, en bon 
affe£l ou coionLlion des Planètes heureux,et bte 
faifant^Etfi tu 1/mlois roborer lediEl membre 
(> lefort fier,Jèr oit boen diffofir le Planète qui , 
prefidefur ledict membre, auecques l'afcehdant 
& heure en laquelle tu entreprens ta curation. 

Mais parlons hn peu plus particulièrement de 
l’aide d’aucuns membres du corps foub ^ certains 

Planètes. Si tu l>culx docques aider .roborer. pur- „ 

r l r ■ 1 ! r - , r Pour ai- 

ger, ou conforter le foie, tu ne le feras foubx, lu- der aufoi c 

piterqui luy prefide & fauorife: c’efl a dire la té P s P r °- 
Lune eflant en affcëî de luy Joien colloque et for- &icl01 

tune'au cicl.ne aufii en l’heure du iour a laquelle 
il rcgneynaU bien plufiojl, quand ladicle Lune 
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fera auecques Saturne ainfi conüituc. Si tu eh 
Pouraider yeulx autant faire de la rate, tu débiliteras Sa- 
J a Rate. ^ [ u y domine, &ejliras Iupiter,ainfi que 

cucùr. C eft.Pour le cueur tu prendras le Soleil eftant 
en la difefme maifon,ou en l’a fendant, ou bien 
que lefigne du Lyon occupe lediùl afcedant.Vm 
Pourles; les poulmons tu euiteras Mercure & fon heure, 
îefiè] n °& S tce ^ u y e ^ ant f ort du Clt l- Pour le fiel & les reins 
reins/ nefaidl'xjien en l’heure de Mars ejlant en bonne 

diffofition.Pour lés parties génitales ou membres 
honteux tu n’entrepredras aucune chofe en l’hett- 
Pour c lcS ff re & temps de Venus: & fignamment fi elle efl 
nicaks.° bien fortunée au ciel . Quant au cerneau, tu ne le 
purgeras en l’heure de là Lune, n’en temps que tu 

Pour le [ d fçauras forte &fortunee. Pour lesyeulxfdittz 
Cerueau& J , » » ri * r- , 

lesyeulx. d ue Lupitermrs de tousempejchemet^foit en la 

première,difefme,nemtefme,ou 1>nïziefme mai- 
fôn du ciel . Nous pouuons toutesfois préparer & 
diff ojêr les humeurs a expulfion & euacuation 
lesfufditt^Planetes cftdt^fort^piuJfant% J & 
^ncc° c" fortunc%jexccptél’heure de Saturne & Mars.lt 
la naciuité nefaultoblierquilfroit trefùtile,corneparauat 

eftre ne- nom duons admoneflé, que le médecin euft la na- 
eefuire. • • / 7 ^ /» .. n f* # 

tiutte deJ on patiet,ajm quiLcogneustJi quelque 

Planète infortuné eft feigneur O* dominateur 
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d'icelle: car en tel cas pourvoit purement ejlire le- 
ditt Planète, iaçoit qu'ilfuft dangereux & de - 
teflable a yn autre,car(ainp que dipnt les aflro 
logues) les mauuais planètes bien fouuentfaum- 
pnt a ceuxfur qui ilzflominent . Brieftoute ele~ 
ttisn,quelle quelle foit,eüfùTpefte fans cogmif 
fance de la natiuitéde celui pour qui on yeult 
prendre cle5hon:comme au parauant nous auons 
ditt.Nefault auft ignorer,que tout ainfi que les 
Planètes ont domination force, & efficace fur les 
humeurs des corps humains, auft ont les fignes 
du zodiaque : defquelzj humeurs la purgation p 
prend autrement ici, t’entends par les fignes, que 
la, ceü a dire par les Planètes \ car en purgeant 
foubzjes Planètes nous euitios l'influence ^for¬ 
ce du Planete fymbolifant auec l'humeur qu’on 
doibt purger, & prenions fon contraireiiciyou - 
lantz^purger flubzjccrtainsfignes, nous prenons 
O' eflifons le pgne qui fÿmbélip auec l'humeur 
purgeable,ou bien qui ha influencefur luy (com¬ 
me nous auons di6l au parauant) lequel nous col¬ 
loquons en l’afcendant, ou bien la Lune auecques 
luy.exceptezjceulx lefquelzjcy deuant nous auos 
marquez > Pt ce fujfira quand a cefle matière. 


Chofeplu 
fleurs fois 
redi&e, 
mais non 
fans caufc 


Purgation 
foubz Pla¬ 
nètes cftrc 
differente, 
de celle 
desfignes* 



Trai&e 4. de rEphemeride. 

La maniéré d’aider , roborer & con- 
forcer foubz certains lignes Sc Pla 
netes, les trois vertus & facultez 
des corps humains : comme aufsi 
celles qui dépendent de la natu¬ 
relle , & de la cutatiô des fiebures 
foubz certains Planètes, 


Chapitre. 4. 



Es Vertus &facultez^par Usuel¬ 
les no ^ corps font dueccjues la lie 
difpenf^ ainfi qu'a efcript Galen 
apres Hippocrates, reçoiuentgran¬ 
de aide,quand les figmficateurs d’icelles fepre- 
fntent an ciel bien codoquee^jjp*fortune^jcome 
au fi les fignes qui pref dent aux mebres fur lef 
quel’gfont fondées,ou bien efquel^prefident lef 
F acuité vi diCtès lertus faculté*. Qui font trois en nom 

fon domi- brç.La première &principale Je nomme Vitale, 
nateur , & àïant fon propre fiege lieu au cueurlaquelle, 

ainf qu’éjeript Ptolomee, e(lJubieCte au Soleil, 
le rccognoijjant pour fauteur & protecteur . La 
feonde diCie naturelle, faiât fa refidence aufoie, 
aiant pour feigneur Iupiter, oujelon lediâlPto - 


propre 

heu. 
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tolomee la Lune.La tierce eft appellee.Animale, 
rcfidat au cerneau,foubzja tutelle et droteflion 
de Mercure,& flon l'opinion d'aucuns de la Faculté a- 
Lune,comme nom auons amplement dsmonjlré a ‘ 

en noftre hure intitulé, H arm ome ou accord des Liurc de 
corps celefles & humains. Si doneques tu heulx l’Authcur 1 
donner aide a aucune des fùfdiftes faculté ^, tu 
cjliras & prendras le dominateur d’icelle bien 
fortune',& en/igné idoine } auecques l’a fendant 
& feigneur d’iceluy, comme cy deuant ha efté 
difi.Quandaux autresfaculte'xjjuifont moins 
principales, & font fubieftes ou chambrières 
des troisJfùfdifiesjla première quif pomme ~4t- 
tratfrice ( c’efl a dire attirant chofes necejfaires arice.sc 
pour la nourriture du corps de fes parties ) eft fon rc : 

regie &gouuernee du Soleii.laqucllcji tu heulx 
aider, fault que cefait quand la Lune ejl auftgne 
du Mouton,ou Sagittaire-^ non du Lyon,pour 
les caufes deuant difies. La fécondé eft appellee 
détentrice,^eft a dire retenant ce qui eft par la De ia fa- 

premiere attiré,aiant pour pouucrneur Saturne, cu!t< \ rc * 

/ iis* » • i s* t r i tentricc, 

laquelleJi tu heulx aider ou confoler,fault que & de fon, 

cefoitquandlaLunefraaufgnedu Taureau &c * 
ou de la Vierge. La tierce eft difle Coflrice ou De la fa- 
digefliuc } ccji a dire qui cuttt & digère ce qui ^ coc ~ 

H 
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ha efiépar les deux premières attiré & retenu> 
niant pour retleur Iupiter ■ Usuelle tu aidem 
lors que la Lune fera au figne des Gemeaulx , 
*Aquaire ou Balance,&fignamment a lapre - 
^ j ' ç miere moitiéde ladifte Balance. La quatriefme 
culte ex- e fi nommee Expultrice } c’ejl a dire qui chaffe et 
pultiice & JequeJlreles excremenfxjetfùperfluite^des cho- 
dcion&c • attirées,retenues & cuittes ou digerees par 

lesfùfdifles trotsfaculténiant pour domina¬ 
teur la Lune y laquelle tu mettras au figne du 
PoiJJon ou Scorpion quand houldras aider & 
fôutager ladiftefaculté.EtJïparfortune ou ho 
Bon ad - lente neceÿitéytu nepouuois attendre que la Lu - 
meTt & vti ne f u fi aux fifdicï^fignesfaifl^pour le moins 
le. que quelqu'un d’iceulx propre a ce que tu deman¬ 

des foit en l'anglet oriental ou Horofcope } lors 
que tu houldras befongner. & le Planète pro¬ 
tecteur en quelque lieu du ciel ou de la figure ce - 
lejlefortypuiffant & fortuné. Mau pour autant 
que le plus fôuuent l’on ha affaire d’aider, con¬ 
forter & robérer la faculté coélrice, ou digefii- 

Couftume ue comme celle qui e/l la plus noble & ha en fa 
de 1 a Au» , ■ J 1 1 11 - 

theur vou rnain la nourriture au corps , te te hculx bien 

lant aider aduertir de la couftume que l’ai d'y procéder a- 
técoârice uccquts bonne fin & iffue,Si faire ce peult, t’at- 
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tends que la Lune bien fortunéefait au fgne dès 
Gemeaulx(comme diEl ef)ou bien d’^Lquaire, 
ou de la première partie de la Balance coiointle 
ou en bon affect auecques Iupiter/ffat en figne 
defmblablequalité',ceff a dire chatild& hu¬ 
mide: laquelle occafon,temporaire certes, & co¬ 
rne dift noflrc bon pere Hippocrates labile,quad 
t’ai rencontrée, te procédé par certains remedes 
& fecretxjdc l’art de medecinetqui ont efié Uti¬ 
les aplufeurs déploré?^* abandonnehone 
de Médecins, qui pefliment beaucoup. Or "roi- 
la quand aux remedes & aides des faculté ^ 
du corps,tant principales quefub^princip aies. 
Reflc eprire legicrcment quelque ebof pour les 
fiebures,le/quelles ici nous mettrons en fipt diffé¬ 
rences,nobre refondait aux Plaetes,par lefquelz^ 
elles font excitees &gouuernees. Les premières 
font diEles acutes, ouJubîtes, qui communément 
font régies par la Lune. Les fécondes font dicles 
tierces,le/quelles régit etgomerne Mars, a caufe 
de l'humeur bibieux ou cholérique, qui plus fou 
uentles engendre* Les troipefmes feront appel- 
lees quartes, régies &goiiuernecspar Saturne,a 
caufe de l’humeur melanchohque qui les exci¬ 
te foufient. 

Les quatriefmts nous appellerons continues, qui 


De la tara 
tion des 
fiebures. 

Fiebures 
acutes ’Sc 
foudaines 
Tierces. 


Quartes. 


Côtinues^ 


Quotidie- 

ncs. 

Ephémè¬ 

res. 

Hcétiques 


Grade mo 
deUie jfa- 
miliere a 
l’autheur. 
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font gouuernees par Iupiter. Les cinquiefmes 
quotidiennes, régies par Venus. Les fifie'mes 
Ephemeres , gouuernees par Mercure : & /« 
fèpticfmcs HcEliques , régies par le Soleil . 
Docquesfi tu Iteulx guérir les fufdiftes fiebures , 
ilfauldr a prendre garde que tu n’y procédé lors 
que les Planètes dominateurs ferontfort^puif- 
fant ^ & fortuncxjtu ciel: ains plus tott attten- 
dras leur débilitât ion,et ce en figne cotram a U 
qualité'de l'humeur qui les engendre ou foujlient. 
EH quoy aufi tu n’omettras les préceptes deuant 
cfcnptXj Et iufques ici Jujfira auoir donné les 
moiens d’ejlire fignes & Planètes pour aider 
aux corps humains,contre les maladies qui leur 
fùruiennent.Chofe certes digne de grande obfer- 
uation.Ce que Dieu aidant tu cognoiflm auec - 
ques le temps: qui ha eflé caufe que familière¬ 
ment ie t’ai houlu e/pelucher par le menu tout ce 
que i’en ai peu expérimenter, & aufi entendre 
de ceulx qui ont ~Verfe diligemment au ciel , & 
en la medecine.Ce que te te prie Vouloir prendre 
d'dufi bon cueur, comme amiablement ie le te 
communique. 
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La maniéré d’eflirc par l’Ephemeride 
■ temps idoine pour les bains : &: aulfi 
pour femer,plâter,couper,ou tailler. 

Chapitre. j. 

E S Bains ne font nouuellemei inuen- 
tez^en la medecine } ains de toute an¬ 
tiquité' ont efle\ en grande commen - 

dation : Mufquelx aucunes fois l’on F: _i e<ai ° & 
r • ni te P s P OUr 

entre pour J oy nettoier feulement , & ejtre plus f cne ttoiec 

police qu’on doibt faire quand la Lune efl au aux bains. 
figne de la Salace ou des Poiffons , affocie'e auec - 
ques Venus par quelque bon aïfeEl. ^Autrefois 
on y entre pour auoirJante' et guartfmde laquel 
lechofè ici prétend 2 ^ parler , & donner temps 
propre pour ce faire. Doncques ïentree du bain 
efl falubre bonne aux mefines tours et temps 

que la Jeignee Sent ends direfubss^ telle eleclion 
qu’on feroitpour la feignée: et non le mefme tour 
qu’on eflfeigne>afin que nul pabufi. Mats de - 
uant tout il efl bon fçauoirfi le mal ou maladie 
requiert exficcation ou humeSlation:car fi tu 
~)/eulx déficherfault que la Lune foit en fignes 
chauld%j&* fc%j aiant compagnie auecques le 
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Tcps pour Soleil ou Mars par quelque bon afpetl.Mu coth 
ddeicher trairefi tu beulx hwneÊleŸ,fdult quelle foit en 
ou^hume- humtdes,& bones configurations auecquts 
Ventes & Iupiter: &* lors auras ce que tu de¬ 
mande,fi autres empefehements n'y cotrarient, 
& que te corps foit préparé'. Voila quand aux 
La façon bains .Touchant le refile tu feras aduerti que les 
des anciés anciens exf utheurs, qui diligemment ont traidlé 
rms 1 " labourage & agriculture,n'ont fiulemet re¬ 

garde'pour bien fimer & planter aux partie»- 
larite'zdefqueües cy apres nous efiriprons, mais 
aufi auxgeneralite^c’efil a dire aux faifons de 
lannée,mm lunaires, nature des terres., & fe- 
mences ou plantes qu’elles doibuent receuoir. De 
^ ç forte que f découlaient femer en terre humide 

tien deL fimences humides,ou bienplater plantes htftni- 
nes fortre des,dzjefaifoient enuiron la nouueüe Lune,c’ejl 
dee^ux” a du decroiffant.Et f la terre efiloitfiiche,et 

anciens la U femence feichcfzepfoient la Lune lors que 
bourcurs. e [l e croifl <&* fen ha au plein. ^iinfi, quand 
il\houloient couppcr bois, ou tailler, afin que 
toà il creufil & fi peuplajl,il%Jefaifoient enui¬ 
ron ld pleine Lune:& filiale houloiet de garde 
pour bafiimentT^ou autrement,tlxje couppoicnt 
fur la fin de la Lune . Autant en fiai foient ilx, 
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des grains,frui£l%j& raifinsicomme nous auos 
efiript en noftr: hure des Sympathies <& *An- Liurcs de 
tipathies, c’ejl a dire des accord ^ difiordz^ l’Autheur 

des chofes de nature,&plus amplement traicte - 
rons,Dicu aidant,quelques iours en noz^Secretz^ 
rufliques.Mals auecques ce lefdiElz^ anciens ne 
négligeaient le Planete Saturne, qui de toute an- Saturne a- 
tiqutte'ha naturelle puiffance domination grade 
fur l’agriculture & labourage. Parquoy ne fera ca^îicul 
mal le laboureur fil colloque ledict Saturne en turef 
bon heu du ciel, aiant bone affociation auecques 
bons Planètes, <&* bonnes ejloilles fixes* Ce que 
toutesfois n’efl affez^carfault aufii prendre bon¬ 
ne garde que la Lune hors de fis empefihementz^ 

& infortunes,fiit enfignes propres & idoines 
a ce que tupretendzffaire. Si c’ejl pour fiuremet 
planter,les anciens ont diél le Taureau O* p u r 
quatre, ouleVerfiau eftre moult propres a ce: m ° CI) [ p” an 
Comme pourfimer,lcdi£t Taureau, l’Efireuice, ter& auffî 
la Vierge,la Balance, &le Capricorne, Mais fcmcr ‘ 
le tout beaucoup plus heureufiment fiacompli- 
ra,ft quelqu’un des fitfdiElz^fignes, cil afien- 
dant lors que tu houldras fimer ou plaier: et que 
Mars n’aie aucun aJpcEl auec luy la Lune 
Pareillement qu’ilfiit affotbly:<&. en lieu de la 
Hiiij 
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figure celefle ajfe^ débité. Et ne fault oblier le 
bon Inciter, qui lors doibt aufii eflrc en aucune 
de fes dignitéregardant Saturne de quelque 
Ion afpeëi. Qui Jera tout ce que prefsntement 
fefcripray pour les eleShons des chofès rufliques. 

De diuerfes ele&ions prinfes de la fo* 
cieté des Planètes auecqijes la Lune, 
ou bien de la Lune auec euxiTembla* 
blement du difeours de ladite Lune 
par les douze lignes, 

Chapitre. 6 . 

diTfofition des corps celefles in¬ 
cline grandement les chofès infe-r 
rieures (ainfî que nom auons ail¬ 
leurs efeript)a eflrefdictes & com 
mencees bien ou malfêmblablemet elle les auan- 
ce ou retarde de l>enir a perfection, &* fôrtir leur 
plein & entier effect\<Acefte caufefont icy ré¬ 
citées par ordre les eleSlions qu’ilfault obfëruer, 
& emter en cefl endroitt félon la tradition des 
anciens 3 començeant a Saturne, & puis aux au¬ 
tres Planètes par ordre:fèlon les affebl^d’iceulx 
a la Lune 3 ou bien du contraire. 





De diueifes ele&ions. <jI 



Saturne 
«ftac auec 
Jamne en 


C Coniôn- Le jour eft malheureux pour toutes 
<aion ' oeuures,<& principalement nefait pas 
bon auoir affaire auec gens Veulx,ru- 
fiiques, & laboureurs. 

Seictile il fait bon auoir djfdire auec gens 
afped. Veulx, de confiil,fonder chafte- 
aulx,& baftir édifices,eriger les cho 
fis ruinées,labourer la terre,plater V- 
gnes &* iardins : & mauluais traiter 
amour de femme . 

^ Ou ad r a- il fi faultgarder des Vieilles gens> 
) ttue * de labourer,planter,fiy mettre 

en chemin,^différer d'accomplir fin 
defir,principalement fil ed mauluais. 


Trine ti fat bon auoir affaire duec Vieil - 

afped. les gens,labourer la terre et les "vignes, 
fimer planter arbres,fortifier chd- 

Jlcaulx,& fonder Viles & cite%. 


Oppofi il ne fdit pas bon fimer,ne planter, 
tlon * ne commecer aucune chofi que ce fiait: 

O*fi conuiet auec ce euiter le rencon¬ 
tre & cornerfation de Veilles gens. 
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r Conion '- il fait bon conuerfer auec 
aion ‘ gens de noblçjfe, d’egltfe, 

de iudicature, bailler reque- 
fies, & requérir droiCl & tu 
Jlice. 

Sextile ilfdit bo parler aux iuges 

a ^ c<a - ecclefidjliques, iurifco'fuites, 
O* religieux , & bon com - 
mecer toutes œuures bonnes. 


Iupiter 
eftât auec 
JdLune en 


Qnadra- llfaitboneJludierenPh - 
ture * lofophie,recontrer iuges,pre- 

fidens,religieux, <& deman¬ 
der droift & iuflice. 


Tnn e // f att y on commencer m- 
afpeft. . . 

r tes œuures, & duoir ajpaire 
auec legijles,luges,religieux, 
& leurs prélat^, deman¬ 
der ce que Ion Itcult obtenir 
d'culx. 

Oppofi- Ilfait bon pbilof5phcr,&* 

tlon * conuerfer duec gens d’eglijè, 
de nobleffe, <& aller par 
y deuers les iuges. 
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- Conion- //fait cutter gens degucr- 
1 Ye > >igilans 0* hardis> &* 
toutes noyfes gy* dehats 

ÎÇ? //fait bon coduyrc armées 

a ta bataille, auoir affaire a- 
uecles Roy s, capitaines, gy* 
genfdarmeSfparler aux prin 
ces,gyachapter cheuaulx de 
guerre, gychofcs de rouge co ' 

leur ; gy bon traitter l’alchi- 
Marseftat. m 

aueclaLu < n , / 

ne en ^'•<ïuadra- // foit mauluais rencontrer 
gentilshommes, cheualiers, 
gy* befongner en l’art d’al¬ 
chimie. 

Tfc<a' il fait bon eftreauec gens 

ù * ‘ deguerre ,diJpofer des chofes 

helliqucujcs,achapter befles , 
gyfaire feu pour l'alchimie. 

Opppfi- il foift mauluais traiEler 

non. , - . , 

amytie, gy foy mejler d’a¬ 
mours,prendre feruiteurs,gy 
commecer quelque chofè que 
L ce foit. 
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'■Conion- il fait bon parfaire les ch»~ 
<aion ‘ fs occultes y & confèil^fe- 
cretxjquelo^eult efre fictif 
& mauluaU faire toute aul- 
trechoje. 


Le Soleil 
eftâtaucc 
laLuncen 


Sextile tlfait bon auoir djfaire a- 

afped. uec [ es roy s,princes,gens pa¬ 
ges,(^de confèU, & bon de¬ 
mander drdi6l,offices,^ di- 
gnite% 


Quadra- il fait mauluais recontrer 
turc, princes, (y*gens de noblefe. 

Trine il fait bon rencotrer roys, 

apc ’ princes, confèiücrs,gens d’e- 
Jl<tt,&*leur demader droi£l, 
& ce que Ion Ircult impetrer 
d’eulx, & ac que fier l’amy- 
i tiédesprinces. 
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r Conion- // fait bon prendre femme, 
10n ‘ traitteramours,habiter auec 
femme , & bon prendre fer¬ 
ait curs. 


S f XU a ^f*** ^ on l nren ^ re .f emme > 

P ' chercher lamour des dames, 
heflir nouueaulx beaux 
habillemes, & parler à gens 

, de noble(Je. 

Venus ! 

la Lune en J Quadra- il fait bon prendrefemme] 
ture. traiëler d’amour auec les da¬ 
mes ^merfa perruque, tailler 
& heflir habillemens nou¬ 
ueaulx. 


Trinc il fait bon prendre femme, 

af P c<a ’ ornerfis cheueulx, chercher 
l'amour des dames, & con- 
uerjêr auec elles,tailler &he 
fiir habillemens nouueaulx. 
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T ^° nion ' ilfait bon commecer efcri- 
ptures , calculer , ç 'prendre co¬ 
ptes rfemader bénéfices } ach a- 
pter, Irendrc, <&foy mettre 
en chemin. 


Sextile ilfait bo expofèr efcriptu- 

afped. Ye s, plaidoyer eaufes } rendre 
comptes Rendre } marchader } 
bailler enfans à leurs préce¬ 
pteurs ,copofèr envers de me- 
firent foy mettre en chemin. 
Quadra- 7 / f ait calculer & dreÇ- 

fer comptes, enuoyer ambafi 
fadeurs & orateursfio auoir 
affaire auec gens de plume , 
acha'pterRendre,etfoy met¬ 
tre en chemin < 


< ' I ■ il fait bon rencontrer gens 

. I uq - 4 ' j déplumé, achapterRendre, 

... ) trattter marchandifi 3 en- 
uoyer meffàgiers , ambajfa- 
deurs , & orateurs pour la foy 
& religiontresbon met¬ 
tre les enfans à l'eftude des 
bonnes lettres & difciplmes* 
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Item quand la Lune apres la conionflionfai- 
fie auec quelque eureux planète } fera notable- 
met eflongnee dudifl Planeteje tour efl mal heu- 
reux.Et quand elleJera notablement eflongnee de 
la comonfhon fai fie auec l>n malheureux Pla¬ 
nète,ilfait lors bo befongner en toute chofè,prin- 
cipdlement ladifle Lune ejlant aufigne de Can¬ 
cer,Tauras,Pif es,ou Sagittari 9 ,ou en la maifôn 
du Soled,ayant trme onfèxtile ajfcfôauec ledifi 
Soleil. 

Oultre ce,la Lune a certains et propres ejfcfbt^ 
en chafcun des 12 . fignes, pourueu qu'elle nefit 
Urs empefehee de plusforteftgnificatio on cojlel- 
lation • Lefquehçjjfeft^ font tel^comefenfuy t. 
AricSk ilfait bon commencer ce que Ion heult 

eflretodfiny, & mauluaü commecerce 
que Ion leult ejbeferme £ 7 * fiable, auoir 
parolles auec les princes riches gens : 

bon foy baigner, & mauuats raire la te- 
fie appliquer lientofes a ceulx qui 

ont mal au col & oreilles. 

Taums. // g dft y on commencer ce que Ion heult 
ejlreferme etfable,bonfemer,plat er ar¬ 
bres , labourer les h ignés, edifer ,fy re- 
iouyr, parler aux femmes ,& achapter 
taureaux & boeufs 
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Gemini. // fat bon commencer les chofes fa 

lonncheulteflre de longue duree ,en- 
ttoyer les enfans à l’efchole pour appren - 
dre: & trefmduluais ejlre[digne'. 

Cancer. il fait bonJdire yoydges, t&* prendre 

elefludireSi 

j- co • 1.1[dit bon comencer ce que Ion heult 

ejlreferme & fldblc: <& mauluais pre* 
dre medecine par yomitoirc tailler 

ou yejlir nouueaux hdbiüemens. 

Virgo. il fait bon bdiller les enfans pour ejlre 

inflruiEl'Zjdux bonnes lettres , chercher 
l’amour des teunes files : mduluais 

prendrefemme. 

Libra. // fat bon comencer ce que Ion ")>eult 

eflre toflfiny,cheminer,ackaptcr,y en- 
dre, & auoir affaire auecgens d’egltfe: 
& mauluais habiter auec femmes. 

Scorpius. il fait mduluats comencer toute bon¬ 

ne chofè. 

rS! tU * Il fait bon apprendre a tirer de l’arc, 

marchander, conuerfer auec luges & 
legifles,& habiter auec les femmes. 

Capn- fif a i t y on e a re auec vieillesfas cul - 

cornus. . ' ' » . * 

tiuer champs tardms <&* y ignés. 


De diuerfes dédions 

Aquarius. Üfaifl bon fonder mai fions , tours, 
& citent cultiuer arbres & 1/ignés. 
Pifees. /(faitt bonpefçher,& foy mettre en 

chemin. 

Et fault icy noter , que quand la Lune efi 
en figne mobile,ilfaifl bon commencer les cho - 
fes dont ondefire tofi [afin: Et en figne fixe, ce 
que l'on heult eftre de duree'. Et en fignes com¬ 
muns fis chofis que Ion ne Iteult gueres durer. 
Et quand la Lune efl conioinfle auec les efioil- 
les fortunées, l’afecl en efi fortune' : & auec- 
ques les in fortunée s,in fort une. 

Item quand la Lune eft en la fiflion du chef 
du Dragon,elle efl fortunée'. & en la fifiion de 
la queue, mal fortunée. 

Voila ce que pour leprefint iefiriprai des 
ElefUons prinfis de iEphemeride celefle. le 
fiai que plufieurs en propofint beaucoup d’au¬ 
tres: & fignamment les Arabes & Babylo¬ 
niens ~fflrologues:mdis quoy U'aime beaucoup 
mieux m’en taire,que mal parler. 

Refie icy pour la findenofire prefinte entre- 
prinfi,c’efî a dire pour l'^Jage de l’Ephemeride 
celefie expliquer & donner la maniéré de fide- 
I 
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Ument iufiement drejfer & calculer les 
dou^e mai fins du ciel : pour y loger les fignes, 
les luminaires .Planètes cjloillcs fixes en tous 

temps , & toutes heures du iour : fiit a midy 
droiflement t ou bien deuanticeluy , ou apres. 
Chofi certes forte htile, profitable & ne- 
cejfaire.Car fans elle tous jugements 
celeiles font prefque mu¬ 
tiles & foficctZs 
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TrdiEiéde l’Ephemende celcfie d'A N T O I N E 
M I Z AV L D, contenant U Méthode de 
bien dreffer & calculer les douze 
maifons cclcfles en tous 
temps et toutes 
heures. 

Des douze parties du ciel, vulgaire^ 
ment nommées les douze maifons 
ou maniions celeftes. 


Chapitre. /. 

o VS auons icy deuant, 
&* en plufieurs autres 
lieux, efiry que fans U 
parfaicte cognoifiace des 
douze maifons du ciel, ou 
fi tu ")/eulx, de la figure 

_ celefle,et légitimé fitua- 

tion des fignes,luminaires,Planètes & eftoilles 
fixes en icelle,les iugementz^ celeftes & prédi¬ 
ctions Mflro logiques, q uelles quelles fient ,fnt 
abfur des, incertaines & fffeCtes. 
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, Qu}fcüiï queprefintement ieme mevx^en deb- 

uoir,& délibéré pour ton fiulagement ,te donner 
la maniéré méthode la pim facile,propre, 
briefue&familière (pue ie pourrai, & enten¬ 
drai,pour to fl & Jeurement drejfir la figure ce- 
lefle en quelque temps que tu '\ouldncs.Mats de¬ 
vant que pajfer plus qultre ie te ~)/eulx bien ad¬ 
venir que de trois ou quatre maniérés pour c’eft 
affaire excogitees,ie prendrai feulement celle qui 
ejl nommee rationelle, commeprefque de tous au 
iourd’huy approuvée, retenue & pratiquée. 
Pour doncques recueillir aucun fruifl des chofis 
Demôftra fufidifles,&> henir au poinfil, ilfault noter que 
tiô&cau- tout ainfi que le Soleil & la Lune, auecquesles 
uention & cinqPlanetes en faifartt leurs tours et révolution 
fabrique defigne enfigne[oublie Zodiaque,tous les ans 
raaiibns^ c ^ acm mots caufènt diuers ejfeët% > ,& 

cdefteî. finfibles mutations aux chofis inferieures, fé¬ 
lon la diuerfi proieftion de leurs rfions procé¬ 
dant^ de lieux diuers, & fignes dïffemUablts 
en cas pareil lefdifl^Juminaires,cinq Planètes, 
& ejloilles fixes tournoiant^ enuiron la terre 
par le premier & “V muerfil mouuement du ciel, 
qui commence a la partie d'orient, & pajfi par 
le midy tenant iufques en occident,& delà par 
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le meridiem des Antipodes reprenant ledifl 0- 
rient .dedans le temps feulement de 24. heures 
(lequel nous appelions tour naturel)caufènt 1/n 
chacun tour de l'an diuers et particuliers effectif, 
félon quilz^fint près dudi5l orient,midy ou oc¬ 
cident: cefl a dire efleuez^fur terre, ou dépriméz^ 
deffiubzj Qui caufe quittentplwsforte,ou de - 
bile radiation,& par confîquent plus de l>i- 
gueur,ou moins,fur les chofès de ce monde infe • 
rieur. Quoy hoiant les anciens inquifiteurs des Caufe de 
chofes du ciel (g* fierez^ de nature, ont fthtile- la . d,ft i uc - 
ment diuife'& diflingue'tout le ciel,comme auf- I f. p C ^_ 

f la machine limuerfille du monde ,■ en doutée ties,qu’on 
pames(fuiuant le nombre des douzefignes) lef- mai 

quelles liront appellees maifons ou manfions: 
dont y en a fix deffws terre, O* fi x deffoubz , en 
tous lieux, toutes régions & tous pais, tant le 
iour que la nuicl. 

La première commence en la partie orienta - Lapremie 
le de l’Horizon, &finit a la prochaine fètlion 
ou diuifion qui ejl dcffoubzjedicl Horizon : fcs noms 

fe nomme communemet Afcendant.Horofcope, & °^ ices - 
& angle oriental: a laquelle quand le Soleil par 
le mouuement Imiuerfel du ciel ejl arriué.tl corn 
mence a fi manifefler. 

Iiif 
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La fccodc L*féconde fuit la première incontinent apres, 

maifon. & cefoubzj'Horizon oriental,nomméefùcce- 
dant oufuiuant. 

La troifief Ld troifiefmc fuit Iddicle féconde ,qui fe terni 

memaifo. n( rf ^ p drtie du méridien quiefi foubzjerre,(p 
f nomme cadent. 

La 4 , mai- Ld quatnefineprend fin commencement fur 

*' on ‘ la fin de la troifiefme,yulgdiremet dppellee l’an¬ 

gle de deffeubx terreau de minuict: et d’aucuns 
le profond 0* bas du ciel:0* efi iufiementfituee 
entre occidet et orient : a laquelle quand le Soleil 
paruientfaifl minuiSl. 

La f.mai. La cmquiefme enfuit apres,dictefuccedant, 

fon. & c. Lafifiefinç dépend de la fufilitteJaquette on 
nomme cadent : et efi finie al a partie de l’Hori - 
Zon occidentalfiubz^ terre, 

fon 7 ' m ai " ftptiefi* 16 commecc audidl Horizon occi¬ 

dental,tirant Tiers le midy, 0i retournant fur 
terre, dppellee l'angle d'occident,ou de l'Horizon 
occidental,oppofite a l’dfiendat: à laquelle quad 
le Soleil efi paruenu,il fe retire 0* cache, nous 
produifitnt la nuict. 

J-Ma- La hutctiefme enfuit ladiSle féptiefme, tirant 
9 ' Tiers midy,nomméefiuccedent. 

La ncuuiefinc T>a apres, 0* efi finie a la partie 
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du méridien fur terre qui luy ejl prochaine,dicte 
cadente. 

L<t dixiefme commence au méridien ycrtical, Dcîa I0 
efhtnt fur terre droictement entre orient & oc - maifon. 
cidenf.laquelle comunement eji dicte angle me- 
ridional,ou milieu du ciel oppofiteala quatrief 
meicy deuant appellee angle deminuict: en la¬ 
quelle quand le Soleil ejl,lors il faict midy. 

L'ynxiefmefuit aprcsjirat y ers orient ,nom- 
meefuccedant. fous. 

La dou^iejme & dernierefinit a l’orient, ou 
afcendant,dppcüee cadent. 

Doncques tu y ois comme quatre des ffdictes Quatre 
maifons font angulaires tprincip aies tÿ* fortes , 
en l’ordre quif en fuit. La première } difefnc, fp- tes. 
tiejme & quatnefms. 

De rechef quatrefont nommées fuccedentes ou Quatre 
fiiuantes y moins principales &* fortes, en tel or- 
dre. La fécondé , yn^iefme , cinquiefme tes. 
huicticfme. 

Les quatre autres quiparacheuent les dou%ç. Quatre 
font diEles cadcntcs J debilcs > & de moindre yi- m * lfons 
gueur que les fùfdictes: feauoir ejl la troifiefme i Ca catcs 
ffejmc } ncuuie/me,& douzjcfmc. 

Ce que ie dy afin que tu fou aduerti que les fuf 

i iij 


La force 
des Pla¬ 
nètes aux 
fufdides 
maifon s. 


Degré 8c 
dignité 
des mai* 
fons. 
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diSlxJieux donnent authorité & force, ou bien 
la diminuent , aux Planètes qui y font logeXjdt 
forte que le Planete qui ejl dux angles , ejl plus 
puiffant que celuy qui ejl au lieu fuccedant 
aufdiftz^dngles. 

Et de rechef celuy qui ejl au lieu Jùccedant,plm 
fort que celuy qui ejl au deeddent : félon l’ordre 
donne'cy deuant. le heulx dire,que l’angle erien 
tal,ou bien la première maifn,ejl plus feigne »- 
riale,noble & puijfante que l’angle méridional, 
ou bien la difiejme maifon : & ledits angle 
méridional,que l’occtdeial ,ou feptiefine maijon. 
De rechef lediEl occidental , que celuy de def- 
foub%tcrre,ou bien la quatriefme maifon. Pa¬ 
reillement le fécond heu, ou la féconde maifon 
nomeefuccedant, ejl plus noble que llmfefme, 
et l’hnfie'me que la ctnqwejmc.et la cmquiefme 
que la huictiejme. Voila quant aux noms, ordre 
£?» dignité des dow^e maifons du ciel: dejqueües 
fenfùit la figure ainfi que les anciens et modernes 
ifbrologues ont acoujlumé la peindre & met¬ 
tre en Ifage: auecques les nom d’ime chacune 
maifon ou manfion celejle. 
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ASCENDENTE I PARTIE DV 
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Le precedent tellement queUement exp liquéfie Qu C c , c ft 
remets en main ce que i’auoie entrepris : c'eût a quedref- 
maniere d'exiger , baftir, drejfer , ou calculer les 
doutée maifons du ciel : qui neft autre chop que n.maifôî. 


CIEL OCCIDENTALE, DICT 
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trouuer les poinflç^ ou degrcz^ du Zodiaque, ou 
bien des /ignés qui dijlinguent Us Jufdifles mai- 
fons. Ce que tu feras facilement par les tables fui- 

uantes.Lcfquelles iacoit que tant feulement fient 
Bon aduer t / » p _ j 

nflcmét & MfcuUes pour deux mendies, ouji tu l/eux,deux 

digne d 5 c- eleuationspolaires,qu'on nomme latitude,fçauoir 
noté- 1Cn P our 4?* & 48. degrexj ce néanmoins elles 
feruirot pour tous lieux,^toutes Trilles (en quel¬ 
que pais que ce fait) qui auront le pôle du monde 
Jfêptentrional, ou l'autre,cleue'fur leur Horizon, 
par 44,45,46,47,48, 4 9 ,dcgrcZj Caria 

table de 45. Jcruira pour 44. & 46. & celle de 
48. pour 47. 4 9.dcjrrc%.& noobftat qu’il y 

ait Jault & différence de deux degrcs^ entre lef- 
difles latitudes ou eleuations polaires, de 45. & 
48. il ne f en pourra néanmoins enfùiuir erreur 
Deux ta- notable. Donc que s,lefdifles deux tables pourront 
blés feruir pYefquefêruirpour toutes les Trilles de France 
pou?tou-” f mY phtfieurs d’autres Royaumes :fignamment 
te laFrâce pour celles qui aurot latitudes conformes aux fuf- 
diflts: Qui a elle'caufe que tu trouueras inconti¬ 
nent apres la déclaration duprefent traifie',table 
expreffe, dénombrement des principales Tul¬ 
les Françoifès en Trne chacune prouince. Les au¬ 
tres paisfacilement pourront prendre leur eleua- 
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t'm de Ptolomee , ou autres Géographes moder¬ 
nes. Pour docques entrer en teu (comme Ion diEl) 

& 1/enir au poinft , il fault deuant toutes cho - 
fes diligement confiderer en quel temps tu Irculx Tr0J - s 
calculer,dreJJer } ou eriger tes maifons ; lequel nom ou parties 
duons ici mis fouhx trois differeces.L’unJe prend 
à midi precif ment d’autre, dudifî midi procédé on p CU i t 
iufques à la minuiEl : &fe nomme le temps d’a- drefler les 
près midi : <&* le tiers l>a dudiSl minüiSl iufques 
au midi fumant , lequel on di£l communément 
temps de deuant midi.Pour touslefquclznous te 
donneras cy apres par bon ordre préceptes en- 
feignementx ^, les plus faciles que nous pourrons. 

Car te fçai la choje eflrc difficile, & de plufieurs ® oi y° u ' 
pour cejle caujè defperee-.laquelle i’ejpere tantfa- lâcheur. 
milierement fepelucher déduire, que par toy- 

mefmes d’ici en auant,clairemcnt l'entendras. 

La maniéré de iuftcment calculer 5 c 
dreffcr les douze maifons du Ciel 
for le poind 6 C heure de midi. 
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Chapitre. 2 . 

Ont dm fi que les temps aufjuel^ 
on peult dreffer les 12. maifons ce- 
leftes Jont dîners, aufii les moiens 
par lefquelz^on lescalcule font en¬ 
tre eux dîners & differentEt 
pour autat qu’entre tout^celuy de midy a moins 
de difficulté, heu que lors tous les mouuemen% 
des Planètes y font proprement calculez,^ enl’E- 
phemeride, te me délibéré en premier lieu t’expe- 
dier la façon de luflement dreffer lafigure celefle 
preçifement â l'heure & poinéî dudifl midy. 
Doncques il tefault en premier heu fiauoir le fi¬ 
le lieu du ,g n e & degré du Soleil, ce fl À dire le hray lieu 
demét des tiem dt * Zo ^ ldc ] ue d l’heure de midi,au tour 

maifons qui te fera propofé:fàns aucunement oblier les mi- 
cclcftes. nutes,fi aucunes accompagnent ledifl degré. Ce 
que facilement tu fiauras par l’Ephemeride, en¬ 
trât en la colone du Soleil 1 /izfii hizjdudtcl tour 
Et note que fi tu eflots fort oriental au regard de 
Paris, c'ejl a dire, fi la di fiance de ton méridien , 
ou fi tu heulx la longitude de ton lieu efloit fort 

Aduertif- cjloijrnec, diftantc de celle de Parts ( pour ld - 
fementdi- J f, r n , , n Ji 

gncd’eftre quelleJignamment efl calculée nojtre Ephemeri- 

bien noté, de) ne fcrois mal deJoubftraire ofier l/ne mi* 
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nute duJufdifl lieu du Soleil : ou bien l’adioufier. 
fi ton lieu ejloit au regard de Paru fort occiden¬ 
tal: c'eft à dire ,fi ladifle longitude efioit beau¬ 
coup moindre que celle de Paris : pour les rai fins 
lefquelles, Dieu aidant, quelque tournons te de - 
clarerds en noflre Geograpbie.Icelui degréauec- 
quesfin figne ainfi trouuefiault regarder fil eft ^ ^ 

acompatgnéde minutes ou non: & fi aucunes en ( j u 

auoit (comme fiuuent adulent fillefault tranfi- Soleil ha 
porter en la table cy apres fumant & propre à mmU£cs * 
ton lieu,oufi tu h euh ; qui fert à ton eleuatio po¬ 
laire :cherchant ledicl degréfingneufiment par- » 

mi les nobres delà colomne qui haJurfioy le cha- 
ratlere du Soleil : autrement difle colomne delà 
dyfiefine mai fin, qui porte toüfiours lefigne au¬ 
quel eft le Soleil Lediflfigne auecquesfin degre' 
rencontré, te mofirera ’yix^à hi^defioy prochai¬ 
nement ^ers la main gauche, quelques heures de 
temps & minutes,lefiquelles tefauldra première¬ 
ment extraire, & efcnpre a part,chacunes en fin Heures du 
lieu,ainfi quel'art tabulaire requiert:puis les con tc P s&mi ‘ 

r \ J 1, • , r ■ v 1 [ 1 rr i n l“e s ,a- 

ferer a celles qui les enjmuetfont au defjoub^ UC c leur 
efcriptes'retirant ladifferece des "> ne sfuries au- 
très :qui fifai fl enfiubflraiant le moindre nom - fons cs ™ 31 
bre du plusgrand.Laquelle tu trouuem toufiours 
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ejlre de 3.4. ou bien minutes d’heure.Toutd’un 
traifl tu prendra dufli la différence de toutes les 
maifons pdr mefme méthode : Idcjuettc tu mettra 
& eferiras a pdrt , pour y adioufler quelque por- 
tio de degrcxjou minutes.fi befomgefl,ainfi que 
nous dirons cy apres. Ladifle différence des heu¬ 
res du temps & minutes ainfiprinfè ftefauldra 
Tranfport transporter a Ime petite tdble deferipte dpres cel- 
flc la les des maifons, laquelle nous duos nomee & in - 
heures & titulee Table des proportions à 6o.minu- 
minutes. res, &c . (j?* illec chercher tout en hdult icelle 
différence. Quoy failli & diligemment accom¬ 
pli,ilfdult heoir cobien de minutes ejloient auec- 
ques le degre'du Soleil ; le/quelles tu chercheras en 
la première ligne ou colomne de la fùfdiElc table 
h ers la main gauche : & quand les dura trou¬ 
vées, tu rencontreras tout au dreicl d'elles tirant 
Tvers main droifle, parmi les nombres de la co- 
Comment lomneportât la différence du temps ia marquée, 

fc doibt U partie proportionnelle de lad 1 fie différence en 
extraire U • J 1 r t 1 • . 

proportiô minutes ou fécondés feulement .ou bien de Lun (y 

de U diffe autre cnfcmblement. Laquelle partie ou bien pro- 
heures^* Ÿ 0Yt * 0n & Y ' c hef extraire efc rire à 

minutes P art > ^ transportât k y ne autre petite tablefui- 
dutemps, uantincontinent, quie fl intitulée Table des 


Des iz.maifons du ciel. 7Z 
quatre minutes du temps: Mats ne finit 0- 
blier queft tu trouuois en ladiéle table de propor¬ 
tion .corne au fi en toutes autres ,lcs fécondes paf- Adurnjf- 
- I lemetfotc 

fer 30. tu ne doibz^ doubler aucunement prendre i, on< 

en leur lieu line minute : & fi moins y en auoit 
que de 30. n’en fault tenir compte. Doncques U 
fitfdiEle partie proportionnelle des minutes du 
temps, & degrédu Soleil,fer a trdfportce à la ta¬ 
ble des quatre minutes du temps : laquelle fait en 

fécondes ou minutes, ou bien tous deux enfèmble, p* nf P ort 
J delapar- 

tu chercheras aux deux premières lignes &co- « c propor 

lomnes defeendentes hors main gauche : ou bien joondk 
fi ne les trouue, prendras les plus prochaines, & tcTdutéj* 
tout d'hne holte regarderas x la différence ^ & degré 
fault des maifons(laquelle nagueres t’auons com- du Sûlcl1 ' 
mandé mettre à part ) quieél prefque toufiours . 

de 1, 2, ou i-degre^. & tout au droiél delàfiif doibtcftrc 
diéle partie proportionnelle tu trouuerxs les de - adiourtee 
gre^ ou minutes ( ou bien tous deux enfèmble - 
ment) qu'il te fauldra adiouéler a 1/ne chafcune 
matfon félon fon fault, ou différence eferipte au 
fommet de ladiéle table.Chofeparauantureplus Diligence 
curieuf &difficile que necejfaire,laquelle ie t'ay 
bien 1 /oulu parle menu facilement dedui - i> Auteur. 
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tiô dési¬ 
gnes & 
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maifons. 
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re, car il t’en fauldra aider en tous autres temps 
cjue liouldras dreffer la figure des maifons édi¬ 
fies, fait deuant midi , au apres: ce que tu doit ?^ 
bien noter, car plus ne le répéterai. Toutes équa¬ 
tions & iufiifications ainfi failles,ie didu.teps 
des minutes du Soleil,& différences au jault des 
maifons, tu auras pour le midi la face & reualu- 
tion du ciel en fin propre eflat. Lors donequestu 
mettras en la figure dreffee comme dicl efl, les.de- 
greg desfignes qui fe prefenteront en la table de 
ta région ou eleuation : efiripuant en ladite fi¬ 
gure t ouf ours enfin propre lieu & maifin lefi- 
gne, puis fin degre' : lequelfigne tu trouuem en 
te fie d’une chacune colomne & maifin, ou bien 
parmy les nombres. Mais tu ne trouueras aufdi- 
£les tables que fix mai fins, fiauoir efl la difiefi 
me,yn%jefme,dou%iefme,première,féconde, & 
tierce. Les autres (qui directement leurs font op- 
poftes )fe prendront par mefines degrezjfçp mi¬ 
nutes : mais enfignes oppoftes. Comme, fi enla 
troifiefine efioit le Ii.degre'des Poffons,enla dou 
fiefme qui lui efl oppofte , firoit le doufiefine de 
la Vierge : & ainf des autres. Lefdicles maifons 
tellement dreffees, tl fira facile y mtroduirelcs 
Planètes filon les lieux d'un chacun, pris de /’£- 
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phemeride,aiant toujours efgardà leur latitude , Pour in- 
mtfmement fil'zjfiaient près de quelque angle, 

»Autant en pourrasfaire des eftoillesfixes, ainfi tes & e- 
<jue puis apres nous efcriroits . le ne heulxpafjcr ftoî]ies fi * 
oultrefàns t’adtiertir que fi le degrédu Soleil pri ^ mVfons; 
d l’heure que tul/culx domifier n’auoit aucunes Quâdles 
minutes auscfôy, tu n'as que faire de la fufdiéle 
curiofitégpr longuefâcherie des proportios.Voi- fontnecef 
la quant à la manière d'eriger les douzg maifons faireS * 
du ciel aupointt & heure de midi 

La maniéré de iuftement calculer &: 
dreifer les douze maifons du Ciel 
quâd le temps propofé eft depuis 
midi iufques a minuid, qui fe did 
communément le temps d’apres 
midi. 

Chapitre. 3. 

I tu heulx depuis midi iufques ami 
nmfl fumant , à quelque heure que 
cefôitfiomificrjlfault tout prenne - 
remet reéhfier le Soleil, & le temps 
trouué hïXjt yiz^dc luy en ta propre tabic,ainfi 
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Aducrtif- (j Ue nagueres a efle dicl- ftufque les minutes, ou 
bô&vtiJc. infécondes reduifles en minutes, lefjueües tu 
trouue en la table Des proportions à 6o.mi 
nutes,^ prouiement de la différence du temps 
& minutes du Soleil,ne doibuent ejlre tranjfor- 
tees en la table Des quatre minutes du 
temps j (tins plujlofl doiuent eftre adiouflees 
aux minutes du tëps trouuees l>i^ a 'ïisi du lieu 
Pour do- du Soleil en la table de ta région. Doncques au 
mcsmidyfe/ditt temps amf reftifié & tu fl ifie'tu doibç^ 
à quelque adioufler les heures & minutes, ou minutes feu - 
^“ rc ^ ue lemèfquifontpajfees depuis midi lufques à l’heu 
re qui t’eflpropofèe,heures a heures, & minutes 
a minutes . Le/quelles minutes fi paffoient 60. 
fauldroit en leur lieu Jubflituer ou prendre ~)>ne 
Aduertif- heure, eferire le refie. Pareillement a fis mef 
fortbons. mts mmut€S fouldra autant de fois en adioufler 
''me, que le nombre des heures prinfes & pajfees 
des midi fè pourra diuifèr par fix: &filcdift 
nombre approchoit de dix ou Tw%e heures apres 
midi, ne feras trop mal adioufler deux minutes: 
Çs^filpaffe cinq apres midi,~Vne , Mais nefault 
obher que fi lefdiÂcs heures (tant des tables, que 
d’apres midi)affemblees & accumulées fûrmon - 
teient 24 al te conuient reiefler ledifl nombre de 
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24.(^7* predre feulement ce quil’outrepaffe.^îiat ProccJu- 
doneques ton temps ainf iuflifie, tu regarderas 
les heures prouenates des deux additions,lefquel- ftificatiori 
les tu chercheras auecques leurs minutes en tapro A f ^ m P s 
pre table rcgionnairc’.montant & recullant ,jfi le 
nombre des heures & minutes efl moindre que 
celui qui fpirefnte l>i^ a du lieu du Soleil 

en la table:ou bien defeendat,pii efl plus grand. 

Et fi par fortune precifment tu ne trouuois (com Quâd les 
me fouuet il aduient ) les heures & minutes fans 
rien faillir, prens le nombre qui en approchera le ne fe trou, 
plus, & regarde f la différence, ou bien le fault “ e ^ prc " 
qui fe faifl entre le nombre de tes heures & mi- 1 cmcnt * 
hutes, & celui que tu trouue en la table, efl de 
1. ou 2.ou 3. minutes. Lequel fault ou différence 
n'oblie tranfforter en la table.Des quatre mi- £° d r “£^ u J 
nutes du temps . En laquelle tu trouuerasce iouxterà 
qu’il fault adioufler a chacune maifm félon le ^ c f unc 
fault qu’ellef ai fl,efrit marque' en tefe:pre¬ 

nant le nombre dudiâlfault ou differece d la pre¬ 
mière ligne ou colomne : lequel nombre f tu con- 
duit-xjdroiflemcnt au trauers de ladiftc tablette , 
tu trouueras les degré^ ou minutes, ou bien tous 
deux enfmble'ment,quif deuront adioufler aux 
degrez^ d’une chacune maifon prinfe en ta pro - 
Kij 
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Déclara- pyg table polaire.Et copainfi que nom auons dtft, 
pie pour le fà on 7 WZ f e f eYd d une mat fi n for l'autre: 

fault des commefi lefault tjl fèulemet à'un degrefu pren- 
maifons. rf ras ce q U ff prefnterd en la colomne de 1 . '>1^ 
à ~\ïxjde la fifdi&e différence ou Jàult du temps: 
& ainfi confeqummet pour les autres maifons , 
flon leur fault & diffèrcncc.c’cfl à dire félon U 
quatite'du nombre par lequel iun furmonte l’au¬ 
tre. Mais fi le nombre de tes fùfdilles heures & 
minutes coioïnEl,comme di6l ejl,f trouuoit pre-r 
cifement en la table regiondire } tu n auras affaire 
Chofe di- de telles curiofitcz^ains prendras tes maifons ce- 
gne de no ain ji ^ ue / CJ trouueras \ lefquelles tu dreffe- 

icr ‘ ras félon la forme que nom auons donne'pour le 
temps & heure de midi au precedent chapitre. 

La manière de iuftement calculer^ 
drefler les douze maifonsdu ciel, 
quand le temps propofe eft de¬ 
puis minuid iufques à midi fui- 
uant : qui fc nomme le temps de 
uantmidi. 


ê 
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Chapitre. 4. 

B Wand tu l/ouldras datant midi domi- 
\fsr 3 cc(l a dire 3 depuis minuiCl lufques 
U midi fumant 3 a quelque heure que ce 
\foit 3 tu procéderas en U maniéré qui 
fin fit . Deuant toutes chefs tu rectifieras le lieu 
du Soleil À l'heure qui t'eft donnée 3 pareille- chofes à 

ment le temps tabulaire 3 comme aufii celuy qui re<a ‘ fier 
. n r* r't t r 1 aeuat que 

test propoje 3 filon la forme que nagueres auons domificr. 

efiript, quand nous parlions de domfier droiCîe- 
ment à midi : & n'y aura rien d dire 3 finon que 
les minutes de la différence du temps (ÿ* lieufi- 
laire 3 trouuees en la table Des proportions à Minutes 
60. minutes, debura cflrc adiouftee aux mi- àclidm: 
nutes du temps tabulaire 3 pris hixjt hi^du lieu tem p S & 
du Soleil en la table regionaire 3 corne nous auons Ilcu du So 
dittpourle temps d’apres midi. Cela faiCl 3 ne Icil ‘ 
fault ohlier defouüraire & ofter dudiCt temps 
ainfi iuftfie , autant d’heures & minutes 3 que 
l'heure pour laquelle tu hculx domfier eft dijlx- 
te et ejlognee du midi fuiuatile l/eux dire.qu il te Facilité de 
fault de duirede /’accumulâtio des deuxfifdiCî ^ l’auteur. 
temps 3 la diflace du tempspropofeiufques* mi¬ 
di , & pareillcgtent autant de minutes fiuflrairc 
comme ladiCte diflance aura de fois fix heures. 

K iij 
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"Et fi parfortune il aduenoit cjue tu ne fceujfcs rt- 
tirer & fujlraire dudiSltéps tabulaire les heu¬ 
res diftantcs du midi , par autant que le nombre 
Bon aduer dudiél temps ejl moindre,iltefauldra lui adiou- 
Jlcr yne reuolutio d'un tour entier,c'efi à dire 24 
le, heures, de toute la fomme enfemblement con- 

ioinéle extraire lefdiéles heures 0* minutes di~ 
fiant es du midi:&auecques ce qui refera entrer 
en ta table regionaire,gÿ* idée difeourirpar la co 
lomne des heures & minutes hault & bas iuf- 
Pour trou ques a ce que tu aie tramélefHidles heures &mi- 
uer le reps mtes Yefiantes.Lefquett.es fi tu trouue prtcifemet, 
Üemifier. tu prendras tout au droicl dettes tes fix maifons 
celeftesfi au cotrairefe Ireulx direfi tu ne trou- 
uc lefUilîes heures auecques leurs minutes preci- 
fement, tu prendras les heures & minutes en la- 
ditle table qui plus en approcherontn’oblie - 
ras retirer la dijference qui fera entre les deux: 
Differcce fmblablement le fkultquifi fera d’une maifon 
l’autre : car fauldra le touttranfiporterenla 
des mai- table Des quatre minutes du temps, pour 
Ions. fP ec prendre la partie proportionnelle des minu¬ 

tesfeulement,ou bien des degre%j&* minutcsilcf- 
quelles il fauldra adiouüer aux maifons tirees de 
ladiftc table regionaire, félon le fault qu'unt 
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chacune fer a,en la maniéré qu'au precedent cha¬ 
pitre auons efeript . Et hoïla quant à l'équation 
& maniéré d'eriçer iuflement , & calculer les 
maifons du ciel deuant midi:(^ fignamment les 
fix qu'on nomme orient aies,fiauoir ejl U 10, II, Pourlcs^ 
12,1,2,3 ries attitrés fixoccidera les,comme la 4, jj* 

5 >6,7,8,9, qui font oppoftes aux fifdiùîes, elles &f UO cci- 
fe drejferont pdrfemhlahles degrez^ & minutes , fatales. 
mais parfignes oppoftes: ainfi qu'a efie'diôlfitr 
la fin du precedent chapitre. Si tu demandes qui 
font les maifons fignes oppofitesïie les mettrai 
ainfi par ordre, ^uxfix fignes feptentnonaux. Signe* & 
Y,bVH»SB>P W'fint oppoftes lesfix meridion. ™ aif ° n * s 
=G="nV)-> ^ux fix maifons orient aies , 

IO.II.12.I.2.3. fint oppoftes les fix occidental . 

4.5. 5.7. B. 9.Et ce fuffira quand a la manière 
d'eriger les dou%e maifons celefles en toutçt^ teps 
propofe^. 

La mankre de colloquer les deux lu 
minaires, auecques les cinq Pla¬ 
nètes, & eftoillcs fixes, aux douze 
maifons dujciel. 

V K in/ 


Trai&e de rEphemeride. 
Chapitre. <$. 

Es ch ofisfûfdiBes ainfi declaims&* 
expliquées,apres auoir drejfétafigure 
à L'heure propose , tu colloqueras en 
hne chacune des douze maifons lefi- 
gne & degré qui luy appartiendra, ainfi qu’il a 
Pour col- eflc'diSi au paranant V Puis tu prendras en main 
loquer les [•£phemeride celefle, ’&*' ~\oirras quel\fignes& 
leurs pro- degrefftennet à ladite heure les deux laminai- 
près mai- resfimblablement les cinq Planctes, auécques la 
ions. te fi e rf u Dy a g 0)t lunaire fi tu l/eulx,&aùfiipar 

fonfigne & degré oppofitefa quètiede tout félon 
la maniéré declairee quand nam parités de l’ex 
plicatio dés parties de noftre Ephemeridere- 
duBion dss mouuernentz^ à certaines' heures du 
tour: Doncques tu prendrai le pim luflément que 
fa ire ce pourraJediâl lieu des deux luminaires et 
cinq Planètes à l’heure qui te fera propofée : puis 
Facile de- t(i regarderas quelles des douze maifons reçoiucnt 
dem5°ft ra - leiirs fig> nts &degrezj- car en icelles te fauldra 
tioa. les loger , l>n chacun félonfin ordre, lieu, & de- 

gre'.Toutesfois ilfauldra bien prendre garde a la 
Lune,& faire équation defin mouuement deuat 
que la collçquer en la figure,félon ce que mm te- 
Jcrirons apres les tables des maifons : auquel lieu 
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tu tromem table propre pour ladiBc équation. 

Mais il fault auoirfur tout regard d. la latitude 
de laditte Lune (pour laquelle nom te donnerons 
cy apres table) & aufii des Planètes, laquellefi 
tu heois ejlre fort grande, & le lieu du Planète 
ou Lune tomber près du commencement de quel¬ 
que maijonjediêl Planete ou Lunepourroit ejlre Les latitu- 
lègéen la precedente lors que tu le colloquerois en pj*^ e c t s cs 
lafumante, ou au contraire,félon la latitude du - n’cftrc à 
dift Planete ou Lune, fiptentrionale ou meridio- négliger. 
nale.Laquelle ebofeeü digne de grande obfèrua - 
tien, car bien fouuent elle caufe erreurs énormes 
aux jugement^,. Et pour bien f aider en ceft af¬ 
faire , ferait bon prendre le degré auecques lequel 
fe leue ou couche le Planete : Chofè, certes ajfiz^ 
difficile, mais fort bonne & feure «. Autant en 
pourras faire des efloilles fixes, filon leurfigne. Des eftoii. 
degre',& latitude : me finement de celles qui font Ies fixcs * 
près de l’Ecliptique. Celafaitt, tu auras ta figu¬ 
re celeflc bien dreffec,<& la face du ciel pour lors 
fur ton heu iuflementproportionnée. De laquel- L» u fa°-cde 
le tu t’aideras non fiulemet aux chofis cy deuant la figure 
eferiptes pour les iugement7^ de l’air & des ma- cclcftc * 
ladies,mais aufii des natiuitcx^,&* autres admi¬ 
rablesficret%j lefquel’zj'aime mieux tenir en fi - 
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cm .qu’en peu parler,&* pour le prefent indigne* 
ment efirire.'Enquoy ie mettrayfin dnofirepre- 
finte entreprinfe. apres auair accompli aucunes 
Conclufiô pYomeffes, lefquelles ie me fiiuuien f auair faiiï 
auccqucs en p mj leurs lieux icy aeuant.Ceft te donner cer* 
affeurâec taines tables .fans lefquelles lefruicî & l>fage de 
meffe*. 10 " d’Ephemeride te ferait inutile.&de mlejfitl.Ce 
que ie feray d’aufii bon cueur.comme te teJùpplie 
me Vouloir [apporter & pardonerfi l’ay erré & 
fitilly en quelque chofi.corne certes l’ay peuftfai - 
re .cn quoy ierecognois mon humanité', & gran¬ 
de fragilité. 
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3 ^LE SISIESME ET 

dernier traifte'de l’Ephcmeride celefte d> A N- 
TOINE M 1 ZAVLD, contenant di- 
uerfes tables enfèignement^pour 
l’ufage de toutes Ephemendes. 

O V iZ autant que nous 
auons par cy par la aux 
I precedent ^ traiEle’xJplu- 
fieursfois promis que nous 
I te donnerons fur la fin du 
; total opufcule, tables pro¬ 
pres neceffaires pour 

ïufdge de toutes Ephemerides (tantfenfault que 
ce foit feulement pour les nojlres) prefèntement ie 
me fuis bien "'voulu mettre en debuoir accomplir 
ma promefic,& te fatitfaire a ce dernier traité. 
Doncques ie commenceray à ce que ie fcay eilre 
le premier & plus neceffaire, continuât par bon • 
ne méthode le refie iufqucs À la fin. 
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Table pour trouuer incontinent la lon¬ 
gitude & latitude des principales 
viles de France, ou plus 
tôft de toute la 
Gaule. 


En U Gaule Celtique, 



Longitude. 

Latitude 



Degrez. 

mi. 

Degré, mi* | 

Paris. 

2-1 

30 

48 

38 

Lyon. 

z 6 

IO 

45 

P 

Neuers. 

H 

*5 

4« 

Bourges. 

z z 

30 • 

4 d 

42 

Monluçon lieu 
de manatiuité. 

xz 

*5 

4* 

45 

Clairmont. 

Zl 

45 

44 

50 

Limoges. 

21 

34 

45 

43 

Engoulcfme. 

20 

31 

44 

51 

Xaintes- 

19 

II 

45 

10 

Rochelle. 

iS 

45 

45 

17 

Poiéticrs. 

20 

9 . 

4* 

38 

Nantes. 

18 

20 

47 

19 

Angiers. 

19 

6 

47 

13 

Le mans. 

19 

50 

47 

5« 

Tours. 

20 

24 

47 

35 

Amboifc. 

20 

38 

47 

40 

Blais. 

21 

4 

47 

38 

Vendofme. 

21 

2 

47 

5« 

Orléans. 

22 

8 

47 

34 

Auranches. 

18 

20 

49 

30 

Couftanccs. 

iS 

43 

49 

x 5 


Des Tables pour l’ufage. y? 



Longitude. 

Latitude 



Dcgrcz 

. mi 

Degrez. 

mi. 

Baveux. 

19 

10 

49 

2 1 

Lifieux. 

10 

34 

49 

20 

Alençon. 

19 

20 

48 

30 

Chartres. 

21 

4 

4 S 

20 

Meaulx. 


29 

48 

3 * 

Sens. 

14 

5 

47 

48 

Chalon. 

15 

34 

48 

31 

Troie. 

24 

48 

48 

7 

Langres. 


3 2 

47 

34 

Diion. 

z 5 

47 

47 

8 

Mafcon. 

2 6 

9 

41 

38 

Auxerre. 

24 

37 

47 


En la Gaule Bclgif 

«f. 



1 Longitude. 

Latitude. 



j Dcgrcz. mj. 

Dcgrcz. 

mi. 

Amiens. 

23 

37 

49 

40 

Beauuais. 

23 

20 

48 

40 

Senlis. 

23 

18 

48 

30 

Rouen. 

21 

32 

49 

37 

Eureux. 

22 

10 

49 


Soiflbns. 

24 

27 

4 s 

53 

Reims. 

2$ 

9 

4 8 

50 

Laon. 

2 4 

50 

48 

5 « 

Noion. 

24 

30 

49 

12 

Cambray. 

25 

II 

49 

48 

Arras. 

24 

12 

5 ° 

2 

Tornay. 

15 

20 

10 

20 

Liège. 

28 

XO 

1° 

37 
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Longitude 


Latitude. 1 


Degrez. 

mi. 

Degrez. 

mi. 

Luxembourg. 

28 

20 

49 

33 

Verdun, 

27 

38 

49 

30 

Mets. 

28 

■ 35 

49 

15 

Tulle. 

28 

10 

48 

30 

Chalons. 

21 

12 

48 

47 

En la Gaule tjuitanitjue. 


Bourde aux. 

l8 

12 

44 

.35 

Baronne. 

17 

53 

45 

34 

Aux. 

20 

23 

43 

40 

Tholofe. 

22 

Ï5 

43 

to 

A g cn - .. 

20 

5° 

44 

0 

Monpcllier. 

H 

3 1 

43 

5« 

Beficrs. 

V 

3? 

43 

0 

Al bp. 

22 

37 

44 

0 

Montaulban. 

21 

39 -, 

43 

50 

Rhodes. 

2? 

20 

43 

12 

S.Flour. 

2) 

11 

44 

6 

Cahors. 

22 

U 

44 

9 

Mende. 

24 

12 

44 

0 

LePuy. 

24 

35 

44 

20 

En la Gaule Narbonttjue . 


Vienne. 

26 

12 

4 1 

8 

Ambrum. 

28 

15 

43 

50 

Brian fon. 

28 

35 

4 1 

10 

Grainople. 

27 

12 

41 

38 

Valence. 

26 

7 

44 

21 

Roman. 

26 

io 

44 

30 

Viuaraiz. 

21 

50 

43 

54 

Auignon. 

21 

12 

43 

35 

Carpentras. 

26 

10 

43 

30 

Afles. 

26 

6 

43 


Marfeille. 

26 

11 

42 

30 

Tollon. 

27 

11 

42 

15 
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Aduertifîement fur la prece¬ 
dente table. 

iA table icy dejfrn efcripte/bruira À ce 
qui a efte' diti au fécond chapitre de 
l’explicatio des parties de noflreEphe- 
meride,quand nom parlions d’accom¬ 
moder fon 'ijdge a autre meridien(pris de la Ion - 
gitude) que celuy de Paru, pour lequel noflre di- 
£lc Ephemeride efl calculeeile toutfèlo ce quau- 
di6l lieu ha ejle' exposé . Seruira aufit pour toft 
trouuer la latitude du lieu pour lequel on l>ouldrd 
domifier : & par confequent table a ce propre, 
ainf que nom auons nagueres efrit fur la fin du 
premier chapitre du prefint traifté. Maisfi par 
fortune tu ne trouuois ta Inlle ou lieu en ladidlc 
table,tu pourras prendre,fins erreur manifefleja 
plus prochaine d'icelle '.pourueu que la diüancc 
n’excede Imc iournee ou deux,auplus.Quad aux 
Ailles des pais ejlranges , l’ay eflé contramSl les 
omettre, parautatquelles peuuent ejlre cogneues 
des tables Latines deplufîeurs:&quaujii iejlu- 
die d brieueté. Cobien que quelque iour, Dieu ai¬ 
dant, nous en pourrons amplement parler ail * 
leurs . 
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TABLES des maifons celeftes pour tous 
lieux qui ont latitude,ou eleuation du 

Pôle fur leur Horizon,de 44. 

& 4<j. degrez. 

» • Y Y 

0 M A I S Ô N S. 0 Continuation. 

(Temps) lof'i i| 12, j t ( i| 3 j 

1 ... IY lb'|2r|2BIS?|rrp| 

Tcps.l 10/ lif 12/ 1 I 2| 3 

/YÏb'iSBiai^mp 

H. 

m. de. de. de.Jdc de.Jdc 

H. 

|m.Jde. de.|de.|de./de. : df. 

0 

/o 

0 0 àS 23 j 22 13 3 c/j 

4 i' n 2 4 | 22 14 4 r -g 

0 

I 

59 16 27 61 3(24) 16 

31 17 28 7] 4I 2f| 17 

0 

0 

7 2 12 24) 23 14 5 a 

U 3 13 25 [2 4 i< 6 & 

I 

I 

6 j 18 29 8 J' V) 26I 18 
lo| 19 ZZE 9| 61 27J 19 

0 

0 

13 4 14 26) 23 16 7 £ 

18 5 13 27) 25 27 7! 3 

I 

14) 20 I 101 6 27 19 
l8| 21I 2 xo| 7 2§| 20 

0 

0 

22 6 16 28 16 17 8)0. 

26 7 17 2p| 27 18 ^12 

I 

I 

21 22) 3 irj 8) 28I 2 1 
23, 23 f 4, 12) 8 J .29] ’22 

0 

0 

29 8 18 2oj 28 io ^ 

33 9 19 o[ 28 19 ïô]g> 

I 

t 
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Des 12 . mai/bris du ciel. 83 
TABLES DES MAISONS 
cclcleftcs,pour tous lieux qui ont la¬ 
titude,ou cleuation du Pôle, 
fur leur Horizon de 
44.45.0e 46 . 
degrez. 
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Trai&étf .derEphemeridc. 
TABLES DES MAISONS 
celeftes, pour tous lieux qui ont la¬ 
titude ou elcuation du Pôle 
fur leur Horizon, de 
44, 45.'& 4 6 
degrez. 
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Des ri.maifonÿdu ciel. 84 
TABLES DES MAISONS 
celeftes pour cous lieux qui ont latitu¬ 
de,ou eleüation du Pôle fur 
leur Horizon par 44. 

45>& 46 degrez. 
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Trai&é 6 .de rEphemcridc. 
TABLES DES MA ISONS 
celeftes pour tous lieux qui ont latitu¬ 
de,ou eleuation du Pôle fur 
leur Horizon par 44. 

4j.& 46degrez. 




Des 12. maifons du ciel. 81 

TABLES DES MAISONS 
celcftes, pour tous lieux qui ont la- 
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i raitté 6 . de rEphemeride. 
TABLES DES MAISONS 

celefteSjpout tous lieux qui ont la¬ 
titude,ou cleuation du Pôle 
fur leur Horizon par 
44 45 & 46 
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Des 12. maifons du ciel. 26 

TABLES DES MAISONS 
cclcftes, pour tous lieux qui ont la* 
titudc,ou elcuationdu Pôle 
fur leur Horizon par 
44 - 45 - & 4? 
degrez. 
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Trai&e 6 . de PEphcmeride. 

TABLES DES MAISONS 
celeftesjpout tous lieux qui ont la¬ 
titude,ou elcuation du Pôle 
fur leur Horizon par 

44 45 & 4 * 

degrcz. 
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Desiumaifonsduciel. 87 
TABLES DES MAISONS 
celeftes pour toutz lieux qui ont la¬ 
titude,ou eleuation du pôle 
fur leur Horizon,par 
44.45.fc 4 
degrez. 
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Trai&é 6. de rEphcmeride. 

tables DES MAISONS 

ccleftcs pour touts lieux qui ont lati¬ 
tude ou eleuation de Pôle fur 
leur Horizon,par 44. 

45. & 46.de- 
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TABLES DES MAISONS 
celeftes pour toutz lieux qui ont la¬ 
titude,ou cleuation du pôle 
fur leur Horizon,par 
44.45, & 46. 
degrez. 
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Trai&c 6. de rEphemeridc. 
TABLES DES MAISONS 
ccleftcs pour toutz lieux qui ont latitude, 
ou eleuation du pôle fur leur Ho¬ 
rizon par 47.48 .& 49. 
dcerez. 
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TABLES DES MAISONS 
eeleftes pour toutz lieux qui ont eleua- 
tion du pôle ou latitude, de 47* 

48 .bc 49 i degrcz. 
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Trai&c 6\dcrEphemeride. 
TABLES DES MAISONS 
ccleftes pour toutz lieux qui ont latitude, 
ou cleuation du pôle fur leur Ho¬ 
rizon par 47*48. & 49. 
devrez. 
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TABLES DES MAISONS 
-eelcftcs pour tours lieux qui ont latitu¬ 
de, ou cleuation du pôle fur leur 
Horizon,de 47. 48.6545). 
degrez. 
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Trai&c 6 . de rEphemeridc. 
TABLES DES MAISONS 
celeftcs pour tours lieux qui ont latitu¬ 
de,ou eleuation du pôle fur leur 
Horizon, de 47.48. & 49. 
degrez. 
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tables DES MAISONS 
eeleftes pour touts lieux qui ont lati¬ 
tude ou elcuation du Pôle fur 
leur Horizon,de 47. 

48. & 49.de- 
grcz. 
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I raicie 6 . de 1 Lphemeride. 
TABLES DES MAISONS 
celeftes pour toutz lieux qui ont la¬ 
titude,ou eleuation du pôle 
fur leur Horizon,par 
37- 38 & 01 
devrez. 
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Des tables pour l’vfage. S>° 
TABLES DES MAISONS 
ceîeftes pour toutz lieux qui ont latitude, 
ou elcuation du pôle fur leur Ho¬ 
rizon de 47^48.& 49. 
degrez. 
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Trai&c 6 . de rEphemeride. 
TABLES DES MAISONS 

ccleftes pour toutz lieux qui ont latitude, 
ou eleuation du pôle fur leur Ho¬ 
rizon par 47.48. & 49. 
degrez. 


Temps 

lioln 

l-B !B 

12 

1b 

i 

I 2 

Ix 

3 


Temps 1 10 
IB 

1 11 ! 12 ! 1 
liblibU 

!y 

il 

H M 

de. 

de. 

de. 

de.|de.|de 


H M 

d^T 

de. IdeJde 

dc.lde. 

*5 O 

0 

16 

3 

2 

2 6 

8 


16 59 

16 

1 

20 

29 

27 

29 

*5 55 

1 

17 

4 

3 

28 

10 


17 3 

17 

2, 

21 

X 

29|3tr 

16 0 

2 

17 

5 

5 

Y 

11 


17 8 

18 

3 

23 

3 


I 

16 4 

3 

18 

6 

6 

2 

ia 


17 12 

19 
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2 4 

5 

2 

2 

16 8 

4 

19 

7 

8 

4 

»3 


17 16 
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5 

*5 

8 

4 

3 
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5 

20 

8 

10 

6 
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21 

« 

27 

10 

6 

5 
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6 

21 

9 

11 

8 

16 


17 2* 

22 

7 

28 

22 

“T 

6 

16 21 

7 

zz 

IO 

13 

JO 
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17 29 

23 

8 
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9 

7 
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.8 

23 
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12 

19 
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9 


16 

It 

8 
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î>| 
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16 

13 

20 
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IO 

2 

18 

13 

9 

16 35 
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î? 

~8 
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22 
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1 16 
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21 

14 

10 

16 38 
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26 

il 

20 
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23 

I* 

11 

16 42 
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27 

15 
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î I9 I 

24 
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28] 
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7 

25 

T8] 

12 
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«1 

28 

17 

23 

y 
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8 

28 

I9| 
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'6 51 

r 4| 

29] 

x8 
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8 o| 30 

i tI 

s>l Y/ 

2I( 

14 

S6 55 

*5| 5>| 

19 
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*51 

*7l | 
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TABLES DES MAISONS 
celeftes pour tours lieux qui ont latitu¬ 
de,ou eleuation du pôle fur leur 
Horizon,de 47. 48.& 45». 
degrez. 


Temps 

1 10 1 
tel 

II I 12 
% — 

1 I z- I 3 | 

Tempsl 10 I 

_IteJ 

II 

12 

X 

1 1 
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3 

SB 

H M| 


de.ldc.|de.|dc.| 
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H Mjdc.| 

de.]de.| 

de. 
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16 

9 

n 

0 
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1 21 
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16 

19 9 

[19 14 

U 

17 

4 

5 

7 

9 

7 

U 

13 

ï 
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19 18 

19 22 

x8 

19 

6 

7 

II 

13 

8 

IO 

I> 

16 

3 

4 
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2 

_3 

18 
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~lz 
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18 
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9 
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24 

19] 

20] 

21 

22 

9 
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20 
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23 

24 
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27 
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18 

26 

28 
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23 
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24 
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12 
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10 

II 
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26 

j8 

22 
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26 
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29 
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Trai&c 6 . de l’Ephemericle, 

TABLES DES MAISONS 
celeftes pourtours lieux qui ont lati¬ 
tude ou eleuation du Pôle fur 
leur Horizon,de 47. 

4 8. &'49. de- 
grez. 
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TABLES DES MAISONS 
celeftes pour touts lieux qui ont latitu¬ 
de,ou eleuation du pôle fur leur 
Horizon,de 47. 48.^ 49. 
degrez. 


Temps 1 to 
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Minutes trouuces aucc le degré du Soleil. 



Traifté 6. de l’Ephemeridc. 

TABLES DES PR OP O li¬ 
rions à 60. minutes Tort vtile & necef- 
fairc pour exa&cment dreflfer & 
calculer les n.maifons 
celeftesi 


Sault du temps. 


continuation. 


Minutes dufaulr. 
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Minutes trouuces auec le degré du Solci 




Des tables pour l’vfagc. P3 
TABLES DES PROPOR- 
tions a 6 o minutesrfort vtile & neceirai- 
re pour exa&ement dreflfer 
& calculer les 12, 
maifons ce- 
leftes. 


continuation. continuation. 




Minutes 8c 














Des tables pour Mage. 5)4 
LA MANIERE DE RE- 
dWé levrai lieu &: mouuement delà 
Lune,au vrai & mathématique midi,ou 
autre heurc:femblabie ment de 
l’equalité & inequalité des 
ioursrehofe necefîai- 
re pour bien co¬ 
in quer la 
Lune. 



L fatdt ici noter que les tours natu- 
' rÜèM) reh^font Jùppofèz^ eftre egaulx 
4 l’autre aux Ephemerides, 
combien qu’il nefoit ainfi : EtteeCa 
caufedel’obhqmtedu Zodiaque & Horizon, 
(9* du mouuémtnt irrégulier ou inégal du Soleil 
enuiron le céntredu mode.fansomettre la difpà- 
rite des afeenfions du ZodtàqUei'Lè temps dorit- 
qu'es auquel lé Soleïl partant de meridiem (qui 
'eft le ~)>rai mtdy yVrf en occident , delà tra~ 
uerjant fôub%( férié-) retournepar orient audril 


rhcridten,cjbla lirait quantité'du iour naturel, 
"Vulgaire ou apparent . Et le temps auquel tout 
te cérùle Equinoxial ejlpafié & reuolu Joubz^ 
ledtX mendie» & $$ mm. O' -8 fécondes d lm 



Trai&e 6 . de rEphemeride. 
degré dauantage , cjlla me fure du tour naturel 
égal & moien,difl afironomique ou mathéma¬ 
tique , félon lequel font faicles les Supputations 
des moiens & réguliers mouuements agronomi¬ 
ques. Et nQnobflant qu’il y ait différence entre 
les Irais , & moiens ou egaulx tours naturel ^ 
dejfufdidl^il n’en peult toutesfots 1/cnir erreur 
notable pour le lirai lieu mouuement du So¬ 
leil, & des cinq Planètes,qui fnt de mouuemei 
affecter dif( finon que la differece des méridiens 
fujl excefmementgrande)mavsfeulement quad 
a la Lune .pour raifon de la helocite'de fan mou¬ 
uement. Doncques quand tu houldras réduire le 
lirai lieu <&* mouuement de la Lune au l>ray 
midy hulgaure,auquel commencent & finirent 
léserais tours naturelle’efl afauoir quand le 
-Solctl efi drotdlement fur le méridien, tu pren¬ 
dras en l’Ephemmde au drpifl du tour ptopofi 
le lirai lieu du Soleil:puis entreras auec le ftgne 
dudidl Soleil en là table fuiuante,prenant te fi- 
gne au chef ou fimmet, et le degré a f cneftre, & 
incontinentfiubxjcdidlfigne, & au droiB du 
degréfiprejentera le nombre des minutes qufi 
fault ofier & fiuftrairc du lirai lieu de la Lurte 
pris aux Ephtmerides, pour le réduire au. WW 


Des tables pour l’vfage. % 

midi propofé,ou Autre hure. Et pourautat que les 
dtgrez^qut font et fnefire de ladiEle table procè¬ 
dent de deux en deux,tu pourras prendre le degré 
qui fera plus prochain dudift lieu du Soleil, fans 
auoir egard aux minutespourueu qu’elles nepaf 
fent trente. & quand elles les oultrepafferom, 
lors tu pourras adiouxter ~ïn degré,fans aucune 
erreur,pour lefdicles minutes.Celafai6l tu auras 
le yrai lieu de la Lune iufiifié a telle heure que 
tu auras ')>oulu:&prejl [naiant négligé la dif¬ 
férence des méridiens ) pour le colloquer en la fi¬ 
gure celefte, ou autrement. 


Trai&é 6 .derEphemeride. 
TABLE DE L’EQUATION 
dumouuemcntdclaLune:& pour la ré¬ 
duire au vrai îmdy aftronomique, 
ou a autre temps. 

ORDRE DES SIGNES. 


Degrcz des Signes. | 

Deg. 

riy 

3 t| 55 1 S?|1tP|Æé|îîl 

-HH 

Minutes qu’il faultofter du mou- 
uement de la Lune. 

0 

4 

4 

9 

9 

10 

IÔ 

8 

8 

6 

6 

8 

8 

13 

13 

I* 

I* 
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8 
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2| 0 
l| 0 

4 

6 

5 
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9 

9 

10 

10 

8 

8 

6 

6 
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9 

13 

U 

l6j 14 
16 14 

7 

7 

I 

I 

° 

8 

IO 

5 

6 

IO 

10 

10 
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7 
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6 

9 

9 

»4 

H 

16 
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13 

13 

‘ s 
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12 

H 

6 
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IO 

IO 

10 

10 

7 

7 

6 

6 
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IO 

*4 

15 

1 6 
16 

u 

12 

5 

5 
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I 

I 

\6 

18 

7 

71 

10 

10 

10 

9 

7 

6 

6 

6\ 

10 

10 

15 

i 5 

\6 

16 

u 

ii 
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4 

0 

0 
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2 

20 

üJ 
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si 

1° 

10 

9 | 

9 

6 

6 

7 | H 
7 | H 

16 

16 

16 

u 

10 

3 

_ 3 

0 

1 ° 

2 

24 1 
16 1 
28 

81 

8) 

8 

l_ 9 

10 

10 

[1 

9 

8 ! 

LA 

~~6 

6 

7 

7 

11 

12 

16 

16 

16 

15 

10 

9 \ 

î 

2 

0 

O 

3 

3 

6\ 

«| 

7 | 12 
8| 13 

~Ï6 

16 

15 

!•> 

9 j 
8! 

2 

2, 

[I 

~4 

_4 


PETIT DVERTISSEMENT * 

S I tu 1/eulx réduire les minutes de degre' de la table cy 
dejjws eferipte, en minutes d’heure, donnât a 1/ne chd- 



Des tables pourl’vfàge. 

cune minute de degré 1 minutes d’heure (qui efl 
prefque tout ce que la Lunefai fl par fin moien 
mouuement auecqu.es l/n degré de l’Equinoc- 
tial, dont les quinze font Ine heure ) tu eflen- 
drn ladifle table en celle qu’on nomme la Ta¬ 
ble de l’Equation des tours nuifl^jPar la¬ 
quelle nous proportionnons & rendons en equa- 
litéles tours heures 1/ulgaires ou regionnai- 

res, auec les mathématiques & agronomi¬ 
ques , pour auoir les hraiz^ lieux & mouue- 
ments des Planètes 3 auec la longitudinale diffé¬ 
rence des méridiens. 


DE LA LATITVDE 
de la Lune. 


S SMS ^ COÏT que au fécond chapitre de 
l'explication des parties de noflre 
|j3jn Ephemeride , nous aïons donnéau- 
^^cuns moiens de trouuer la latitude 


de la Lune j ce neantmoins icy ( fiiuant noflre 
promeffefaicle audifl lieu)no 9 te defriproshne 
table & enfignemetpour la trouuerfaalemtr. 


Trai&é 6 .deTEphemeridc. 
Doncques tu prendras le lirai lieu O* mouut- 
mentde la Lune, & de la te fie de fon Dragon 
au iour & heures propof^ celafaifl tu rcfoul- 
dras les charafleres des Jïgnes d’iceux lieu <& 
mouuemens, aux nombres defdtflz^ fignts.Pms 
tufufrairas le Irai lieu O* mouuemcnt de U 
tefle du Dragon lunaire , du propre lieu & lirai 
mouuemcnt de ladiEle Lune :rn adioufant 12. 
fignes fi lafjlraclion ne peult autrement ejlre 
fai£le:& ce cjui refera fra le lirai argument 
de latitude de la Lune. ^îuecques lequel tu entre¬ 
ras en la tableJuiuante:prcnant le nombre des 
fignes dudiEl argument au fommet & chef de 
ladiEle table & les dégreva fenefire 3 en la ligne 
intitulée, degrez de l’argument, qui procédé 
en défendant contre bas-ou bien prenant lediEÎ 
nombre des fignes au pied d’icelle table, & les 
dégreva main dextre en la ligne qui monte du 
bas en hault:& au lien auquel les lignes des nom 
bresdefdiElz fgnes & degre^conuiennent en- 
fmblcju trouueroA la latitude de Lune en de- 
grc%j&' minutes-Laquellefra diEle fptentrio- 
nalefi tu as pnns les nombres des fgnes au chef 
de la table -ou méridionale ft au pied d'icelle. Et 
fra auecques ce ladiEle Lune afendente ,f k 
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Des tables pour l’vfoge. 
noire des fîmes de l'argumet de U latitude ejl.O, 
e» I, ou i , prins au chef : & y,ou \o } ou ir, 
du pied de ladite table. Et fi ledit} nombre des 
Signes fufdici'zjft en chef ^ ou 4 , ou $,‘& au 
pied 6, ou y, ou 8 , elle fera nommee Defen- 
dente ainfi que demonjlrenfles filtres & infri- 
ptions de ladiùle table mis au fommet pu pied de , 
chacune colunne dicelle. Et fil aduient que ton- 
argument ait oultre les degre ^ aucun nombre 
de minutes, il faut dru entrer en ladiCÎe table 
deuxfou:& prendre premièrement la latitude 
<jtu refond aux degre^ precedents immédiate¬ 
ment lefdidles minutes: & puis la latitude re¬ 
dondant aux degrexjjui prochainement en/ùi- 
uent lefdiéles minutes.En apres conuiendra pren 
dra la dijferece des deux latitudes,en fouflraiani 
la moindre de la plus grande. Ce fait} tu met¬ 
tras 6^,pour le premier nombre , & les dicles 
minutes pour le feond , puis ladicte différence 
pour le trotfe/mc:& multiplieras le tiers nom¬ 
bre par le fécond , ou au contraire , gÿ* ce qui en 
fera produit} diuifras par le premier, & auras 
le quatriefme nombre proportionaldequel tu ad- 
ioujlcras a la première latitude , f elle eft moin- 
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dre que la féconde,ou la fouforaim d’icelle ,fo elle 
formante ladiSlefécondé. Et ce qui en prouiedra 
ou re fierafora la h raie latitude de ~ane cjui 
reffond aux minutes dudiB argumét. Mau qui 
l’ouldreit abrégerai aurait fort grand dangier 
laifftr lefdiBcs minutes fi ellesfont moins de $ o : 
ou bien adioufoer l>n degré aux degre ^ dudift 
argument fi elles paffont 30 : & puis trouuer la 
latitude comme dejfus ha c(lé diB: Chofoe certes 
.djfes difficile a apprentitoutesfois 1tile a 
mille focret^, font pour les lient s , mutations 
d’air ^maladies , ou autres chofes a plufoeurs co+ 
gneues. 
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TABLE POVR..LA L AT I- 
rude de la Lune. 
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DES ECLIPSES D V 

Soleil & de la Lune. 

•Açeit qu'en nofîre Ephemeride 
nous marquions aux propres lieux, 
ce fl a dire au mois et tourj'eclipfè 
de Soleil & Lune (ft aucune doibt 
dduenir)& que aujfi fur la fin de ladtfle E- 
phemeyidcnous déclamons par le menu ce que 
appertient aufdtfles eclipfès, ce neantmoins ne 
Roulants rien omettre qui fait Irtile pour la par- 
faiflecognoiffiancefienediray.de noflre Ephe- 
meride ,mais de toutes autres ,icy brieuement 
nous parlerons des eclipfès, & donnerons tables 
propres pour la cognoifiace d’icelles. En plufieurs 
Ephcmcrides, & prefque tout es,fur le commen - 
cernent font notées figurées les eclipfis de So¬ 

leil & Lune,qui apparoiflront iannée: auecques 
le mots , iour, heure & minute du temps moien 
defdifles eclipfès. C'efl a dire quand le Soleil 
ou la Lune étendront en la plus grande obfcu- 
rite' & tenebres,qui leur pourrait aduenir.^ipres 
ce,efl note la moitié'du temps que doibuent du¬ 
rer le fdi fies eclipfès:fçauoir ej} depuis le com¬ 
mencement iufques a la plus grande obfcurité 
N iij 
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fufdiflc'.ou bien depuis icelle iufques a la fin. 
Tiercementfont notées les parties du Soleil ou de 
la Lune qui doibuent eflre cclipfêes: que l’on ap¬ 
pelle poinfiz^ eu doigts^ écliptiques, tant aux 
particulières eclipfès que Imiuerfèües. En quoy il 
fault imaginer que le diamètre hifùal du Seleil 
0 de la Lune,ç’efl a dire prins 0 imagine'ft- 
lon le iugement de la heue,efl deuife'en il par¬ 
ties egalles: le/quelles en la Lune font réitérées e» 
retournant 1ers le commencement d'icelles, 0 
font le nombre de 2 4. Et fault eflre aduerty que 
le Soleil nepeult iamais eclipjêr Imiuerfellement 
par tout s les lieux de la terre,a raifon du diuers 
affeSl des habit ans. Etfi le Soleil appert quel¬ 
quefois du tout éclipsé,ce ne peult eflre par tout, 
ne par aucun notable efface de temps. ^4 caufi 
que l’edipfc du Soleil aduient par l’mterpofition 
de la Lune entre ledifl Soleil 0 nous:0 que U 
Lune efl de plus fôubdain mouuement que le 
Soleil, 0 plus prochaine de nous : 0 auecques 
ce moindre que la terre,0 beaucoup plus moin¬ 
dres tout s deux que le Soleil. Eta lirai parler 
le Seleil ne pert iamais fa lumière,comme failli 
la Lune entrant dedans l’umbre de la terre, 
quand elle efl diametralemet oppofite au Soleil 
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finfrere:par l’interpofition de ladiBe terre, qui 
efl l’ors entre la Lune & le Soleil. 

DE LA QJV A N T I T E 
des eclipfes:&: du temps 
dè l’obicurité d’i¬ 
celles. 

N l’eclipfi de la Lunc 3 fi les poinSl ^ 
marque\enl'Epbemeridefont moin, 
dresde 12, l’eclipfifira particulière > 
comme celle du Solcilxcfl a dire,tout 
le corps nefera obfiurcy :félon la proportion défi 
diEh^po'mSlsa ii.Etfilcfàicvxjpdîctsfiontpre 
cifement 12 Jadifle eclipfêfera "Vniuerfille mais 
fans dureeic’cft a dire quelle commencera fioub- 
dain a recouurer fa lumière. Mais fi lefdiftz^ 
poinêî^fdntplus de 12: ce dénoté que la Lune 
fiera totalement eclipfie par aucun efface de 
temps, & d’autant plus que lefdiÇl% poinBz^ 
feront en plus grand nombre. Et pour cognoiftre 
lors combien de 'temps la Lune fiera totalement 
priuee de fa lumière.tu prendras en l’Ephemeride 
hfdift^poinftzi écliptiques les minutes fit 
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y en ha(car chacun poinfl eft deuifeen 60 mi¬ 
nutes) & iceulx ru chercheras en la table fui- 
uante,aux nombres déjà première ligne a main 
gauche,#* dla tirant Jers main droiffieparmy 
le champ des nombres , trouueras les heures #* 
minutes,ou les minutes feulemec,de la totale ob - 
fcurïte'yC cft a dire combien demeurera la Lune 
en parfaites tenebres. Et fi tu ne trouue prccijc- 
ment les minutes defdiEl ^ poinElz^ echpticjues 
en ladicîe table,tu prendras les plus prochaines, 
#* ilfuffird fans grand erreur fènfible ou ma - 
mfefte. 
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TABLE ; P O V R LE TEMPS 
de la totale obrcurité de l’cclipfc 
Lunaire,& duration 
d’icelle. 

Coutinuation de 





Poinftz écliptiques & minutes. 
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TABLES POVR LE TEMPS 
de la totale obfcurité de l’eclipfe 
Lunairc,& duration 
d’icclle. 


Continuation des Continuation de 

precedentes. la precedente. 



Heures & minutes de duration. 
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PO VR SC AVOIR SI 
les eclipfès fe pourront veoir ou non. 
Aufsi pour cognoiftre la quanti- 
té du iour artificiel ,&c de la 
nui&:& a quelle heu¬ 
re le Soleil fe lie¬ 
ue & cou¬ 
che 

tours les iours. 



couchanto 


tÇellefin <juc l>eritablemet on puif 
A fi cognotflre iuger,fifacilemet 

*iïlon pourra l>eoirleS eclipfès du So- 
tleilou de la Lune, qui aduiennene 
xpres de l'Horizon enuiron Soleil 
% Soleil leuant,il ejl necefjaire defça- 
uoirla quantité des iours & des nuiftz^ artifi¬ 
ciel^a quelle heure le Soleil fè lieue&fè 
couche. Pour laquelle chofè facilement compren¬ 
dre ,nous auons icy deffouh ^ infère'l>nc table de 
la quantité'des iours : laquelle contient en chef 
les latitudes, ou polaires eleuations des lieux qui 
font fur terre,depuis 36. degrezi, iufques à tf. Et 
à fènefire contient 4. figncs du Zodiaque, 
à dextre autant,qui font diflribuezjic 3 en 3 .de- 
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gre\.^u myliett de ladite table font comprtn- 
fis les heures &minutes de la moytie'du iour ar¬ 
tificiel,cjuifont depuis Soleil leuant iufjues a mi- 
dy , ou depuis midy iufijues à Soleil couchant , 
quand le Soleil eü es figues feptentrionaulx: ou 
bien les heures & minutes de la moytie' de la 
miel, quifont depuis Soleil couchant iufjues a 
minuifl, ou depuis minuitl iufjues à Soleil le¬ 
uant , quad le Soleil eü es fgnes meridionaulx. 
Saiche donccjues en cjucl figne &degréefl le So¬ 
leil , & combien le Pôle eü efeue fur ton Hon - 
Xpn,ainfi cjuil a eflédicl cy deuant.Etprens le- 
diflfigne & degré au dextre ou fneflre café de 
lafitfdiclc table, & procédé dmflemcnt dedens 
icelle table, iufjues à ce que tu foye iuflement 
fiubz^ le nombre de ton Pôle : Et tu trouueras la 
les heures & minutes de la moitié du tour artifi¬ 
ciel fi le Soleil efl en la partie fptentrionale du 
Zodiaque ou de la moitié de la nui fl ,fil eü en 
la partie méridionale. Quel^fgnes font fipten- 
trionaulx,& quel^meridionaulx,a efié declai- 
ré au -[.chapitredu 2. traiflé, 4. du •j.fùrla 
fin par bon ordre.Ce qui eü aujii euidentpar la¬ 
dite table,'far ces mot^fg. Sept.fig . Merid. 
Si tu double donques lefdifles heures & minu- 
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tes du demy iour artificiel, tu auras le iour entiè¬ 
rement:^fi lediB tour tu foubtraixfe 24 heu¬ 
res, il refera la nuiB. Ou fi tu double les heures 
& minutes de la moytie'de la nuiB, tu auras la 
nmB entièrement: & fi tu la fiubtray ^ de 24 . 
heures y l refera le iour artificièl.Et par ce moyen 
pourrasJçausir à tjuelle heure'le Soleil fe lieue,ou 
couche chafcun iour del’annee. Car le iour arti¬ 
ficiel dure depuis Soleil leuant, par le midy, iufi 
ejues à Soleil couchant : & la nuiB artificielle, 
depuis Soleil couchant par la mmuiB, wfques 
audiB Soleil leuat.Et le iour naturel de 24 Meu¬ 
res,comptent t0ut7J.es deux. 


I0 3 
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TABLE PO VR GOGNOl 
ftrela quantité du iour artificiels 
de la nuid : comme aufsi pour 
feauoir le lèuer & cou¬ 
cher du Soleil en 
toutz temps. 
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TABLE PO?R COGNGI- 
ftre la quantité du ïour artificiel 'St 
de la nuidhcommc aufsipour 
fcauoir le lcuer & cou¬ 
cher du Soleil en 
toutz temps*. : 
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TABLE P O V R COGNOI- 
ftrc la quantité du iourartific ici & 
de la nu id: comme aufsi pour 
feauoir le leuer &: cou¬ 
cher du Soleil eu 
tautztemps. 
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TABLE PO VR COGNOI- 
ftre la quantité du iour artificiel & 
de la nui&: comme aufsi pour 
feauoir le leuer & cou¬ 
cher du Soleil en; 
toutz temps. 
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Trai&c 6. de l’Ephcmcride. 
TABLE PO VR COGNOI- 
ftre la quantité du ïour artificiel & 
de la nuid:comme aufsi pour 
feauoir le leuer & cou¬ 
cher du Soleil en 
toutz temps. 


Continuation de la latitude des Régions. 


Pôle. 

4 6 

47 


18 

4 » 

t 50 


Degr. 

H.|M. 

h.|m. 

H. 

M. 

H.[M*|H.|M.| Dtgr.| 

=£= Y 

6 

0 

6 

O 

6 
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6 
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6 
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10 
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11 

6 
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« 

1*4 1 
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I? 

<3 

16 

6 

16 
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17 21 

12 

6 

20 
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20 

6 

21 

6 

1 12 

1 6 

2îjl8 


6 

25 
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« 
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31 
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6 1 
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Des tables pour I’vfàge 1 . 106 

Table povr gognol 

lire la quantité du iour artificiel 5c 
de la nui£t : comme aufsi pour 
feauoir le leuer & cou¬ 
cher du Soleil en 
toutz temps; 


Continuation de la table precedente. 


Pôle. 


47 1 

48 

49 1 

50 


Degr. 

H. 

M. 

H. 

M.| H.|M. 

HJ 

M.( H.|M.| 

Degt. 

18 

7 

15 

7 

18 

7 

21 

7 

14 

7 

17 

12 
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19 

7 
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15 
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28 
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26 
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31 
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7 
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7 
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Trai&c (j.dcrEphcmeride. 
TABLE PO VR COGNOI- 
ftrc la quantité du iour artificiel & 
de la nui&:commc aufsi pôur 
fcauoir le leuer & cou¬ 
cher du Soleil en 
toutz temps. 


Continuation de la latitude des Régions. 


l 3 olc. 

5 


* 

51 1 

<4 

55 | | 

Dcgr. 

H. 

M. 

H. 

M.| H. 

M. 

H. 

M- 

H.|M.| Dcgr. 

=û= Y 

6 

0 

6 

0 


0 
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0 

6 

0 30 

3 

6 

6 

6 

6 

« 
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<5 

7 

6 

7 27 
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6 

12 
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12 

6 

13 

6 

13 

6 

1424 
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6 

18 
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18 

6 

19 

6 

20 

6 

20 21 

12 


24 

6 

24 

6 

y 

6 

26 

6 

27 18 

15 


29 

6 

31 

6 

31 

6 

35 

6 
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18 

6 

J5 

6 

37 

6 

38 

6 

3? 
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21 

6 

41 

6 
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6 
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6 

46 
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24 
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47 
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6 
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7 
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7 
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Des tables pour l’vfagc. 107 

TABLE POVR COGNOI- 
ftre la quantité du iour artificiel 2 >c 
de la nuiét : comme aufsi pour 
feauoir le leuer & pou- 
cher du Soleil en 
toutz temps. 


Continuation de la table precedente. 


Pôle. 


S 2 

S3 

1 <4 

SS 


Dcgr. 

H. 

M. 

H.|M. 

H.|M. 

H.|M. 

Dcgr. 

18 

7 

30 

7 

34 

7 

37 

7 

41 

7 

4S 

12 

21 

7 

3S 

7 

39 

7 

42 

7 
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9 
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7 

39 

7 

43 

7 

48 

7 

Si 

7 

5* 

£ 

*7 

7 

44 

7 

48 

7 

Si 

7 

S7 

8 
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7 

48 

7 

Si 

7 

S7 

8 

2 

8 

7 

9 æ 

3 

7 
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S« 
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8 

*4 
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20 
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12 

8 

2 

8 

7 

8 

12 

8 

17 

8 

2 3 

l8 

*5 

8 

_4 

Sj 
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8 
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8 

20 
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iS 
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8 

6 

8! 

F 11 

8 

1 17 

! 8 
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29 

r* 

ai 

8 

8 

i «I 

r 13 

8 

19 

1 8 

1 Mi 

L 8 J 

31 

9 

*4 

8 

9 

1 * 

1 14 

81 

20 

ri 

i 26 | 
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6 
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8 

10 

1 8 
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Trai£lé 6 . de l’Ephemeridc. 

LES XXYIII.M ANS IONS 

de la Lune, reduides au Zodiaque dp 
la hui&icfme Iphere,celle pre- 
fente année 155^. 


iLtordrelLa natu- 

Ladiftin- 


Continuation. \ 

desmâ- 

(Ions, 

te d’vne ction,com 
chacune. mcccmét 
& fin. 


L’ordre 

desmà- 

fions. 

La natu¬ 
re d’vne 
chacune. 

Lad lit lu¬ 
dion & cô 
méceméc. 


fS.|dc- 

OU. 




8 - 

dc.jmi. 

1 

feiche ou 

Y 

20 

7 


« 

humide. 

-O. 


7 


téperee. 





16 

humide 

77 l 


58 

z 

téperee. 
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e 

2 

5 » 



& froide. 



3 

y 


50 


17 

humide. 

7l l 

11 

50 

4 

froide &. 

y 

28 

41 


18 

feiche. 

n 

28 

41 


humide. 





19 

humide. 

44 

n 

U 

5 
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n 

12 


20 

temper. 

44 

24 

23 

6 

téperee. 
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13 


21 

temper. 

1b 
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7 
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23 

7 

H 


22 
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1b 
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7 

8 
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20 
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58 

9 
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IO 
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temper. 1 



50 

“ 1 
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9 

28 
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1 
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2< 
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H 
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« 
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1 16 

téper.ou 
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» 

1 11 
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14 1 
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1 
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Des tables pour l’vfage. 108 
ADVERTISSEMENT 
fur la precedente table. 

xCy ie ne fer ay aucune demeure fur 
^ l’explication desfùfditîes 28 manfîos 
pérégrinations de la lune,pour au- 
tant qu'au 2 . chapitre du deujieme 
traite de la prejênte Epbemcride, ïen ay bien 
amplement efcript.tant de linuetton,que de l’tt- 
fage &profitt defditles mai/ôns. Qui eilplws 
grand (&a plus deJecret^que plujieurs ne pen- 
fent, Doncques tu auras recours au dtel chapitre 
pour l’tntelhgece ty^fage de laprecedete table. 




Trai£té 6 . del’Ephemericlc, 
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Des tables pour l’vfagc. io? 
A D VERT 1 SSE M E NT 
fur la figure precedente. 

D Our autant cjue la precedente table & figu- 
A re defoy & jcs ejeriptures efl affe^facile, ie 
me délibéré nen faire long propos. Tant feule¬ 
ment ie t’adaertirai que fignifient les nombres 
mis en tefle,comme aufii quelques letres. Donc- 
ques 5, dénoté le Planete eflant en fa matfon,a - 
uoir ^dignite^efiat enfon exaltatio en auoir 4. 
efiat en ft triplicité' 3. en fesfins ou termes,2. 
en fa face,i . Dfignijftc la maifon du Planete ou 
la triplicité' cftrc diurne, ou du tour. N, noElur- 
ne,ou de la nuicl:P,participant de l’hn l'au¬ 

tre d,dénote dcgrcXjLe refie eflfacile. 


Trai&c 6 . de rEphemcridc. 
TABLES P O V R PROMPTE- 
ment extraire du total mouiiement 
iournel des Planctes,la portion 
d’iceluy deueavne 
heure. 


CStinnatiop. côtinuation. cot in nation. 
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jM.jM.tSe. |.Ti 


'M 

|M.|Sc.|T. 

Sc.|Sc 

|xr 

i u ', 

iSe.|Se.|Ti.}qu. 


|Sc.|Sc.|tj. 

qu 
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A D VE R T I S SEM E NT SVR 
l*vfage de la precedente table. 


\ Près pe tu auras cxtraiftdc l'Ephcmcridc le mouue- 
1 x ment total,ou,fî tu l>eulx,diurnel de pelque Planete 




Des tables pour l’vfagc. iro 
(ainfi que nous auons efeript au 2 chapitre de 
l’explication des parties)qui Je prend d'hn midy 
a L’autre; tu le chercheras tel qu’il fera 3 fait en 
degre^ou minutes, au premier ordre ou rengee 
des nombres qui eft hers la main gauche, 
promptement tu trouucras his a de luy, tirât 

vers main droite,les degre ^ ou minutes, ou fé¬ 
condes, ou tierces,ou quartes qui feront deues au 
mouuement d'1/ne heure extraiâl du total : qui 
predra fa dénomination des letres mifes en te fie 
de ladtfle table. le lieux dire quefi le motiue- 
met du iour entier cotiet degrele premier nom 
nobre horaire contiendra minutes, £7“ le fécond 
fécondes. >Au contraire ,fil ha minutes, le pre¬ 
mierférafécondes, & le fécond tierces, félon la 
dénomination eferipte en te fie. Et nefault oblier 
quç fi tu auois auecqttes degrez^ quelques minu¬ 
tes,fauldroit entrera deuxfaits,l'hne auec les de- 
grcz^,& l'autre auec les minutes : puis colliger 
le tout,faifant reduftion desfra fiions fi befoing 
efl. Mais de ce nous parlerons ailleurs, Dieu 
aidant. 



Trai&e 6 . de rEphemcridc. 

FIG V RE ET DEMONSTRA- 
tion des afpc&z,tant des lignes que des 
Planètes eftants en iceulx. 


Des tables pour l’vfitge. 
ADVERTISSEMENT 
lut la precedente figure &: 
demonftration. 

f "p Outes lignes qui portent telle marotte o°, 
A dénotent que les deux fignes , lefquel ^ elles 
touchent par leurs extrémité^,Je regardent d'a - 
Jpeft oppofite:comme aufii font les Vianet es ou 
efto elles qui y/croient. Et celles qui portent telle 
marque o,mojlrct que les fignes ou efloillcs } &c. 
fe regardent de quart af/ecl, ou quadragulaire. 
Celles qui l'ont telle A , de trineou triangulaire . 
Et celles qui la portent ainfi } de fcxtil ou Je- 

xangulaire.Mais pour l’intelligence de la natu¬ 
re O* qualité'defditt'zjtfftEl'x^, tu auras recours 
a ce que n ous en auons ejcript au 2, chapitre du 
deufiejme traifte du prefent opufcule. 


CONCLVSION. 

Ami lectevr, voila ce que pour 
■*Nc prefentic te puis cômuniqucr fur 
l’explication des parties 5c pradique de 
noftre Ephcmeride celefte,comme aufïi 
de toutes autres.le te prie vouloir pren¬ 
dre le tout d’aufii bon cueur, corne ie le 
teprefente. Laquelle chofe fi tu fais, ie 
t^afieure que cy apres ie te donnerai le 
prefent opufcule enrichy 5c illuftré de 
toutes fortes d’exemples & demonftra- 
tions,en femblablc volume, fi Dieu me 
prefte là vie. Côme aufli i’ay vouloir fai¬ 
re d’autres chofes Agronomiques &r ce 
leftes en fcmblable langue,pour ton v- 
fage 5c proifid. Ce que i’ay prié, long 
tëps ha,plufieurs beaucoup plus dodes 
que moy, vouloir entreprendre. Mais 
quoyîa leur refus ie me maiz en debuoir 
5c peine,laquelle ie te prie vouloir gra- 
tieufement receuoir,attendant mieux. 

F x n de l’explication & vfage de l’Ephcmcridc cc- 
lefte d’ ANTHoiN £ uiZAvio: comme 
aufsi de toutes autres. 




Quelques chofcs omifes,ou a corriger 
au prcfent opufcule. 

Apres auoir Icgieremct difcouru le prefent opufeu- 
le,i’ai rencontré entre plulîeurs autres chofcs,lesfub- 
fequentes dignes de reformation 8t correction. 
Fueiller. Page. Ligne. 

». z. 7. fault an lieu de 6, lire z. 

5. i. i 6 . apres ces motz, degrcz& min. 

fault adioufter,c 5 me aux latines Ephemeridcs g & m. 

io. i. 15. apres ces motzlaIctrcd,adiou- 

ftez corne aux latines Ephcmerides a.Et de rechef, a la 
di&e page,ligne 17. apres ces motz,& a,fault aufsi ad¬ 
ioufter, cômc p,aux latines Ephemeridcs. 

zo. r. ir. apres ces motz de If & 0*,fault 

adioufter auecques I> 

17. z. zj. au lieu de ces motz,aura moins, 

fault lire auraplus aptes luy. 

z. S. au lieudeconionétion, fault lire 
commotion. 

4^. z. zo. apres ces motz, moindre puif- 

fance,fault adioufter: 8c fi grofles difeourent foubz au- 
trfcs,vn infcricur,ou deux. 

7 a. z. zi. au lieu de ces motz, en la dou- 

ficlmc,fault lire en la neuuiefme. 

80. r. 14. aulicuduprefeattrai&é,faulr 

lice,du precedent. 

99. z. 14. apres ces motz,le Soleil appert, 

faulc adioufter, quelque,&c. 

Voila ce peu de beaucoup quei’aifceuobferucr, fu- 
bitemét palïatdcflus lcprefcntopufculc. Ic ne double 
que plufieurs autres faultes & omifsions fc trouueronr, 
mefmemcnt aux nombres & ailleurs: lefquclles (Dieu 
aidant)nous te rem ettrons & réparerons a la prochai¬ 
ne imprefsion. 




